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Deuxième protestation énergique des E.-U.
LES ACCIDENTS DE FIN DE SEMAINE 

FONT QUATRE MORTS
Quatre personnes ont connu feu. Il fut retiré de l’auto juste ides homicides de la Sûreté pro-

une mort violente en fin de se- à temps et ne subit aucune blés- vinciale, s'est rendu sur les lieux
maine dans la Province de Que- sure. pour faire enquête,
bec. Un enfant s’est noyé, et Mais les flammes se commu- Aux petites heures samedi ma- 
trois hommes ont été tués dans niquèrent à une partie de l’es- tin, une petite voiture anglaise
des tragédies de la route. Voici sence qui avait coulé par terre qui roulait paisiblement est al­
la liste de ces personnes: j et prirent bientôt dans les vête- lée s’écraser sur un arbre en
D I J 'ments du jeune Brodeur qui y face du numéro 3360 Chemin
Roland BRODEUR, 22 ans. 12/ gjsait inconscient. Le malheu- de la Côte Vertu à Ville Saint- 

boulevard Boivm a Granby; subit des brûlures généra- Laurent. Selon toute vraisem-
Gaston Daoust, 47 ans, de Saint-! lisée,s a-^ .devaient causer sa blance le conducteur de l’auto. 

Timothée mort r03*»1'6 tous les efforts des M. Alfred William Montagne, 32
médecins pour le sauver. ans, 1540 rue Crevier. Ville Saint-

André JUBINVILLE. 9 ans, de L’agent et le compagnon du Laurent, s’est endormi au volant. 
Beloeil. Jeune Brodeur. Armand Fontai- II a été transporté à l’hôpital

..................... „„ ne. 19 ans, 334 rue du Parc, à St-Mary où il est mort peu après.
Alfred William MONTAGNE. 32 Granby, ont été transportés à --------
)ans, 1540 rue Crevier à Ville l’hôpital. Le policier n’a rien SESSION SARROISE

Saint-Laurent. ' de grave tandis que le jeune SARREBRUCK (PA)—Le prési
Fontaine souffre d’une fracture dent Pierre Zimmer a convoque 

° cfirrcccTiTe 5 probable du crâne. La voiture une session spéciale du Parlemen
SUCCESSIFS (jc ]a p0)icc a été entièrement sarrois pour vendredi et on prévoit

Vers trois heures samedi ma- consumée par les flammes. Prenlier ministre Johannestin logent Den“s Lambert aS?s VIOLENTE COLLISION Hoffmann soumettra formellemen 
en service sur la voiture de pa- Samedi soir, à 7 milles environ sa démission. Hoffmann a subi 1; 
trouille M3, reçoit l’ordre par du pont Mercier, deux automo- défaite dans le plebiscite de di- 
radio de se rendre sur la route bllcs sont entrees en collision manche, ulois que les Sarrois sc 
numéro 1 entre Saint-Paul d’Ab- avec une violence inouïe, causant sont prononces en majorité contre boSord et Granb^pou^fairJ i3 ™rt d’un des deux conduc- européanisation du riche bassin
quête sur un a’ccident. Deux te^s- Tl0,s personnes ont aussi houlller.______________________
personnes venaient d’être blés- sul?1ir ^ ?ravel blessures, 
sées, le chauffeur ayant perdu _. JJ.* Gaston Daoust 47 ans. de 
le contrôle de son véhicule qui St-limothee, a etc tue sur le 
avait capoté dans le fossé. 11 coup. Mme Daoust. 45 ans, épou- 
s'agissait des architectes Claude ?e ( e la victime, a eu ,16s deux
Lavallée. 32 ans, de l’Assomp- 'larn„ s fracturées; leur fillette
lion, et Paul Trépanicr, 30 ans, de 8 ans, Janine souffre de con- 
dc Granby. L’agent se chargea fusions et d un choc nerveux. Le
de les faire conduire à l’hôpital conducteur de la seconde voi- MONTREAL (PC) — Les corps
pour des fractures de bras et ture ct3‘t encore inconscient de Jean-Louis Dussault et Horace
de jambes fal’d samedi soir. Bélanger, deux sportsmen de

. „ • ' ■ T__, Les blessés ont été conduits à Montréal, ont été trouvés diman-
0 t r i l'hôpital St-Joseph de Lachine chc au lac Mazaraskwa, 130 milles

' i°1 f n où l’ctat de Mme Daoust est très au nord-est d'Ottawa, révèle la 
de fane remiser la voiture au in(juictant. sûreté provinciale.
to, car Paccidcnt avait'lendu UN ENFANT SE NOIE .^^sTAL'E^aS^unlet’ 
l’eclairage arriéré défectueux dré njuPbinvine.?d0ntC]es parents nicur en électronique âgé rie 55 
Jnrwi AnMnnf ^ iwVa" habitent Beloeil. s’est nové sa- ans, se rendaient a un camp de

non 
a

On retrouve les 
corps de Dussault 
et de Bélanger

Dulles demande à la£ Russie 
de cesser ses fournitures 

d'armes à l'Egypte
GENEVE (Reuters)—M. Foster le secrétaire d’Etat a formulé la! Avant de se prononcer, AIM. 

Dulles a énergiquement protesté[deuxième protestation occidentale Dulles, Macmillan et Pinay consul- 
auprès de M. Molotov contre la là ce sujet en moins de 4 heures, teront toutefois M. Sharett qui, de 

I menace que posent à la paix du Le chef de la diplomatie améri- son côté, doit s'entretenir avec M. 
Moyen-Orient les envois d’armes caine a par la suite rencontré le| Molotov, 
communistes à l'Egypte. I premier ministre de l'Etat d'is-

S’étant rendu personnellement à rael, M. Moshe Sharett. Ce der- Samedi, c'est le chef du Foreign 
la villa genevoise du ministre nier lui a fait part du désir de Office Qui avait protesté auprès de 

Isoviétique des Affaires étrangères,!son gouvernement d’obtenir, non1"- Molotov au sujet des armes
seulement des armes, mais aussi fournies à 1 Egypte, 
une garantie de sécurité contre la Les délégations occidentales et 
menace "a son existence meme, soviétique se sont abstenues de 
menace que posent les fournitures révéler la réponse de M. Molotov 
militaires a ! Egypte. aux protestations occidentales.

C’est donc la situation au Moyen- dans l<,s milieux avertis, on
Orient qui retenait hier l'attention trml savolr (l,lc '(> ministre a ré- 

_ _ „ des ministres dos Affaires elran l)on{lu ,|a"s lo meme sons qu’unebon voyage gères des quatre grandes puis- emission de Radio-Moscou, captée
Ottawa ,pT, i , sanccs dont les pourparlers, apres ?amcdl •s011'' 3 savoir que l’accordOTTAWA (PO _ Le ministre une journ6c d’inter ’

dront aujourd'hui.

M. Sinclair rest? 
silencieux sur

^ J ’ JDV munsuc „np jounipC d’interriiption, rep'ren- intervenu entre la Tchécoslovaquie
canadien des Pccheries, M. James a.-nn 1 1c,ujuuiu..u.. Ct l’Egypte revêt un caractère
Sinclair, est de retour a Ottawa. purement commercial. Radio-Mos-
mais jusqu'ici il n’a pas encore Pourtant, la question de la ten- cou rejette le blâme de la tension 
voulu communiquer aux journa- sion israélo-arabe n’est pas ins-!au Moyen-Orient sur l’Occident qui 
listes quelles sont les impressions j erite à l’ordre du jour de la cnn- .s'est fait l'instigateur de l'alliance 
que son voyage en Russie et en fércnce des ministres. Mais, selon de Bagdad, groupant la Turquie, 
Chine communiste lui ont laissées. M. Dulles, l'URSS vient d'ouvrir l’Irak, le Pakistan, l'Iran et l'An- 
M. Sinclair fut le premier homme dc 8uelTa fr?>dc Sleterre.

politique de l'Ouest à visiter les ’ ■ j üc source diplomatique, on ap-Soviets et les communistes chinois. , mnn/ ' renforcer la paix ,,rend qUe m. Dulles a fait savoir 
Il a été victime d’un grave acci- ’ <K' à M. Sharett que les Etats-Unis
dent en Sibérie. Quelle est sa ver- Attitude de l'Ouest accueilleront “avec sympathie”

j sion à ce sujet? Et que pense-t-il toute requête israélienne tendant à
de la situation en URSS et en L’attitude occidentale à l’égard l’obtention d’armes à des fins de 

! Chine? Cela est encore un mystère. de (’ctte question sera définitive-défense; M. Dulles a cependant
[ment formulée aujourd'hui au souligné que Washington n’est pas

accident. A l’entrée de hab^nt Beloeil. s’est noyé sa- ans se ^„da,ent a un çamp , 
de Granbv une voiture mctl1 ma,ln t,ans 1111 ruisseau ebasse loisque lein petit a\i( 

vc,.^ de Saint-Paul d’.Àbbots ^ loin de chez, lui L’enfant feat ecrase dans e lae, . y 
fort vint heurter l’arrière He etait a Jouer derrière la demeu- 10 jouis. M. Dussault pilotait son 
l’automobile de là p0Hcë le dc Parenta s’est éloi- Propre avion, un Luscombe Sil-

gné à leur insu. vair.
Le conducteur de cette auto, Inquiète, Mme Jubinville aler- Les débris de l’appareil furent 

Roland Brodeur, 22 ans. demeu- ta son époux qui rallia les voi- repérés vendredi par un avion; 
rant au 127. boulevard Boivin, à sins dans le but de fouiller les de recherche du CARC et identi- 
Granby, fut projeté sur la chaus- alentours. Après plusieurs heu- f*és par le fils de M. Dussault, 
sée, alors que son compagnon res de recherches, le corps du Les recherches pour retrouver 
tombait dans le fossé voisin. jeune garçon était trouvé au les deux hommes avaient été en-

De son cote, l'agent Lambert fond du ruisseau sous quelques treprises il y a une semaine par-' 
perdait conscience dans sa voi- pieds d’eau. Le sergent-détecti- ce qu’ils tardaient à revenir à 
ture au moment ou elle prenait ve Richard Masson de l’escouade leur foyer.

Le nouvel évêque auxiliaire du diocèse de Montréal, 
S. Exc. Mgr Laurent Morin, bénit la foule, immédia­
tement après la cérémonie du sacte qui s’est dérou­
lée, hier matin, en l'église Notre-Dame de Montréal. 
(Voir reportage en page 3). (Photo ‘‘Le Devoir).

! Le ministre canadien des Pêche-j cours d’une réunion des ministres ! disposé à encourager la course aux 
ries est arrivé dans la capitale des trois puissances occidentales, armements.

Situation tendue au Moyen-Orient
Sa maladie

Selon M. Sl-Laurenf une. 
d'armement demeurerait nécessaire

Une Maison canadienne de 
$6,600,000 à New-York

NEW-YORK (PC — New-York firmes canadiennes seront au nom-j ce qU’a djt aux journalistes le 
aura d’ici environ un an et demi bre des locataires. Uecrétaire rie M Sinclair M Alk-
son Canada House. Ce sera un! Canada House sera situé à l’an-1 fair Fraser. Celui-ci a refusé de

faire la moindre déclaration rela-

MONTREAL (PC)—“Le temps; Construction Vickers 
n’est pas encore venu’’ de faire Le HMCS Saint-Laurent 
disparaître le fardeau que consti- lancé samedi aux chantiers 
tue pour le peuple canadien une times Vickers, à Montréal 
politique d’armement. , avait été construit.

gratte-ciel de 27 étages, dont la . , ,
construction coûtera «6,000,000. j »le ac la 0,6 rue’

! L’immeuble logera tous les bu- _________
reaux du gouvernement canadien, 
de l’industrie canadienne et des’ 
organismes culturels canadiens 

! dans la métropole américaine. Il 
sera situé Cinquième Avenue et 
portera le numéro 680.

Nommé
ambassadeur

canadienne, samedi soir, à bord 
d'un North Star du CARC. Il venail 
de Vancouver, où il avait été hospi­
talisé durant plusieurs semaines.

BEIROUT (PA'—Une nouvelle: laques des Arabes contre la 
étincelle pourrait mettre le feu, Grande-Bretagne.

A son arrivée sur la côte cana-jaux poudres au Moyen-Orient. | La plupart des diplomates amé- 
dicnne du Pacifique, on s’était i C est 1 opinion de la plupart des ,.jcaj|]s qUi se trouvent dans cette 
rendu compte que non seulement chefs arabes et des diplomates oc- région ne croient pas que les

eidentaux depuis que le premier Arabes provoqueront un incident 
ministre égyptien Ganial AbdeliqUi pourrait déclencher une guerre 
Nasser a conclu un marche avec à l’heure aclueUe, ne serait-ce pour 
la Tchécoslovaquie en vue d obtc- l'unique raison que les armes pro- 
nir des armes en échange de coton, mises par la Tchécoslovaquie ne 

Des incidents répétés aux Iron- sont pas encore rendues au front, 
tieres d’Israël avec l'Egypte et la . , , ...
Svrie ont porté la tension au point C0UI'S des deux dermeres so­
dé rupture. marnes, 1 Egypte a signe des al-

Lc ministre “se rétablit”. C’est ,Un diplomate américain décrit J'A'îab'ic^éouditc dans'le"but de
ainsi la situation: | repousser une agression possible

C- est comme si des enfants (je ja part d’Israël. Ces pactes n’en 
s'amusaient à lancer des pièces; sont encore que sur papier mais 
pyrotechniques dans une raffinerie i'cnf;agCment de l'Egypte dans un 
de petiole. Un coup au bon en- conlbat dc grande envergure atli- 
droil peut faire sauter tout l'eta-; rcrait la Syrie et l’Arabie séouditc 
blissemcnt. Et il semble bien que dans conflit, 
nous pouvons difficilement inter-

La Jordanie

il avait été blessé à l’épine dor 
; sale et à une jambe, au cours d’un 
j accident en URSS, mais de plus 
qu’il souffrait de jaunisse.

Hier soir, à Ottawa, M. Sinclair 
n'a pas parlé aux reporters, qui 
l’attendaient impatiemment en vue 
de l’interviouer.

tivement aux conséquences poli­
tiques de la maladie dc son chef, 

j On lui avait demandé par exemple 
! dc commenter un rapport voulant 
que la maladie de M. Sinclair re venir.” 
tarde un remaniement du cabinet L’intervention de l’Union sovié-ISelon ce rapport, M. St-Laurcnt tique dans la politique du Moyen-!( i,prjs"lJ"Cj" ^lnieC1dont fcfflcacc
attend de savoir si lu Sinrlairl Orient a réveillé lno nacciens tU.aC ÜC la dOHianiC, 00111 1 cmcacc‘ O'est eo mi’a annnneé Îei samedi inAnto /n » s t • i rr- aKend de savoir si M. Sinclair! Orient De son côté, le vice-amiral E. R. ....jna,?,ni„1.. BARIS (PA) Le journal offi-,pourra reprendre ses fonctions i arabes ranime

au Canada.',G. s°“riü? ale plus r?odGrae House sera la réalisation d’un pro
Parlant devant 1,200 personnes,!au monde” et il a ajouté; “Del

, Arabes, normalement anticommu- 
On ne sait pas encore quand M.jnisles. On parle beaucoup d’uneC’est ce qu’a déclaré le premier] con?Pr.ei3anf des membres de la'plus, le lancement de ce navire tlpcjcp aconsul0gënéralRcanadien0nà dent ^ général au^Maroë^succédeiSinC air retourncra a 8011 h31'0311 assistance économique soviétique 

ministre, M. St-Laurent, au cours'a?cIlete v,ckers et lellrs évités, M. est un signe dc la maturité des ° s geneiai canadien a qent gcnciai au mjioc .succede;
d’une manifestation, qui marqua ^("Laurent a rendu hommage aux 
feutrée en service du premier na- créateurs du nouveau destroyer. _ 
vire de guerre canadien répondant .. ,. b (lissant navire est une réa- 
vraiment aux exigences militaires 18311311. entièrement canadienne, 
de l’âge atomique. I ayaat ete conçu et fabriqué par

j des Canadiens.
"Aucun navire n'est mieux r 

„a!r. . ?..i„,.de.?.UerurG’ ,c HMCS.équipé” pour la guerre anti-sous- Î!

les passions jj(jgjon ara|)c cs|, subventionnée par 
les craintes ,a Grande-Bretagne, mais il est 

évident que les Israéliens espèrent 
la neutralité de la Jordanie adve- 
nant un conflit important.

Les liens nationalistes arabes 
sont si forts, toutefois, que la Jor­
danie pourrait bien se joindre éven- 
luellcment à ses voisins arabes en 
dépit des pressions exercées par

le Coût de la structure; il faudra bre.

Saint-Laurent, est un destroyer: marine, a déclaré le premier mi-i C d ’
d escorte destine a la guerre anti-bistre. i Nom navir.
sous-manne. Le premier ministre! m stfamonl a ainniô i I m au navir»
!i?wé?F.r COame "lln ]ca,dpr mon-!complexité du navire résid e de1 Le choix dl1 nom d" llavire vise lui ajouter le coût du terrain, 
dial et lun des navires de guerre L r aPn d s développements sefenti a mieux faire connaître le fleuve Trente leaders industriels cana 

cJîfi da finues et exigera PuPne grandeTat:?**i"'±^cnt. un cours d’eau bis- d>cns on ourn. 1 argent reqm.

chantiers maritimes canadiens”. ! ^déLiition d’immeubles de-â p^KpTom^LM , , ! '"H-nce à ia baisse
Rappelant que le nouveau des-;.six étages, situés a 680 et 684, Se en Yougoslavie, en Chine nations- i0„f,0m’0,'nemclU tcntc L’influence américaine parmi les la Grande-Bretagne. En fait. Lon

troyer est de conception et de avenue, sera nécessaire à la cons- liste, aux Etats-Unis et aux Na-!a appllquel au Waroc- Arabes a été réduite à peu de dres a avec la Jordanie un traité
if °” m i,?rî(wn™C.^adlPnjF buc*don de Canada House; on lions Unies. Les manifestalions coincidaienti choses par la campagne soviétique. | qui l'obligerait à se porter au se-

cofnmencera en janvier prochain à . . . avec la Mouloud, une fête dont Elle était d'ailleurs déjà très faible! cours de la Jordanie si elle était
démolir ces immeubles. ! M- Guerin qui a etc ambassa- ies réjouissances durent trois parce que les Arabes attribuent attaquée.

L extérieur du gratte-ciel du Ca- dcur de trance au Canada pen-jjours pour marquer l’anniversai-aux Etats-Unis ct aux Sionistes . • . . ,
nada sera de pierre calcaire. Lejdant près de cinq ans, a reinte-,.e de la naissance du prophète ! américains la responsabilité d'a-! De leur cote, les Arabes pro-occi-
prix de «6.000,000 ne représente que ! gre son pays a la fin de septem- Mahomet. : voir sacrifié les Arabes en formant1 dentaux, et il y en a encore plu-

et que c'est le plus moderne du 
genre au monde, il a dit; "Rien 
de tel n’avait encore été réalisé

torique.gouvernement a déclaré que ce ictoric hnartrirrruv nuiUrnnt 
bâtiment, de conception vraiment bord- ie suis sûr riiMl nuo°?ii
ultra moderne, servira au “main-1 Jlarjnp’c:n., !j0'n|fpr<.'al .a ;r,q'1®H!a! Le commandant du nouveau des­
tien de la paix” ct à la “défense SuxexiS'ëêqui^3 rCP°ndre trn'Ve'-.cs, t'n homme de 35
de la liberté . : La meilaeeH de guerrl,

T . . : Parlant dc la situation inlerna-
« Jrm oou^eau dcslroyer. qui jauge tinnale, le premier ministre a dit:
2,600 tonnes, est le premier d’une “Tous nous devons espérer avec 
sene de 14 navires similaires qui ardeur que le jour viendra où le 
seront construits pour le compte fardeau dc l'armement pourra être 
de la marine royale canadienne, au enlevé des épaules de tout le 
coût dc $15,000,000 chacun. ; peuple, mais ce jour-là n’est pas

, , ! encore arrivé.
t inq de ces géants de la mer “La possession de navires 

seront construits l'an prochain,!comme celui-ci est partie inté- 
Clndiocn^res cn ^ ^es autres grante de nos efforts en vue de la 
en 1958. I possession de la paix”.

ans, de West Vancouver. Robert 
W. TimbrclI. Il s’est déclaré très 
heureux de commander un navire 
qui est le plus moderne du genre 
au monde entier. Le HMCS Sainl- 
Laurent a un équipage de 250 offi­
ciers et autres marins.

Au nombre des personnalités pré­
sentes au lancement, se trouvaient 
le colonel O.-H. Barrett, président 
de la société Vickers et le com­
modore Paul-W. Earl, commandant 
de la marine à Montréal.

Chef marocain 
assassiné

l'Etat d’Israël.

Ils projettent de vendre le gratte- 
ciel au gouvernement canadien 
après que leur capital aura étéi 
remboursé par la location des bu-1 
reaux. [CASABLANCA (PC) — Comme

Dans un an et demi ilcs Marocains manifestaient en:
On prévoit que la construction favcur du rctour dc I’ex-su,tan 

sera terminée cn avril 1957. Ben Youssef, Mustapha Ben Rais- 
si Bouchaid, vice-président de la 
section marocaine du groupement 
“Présence Franç—aise", a été as­
sassiné par un individu qui s’est 
enfui dans la foule.

___ _ _ sieurs dans les milieux respon-
Dans les rues de. Casablanca,: | sables, bien qu'ils parlent rare-

plus de 10,000 Marocains ont De plus, la saisie de l'oasis ment en public, réclament un 
pris part aux spectaculaires défi- Ruraimi, située à la frontière con- changement dans la politique de: 
lés de la fête, agitant les dra-! testée de l'Arabie séoudite et con-! Etats-Unis. Ils considèrent que la 
peaux rouges du Maroc ct portant tenant peut-être du pétrole par des | politique américaine actuelle (avo- 
d'immense photogi’aphics de Ben! troupes snus la dircclinn d’officiers rise Israel au détriment des 
Youssef. i britanniques a intensifié les at- Arabes.

Le Château Maisonneuve
On trouvera dans le grand hall 

d'entrée de Canada House le sceau 
de chacune des dix provinces ca­
nadiennes.

Le gratte-ciel aura 2,800,000 pieds 
cubes et 175.000 pieds carrés d'es-' On sait que ce groupement, 
pace pouvant être loué. i composé de colons français éta-

Le consulat canadien, les agen-!blis en. Afrique du Nord, est fa­
ces touristiques et les plus grosses rouchement hostile aux réfor-

w*- ( i- ■v'-C'A 2_ ^ j C 'T Cu t T-A 1 '* * - S

Campagne de souscription lancee 
par la Ligue d'action nationale

L augmentafion annuelle de 400,000 âmes portera
à seize millions notre population

. . . . . . . . . . . . . . . . ssaws&ï -ü
- nuis lo R„rrn,. Hn |a ^liclimin Ib Irr i..m 19Sfi riBnnmhrera nrn. Univnraitaire rln Mnntrôal 1« ?allc PP.41 Por,.(’r rl P a'ntenil requête, dépenses de VOyagCS.

Les milieux spécialisés de la J 
capitale attendent de. ce roccnse-

En route déjà

La Ligue d’action nationale, à'd'action nationale. M. François- ne demandons pas de grosses 
la suggestion d’une vingtaine ! Albert Angers: “Pourquoi une souscriptions, mais nous serions 
d’associations et de corps publics, j souscription cn faveur du Châ- satisfaits que des milliers de Ca- 
a décidé dc lancer une campa- tcau-Maisonneuve? La première nadiens français nous envoient 
gne dc souscription pour finan- raison, qui nous semble péremp- une souscription maximum d ur 
ccr la lutte qu’elle a entreprise loire, c’est que la Ligue d'action dollar afin que nous ’puissionj 
pour obtenir que le nouvel hôtel1 nationale n'a certainement pas!continuer la lutte.” 
des Chemins dc fer nationaux à les ressources financières pour M. Angers a ajoute que jus 
Montréal porte le nom dc Châ- continuer une campagne d’enver- qu’ici la Ligue a dépensé plu: 
teau-Maisonneuve. gure dans la cause du Château- de. $800 pour le Château-Maison

!de chaque décennie, un interroga-t 
! loire beaucoup moins poussé que

Demain, jour dc la fête 
de la Toussaint-, “LE 
DEVOIR” ne paraîtra 
pas. Les bureaux et les 
ateliers seront fermés.

déléeuéstai<FundC erand^nombre le problème"0 devant ' i'opiMon tmlbrcs,’ etc ïf en faudra bier 
associations ont adopté le voeu publitl“c- eî!-c serait d’avis qu’il davantage, a-t-il dit. pour inten

- • , . , - -1 aui caac* aejw, aiuuu. civil et posi-iAu cours des trois dernières an- Hes statisticiens fédéraux, qui sous'erintion^ soit immédiatement aa Palb . Hes diicctcuis dca bonne fin.«Litton dans la hiérarchie d<nnestlque.|nées, les données recueillies ontj^tr^le^ai^^h^Ula^d’.t^na-!^^^-

.[surveiller l’exécution prévoient que Klle pn faveur du Château-Mai- Clatl0ns Qui ont appuyé la Li- le 31 octobre. La Ligue d action

j y a lieu d’inviter le public à sifier la campagne et la mcnci

censeurs Hcvci m mnvr»nn7. r1Tc i; ‘ "u,‘8 1U 111111 It:lllc’ (loniesuque. nees, les données recueillies ont 1,11 
se? à cliaquë domiciîcy ainsi n ,ê 'p rece"s.emant dc l?51 demandait démontré une augmentation démo- ™ 
les réponses m nourra s’at ,'{'p?ns1u .a 2) .ques lons1 Q111 tou-graphique constante d’environ 400.-8U
tendre Vrnepvnh- P 1 Fha,enl 1» rehgion, la citoyenneté, 000 âmes annuellement. la
umue a recevoir. .. nnlinnnlité ri’nrieinn Tomnlni ce

Celte constatation est à la source !

population aura dès lors atteint lfionneuve 
ce nombre

gue, sont bien décidés à faire ! nationale voudrait qu’elle dure 
toute leur part, mais ils veulent!aux maximum deux semaines e;, , la nationalité d’origine, l’emploi,

ivono , i".1 "n!Tlbro de 1,1 lcs commodités comme le télé-
t i.otio, n ont pas encore ete etiga- phone, l’eau courante et les la- des prévisions des statisticiens, 
gcs. Ils grouperont dos ménagères, yeuses électriques. J!
de.s etudiants et; autres personnes Plus discret _ __ _ ___________ ^ _ ____ ____ ____ _______ _______ _
cld d.1 SP osent dune certaine Los cultivateui's, pour leur part. . . . . . . . siste à dresser un recensement auj alnuim„ dc ceHc souscription est nationaux s’appclie Château-Mai-1 suivante: 1JGUE D’ACTION NA
liberté, ils recevront un entraîne- n auront a répondre qu’a 73 ques- ‘ ’ .1 I ■ 1,(iéhut de chaque décennie: il ne dc S5.000. sonneuve. mais qu'elle est prête TIONALE, Re: Château-Maison
ment, appronnc peu avant le mois (ions: en 1951, on leur cn avait : comportera, comme tous ceux qui doit cependant pas remplacer ccttc Voici à cette occasion, ce qu’a à faire financièrement sa part neuve, CR. 221. Station E, Mont 
ac l11111, j pose 1.00. | dorénavant seront tenus au milieu i coutume. .declare le président de la Ligue pour que ce but soit aUcint. Nous real.

A la suite de 1 adoption de ce avoji- ja conviction que l’opinion que l’objectif de cinq mille dot 
! Le relevé démographique s'effee- voeiri'la Ligue d action nationale pubijque canadienne française, ! lars soit atteint au plus tard le 
j tuera de porte en porte, il sort de. 3 tenu une seance et a decide non seulement désire que le nou- 15 novembre. On est prié d’en 
la routine traditionnelle qui con- . bu donner suite. E objectif nu vc| hôtel des Chemins de fer voyer sa souscription à l'adressi
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DEUX LE DEVOIR, MONTREAL, LUNDI 31 OCTOBRE 1955

M. Alcide Hébert Conventions collectives concernant Nouveaux membres
................................. 2,'5M

d hôpitaux canadiens
réélu président 
des nettoyeurs
Lors de sa dernière réunion, te-

L’honorable Jean Lesage, mi-
x^m.? uc ac* ucimcic icui.iu.., ic- Plus de 21,000 employés de 102 que les infirmières diplômées con-‘Resources^ nlrt

"uc * VjctGriaville, 1 Association hôpitaux, y compris 1,777 infir- tiennent des dispositions quelcon-aujourd’hui de la nomination de 
des Nettoyeurs de la Rive sud — mieres diplômées, sont mainte-ques exigeant l'affiliation svndi deux nouveaux membres à la 
une section de 1 Association profçs- nant visés par des conventions cale. Le plus souvent il s’agit de commissh.n des lieux et monu 
sionnclle des Industriels - a rce- collectives, d’après une étude ef- l’atelier syndical modifié; les cm-ment?his oriques du CanadT m’ 
lu comme president M. Alcide He-feetucc par le ministère fédéral ployés qui étaient membres du^a J Walker d’Ottawa rédacteur 
bert de ^Hyacinthe, president-du Travail. I.es détails de ce re-syndicat au moment ou la con-au ministère du Travai'l du fana 
fondateur de cette organisation, levé seront publiés par le minis- vention est entrée en vigueur et M Edouard PUe de la «n’
Les autres dirigeants réélus re-tre du Travail, l'hon. Milton F. doivent maintenir leur affiliationliede Québec architecte et orhal 
ccmment sont: vice-president: M Cregg, dans le numéro d’octobre et les nouveaux employés doivent'njste ont étf désienés Lmnf/

S'ÆS-mî DGr.“ss: ■" - d“ .... . ï
de .St-Hyaeinthe; Ernest ; Pontbri- C„l conditionUC ofiijat-iiiiui. . iaiiivc«i I UIIUJl I- » lojvjii va c. i 1. COIlVCnilC

and, de Sorel; Rosaire Simoneau, de recherches du ministère a d’emploi
de Drummond ville; Armand Bou- effectué cette étude qui a porté ___ ,
chard, de Victoria! ille; P.-M. Ju- sur 100 conventions collectives en . °1 , es- conyc‘1'
Iras, de Plessisville; Raymond vigueur dans des hôpitaux et vi- employes autres
Marquis, d'Asbestos. sant le personnel de service et ln^.rmleres' (*e

les infirmières nés ton rnnven trrfVal1 varient de 40 a 48 par A la suite du diner, une con- tîons 86 s’appliouent à % 705 semaine- De ce nombre, 27 visant 
férence des plus instructives a&oyés de ^catégories autres r’'973 emP|o.vcs prévoient 4° heu- -,
ete donnée, par M. W.-S, Richard- o^ ^s categorrnT SCmalne; 37 ^ RAC.COT

a’ les. Ces 19,795 employés compren- ^f*?yfQ1enn P'cvoient 44; et 17 't^aC O 1 
rs i_______ _________ • * J visant 4,010 cmnloves exigent a v4:10010 1

d Ontario au sein de la Commis­
sion qui compte maintenant qua­
torze membres.

La SSJB de Sf-Hyacinthe rendra 
un hommage à ses fondateurs

AVIS DE DECES
Saint-Hacinthe La Société

son, président de TlnstituL cana­

laire Rodolphe Fournier, déjà 
nommé; M. le Dr J.-L. Mayer, mé­
decin de Marieville; M. le Dr Gé­
rard Archambault, médecin de 
Saint-Jean; M. Orner Bastien, aus­
si de Saint-Jean, autrefois de La 
Providence.

gué conférencier a été el , ‘ ’ fl infirmières DanTnlu5 0n a con-slate due la pratique la railles auront lieu mercredi le 2 HrnIiérpS1|n°Hiv?!^ “e • °n Par' cat de
par M. Ernest Pontbri- ®ieu?s caS lès eehnieiens è' P|us courante était de rémunérer novembre. Le convoi funèbre par- anniversaire de la

sieuis cas, les techniciens de j surtemps à raison d'une fois hra d11 presbytère de Saint picr.(le sa fonciat,on* Q111 coïncide avec (jurayons-X et de laboratoire sont £ dcmie le tèux réguiier Ouand re Apntre dé Longueuil no 90 ccs asslscs annucllcs- remet
hadson. qui était accom- aussi inclus et 41 des 86 conven- ; .T, !C81*'IC1 ; ^u,ana me Menton,eh i m, . _r a eeiie rin eiie , ___ a ! melM. Richadson. qui était accom- aussi inclus et 41 des 86 conven- enim .r,C?-A"er’ ^U,and rue‘M^\enàch Tq^^nnn”

pagné de M. E.-W. Finlayson, a lions s’étendent aux employés de !,,,"V(^.liVo l'?mna 1 '°n rendre à l'éelisè Sain^Piorr» 
montré d'abord l'importance de bureau. Les 14 autres conventions t nn0Ir(in«irn e ( e m01‘ Apôtre où le service 
l’industrie de la conservation diront été négociées au nom de 1,777 , u" Pafyi f'e comt!,cn- à lO hrs Ft delaan rime.ie-eètextile au Canada nu industrie du infirmières diplômées. sat1011- c® ®î«o.x est laisse a 1 cm- LKc où libér^«“haï.

té. Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre invitation.

Saint-Jean-Baptiste du diocèse de 
Saint-Hyacinthe profitera de son 
congrès général, à Saint-Hyacin­
the. les 5 et 6 novembre, * pour 
rendre hommage à ses fonda- 

ses anciens présidents
nZuZr deTaenn ni'" ^.s, Me Gaston Rondeau, avo- 

riixfèmedanliver,?ia rat de Mar>eville, président actuel 
la Société Saint-Jean-Baptiste 

du diocese de Saint-Hyacinthe,
a ‘,7“-“---- r,"''"’ . . remettra des certificats d’affilia-Panpmenlalre .ôu premier minis-
A cette tin, elle a préparé une tion aux représentants des vingt- *re de la province, sera le confé- 

soircc intime, qui se déroulera cinq sections paroissiales ou loea- rcncier au déjeûner d’ouverture, 
dans les salons du Grand Hôtel te le, #,ni __i__ j. i.

1 IIIUUSUIC; UC Jd l. l \ nlilMl UU VJIU eic ne^Ul. ILlUft du I1U

nettoyage C’ësU ind^èwè'd^ser11 i,lfirmi6l'CS diplÔmécS’ ! ploye'iir; o.-dïnai.-emenirdans‘ une
vice qui occupe le 4e rang en im- Des. 100 conventions collectives Pcnode determince apres que le 
portance au Canada, avec 36.000 PXan,lln?es-s appliquent aux.surtemps a ete fourni, 
employés. employes d hôpitaux generaux. De 9 a 11 congés statutaires

, _ . Les autres intéressent des asiles payes sont prévus dans 69 p. 100
Au Canada, la dépense per ca- d’aliénés, des sanatoriums pour des conventions visant 78 p. 100 

pita pour le nettoyage est de $4 la tuberculose et des hôpitaux des employés. Vu que la plupart 
par année, alors qu elle a atteint pour maladies chroniques et pour des services sont obligés de fonc- 
.>10 aux Etats-Unis. Parmi les enfants infirmes. Plus de 60 p. tionner sans interruption, un 
idées emises par M. Richardson. 100 des 100 conventions exami- bon nombre d’employés doivent 
nous pouvons citer celles-ci: "La nées ont été négociées par des travailler des jours" de congé, 
confiance du public dépend de la filiales du C’ongrès des Métiers et Aux termes de la plupart des 
confiance que vous avez vous- du Travail du Canada. conventions collectives visant les
memes dans votre propre orga- infirmières diplômées, celles-ci
msation de nettoyage. . . Etudie* Plus rie 65 p. 100 des conven- ont droit à 10 congés statutaires 
sans cesse les meilleures me- Dons visant des employés autres rémunérés par année

KTtti wa trSS------------------ Jana»parfaile. . . Tailes confiance à l'argent réclamé cl votre dieu- pilaux ne enfermentPaueunedHic 
votre association. . . Collaborez tele augmentera d’elle-mème. . . position rëlëîiir TrioA 
etroitement pour le succès de vo- H vaut mieux avoir moins d'em- pension d'assurance vie Sèè? ri'M 
txe profession... Donnez plus pour pjoyes bien payés que plus d’em- locations-maladie. Néanmoins, des

pioyes mai payes. . . conges de maladie payés sont
II y eut ensuite explications Pr®vl,s Par une forte proportion 

concrètes de l'effet du nettoyage des conventions 
sur certains tissus puis présenta- La nlllr,art rf..

Vm restavrunt d«
IntanwHsMA»

Spécialité
du jour

Boeut 
aux choux

. ,,v. s-swi 
RSUÜon«^rmatrs«

aur certains ussus puis présenta- L? plupart des conventions col- z» octobre 1955, à l’àge de 75 
tion de quelques photos en trois;,ectlves examinées prévoient des'ans, est décédée Mme Danièle 
dimensions sur le travail accom-!Ya®a”ces payées^ d’après une Léonard, née Wilhelmine Farrar,

RENAUD — A Montréal, le 29 
octobre 1955 à l’àge de 73 ans, 
M. Horace A. Renaud, époux de 
feu Eugénie Giroux, demeurant à 
3460 rue Simpson. Les funérailles 
auront lieu mercredi le 2 novem­
bre. Le convoi funèbre partira 
des Salons mortuaires de la So 
ciété Cooperative de Frais funé 
raires, no 4848 rue Papineau i 
8h.40, pour se rendre à l’église 
Immaculée Conception où le set

Congrès des détaillants de 
bois les 4 et 5 novembre

L'association des détaillants de Vancouver, des conférenciers de 
bois du Québec tiendra son sixiè- grande renommée, des forums in- 
me congrès annuel les 4 et 5 téressants, ainsi que des attrac- 
novembre prochains en l’Hôtel lions complémentaires pour les 
Shcraton-Mont-Royal de Mont- compagnes des congressistes dont 
réal, sous la présidence de M. J.- un thé-causerie auquel Mlle An- 
André Tellier. Le maire de la dréanne Lafond sera confércncic- 
métropole accueillera les nom- re. La cité de Montréal offrira de 
breux congressistes et Me Daniel meme une réception civique ofti- 
Johnson, C.R., député de Bagot à cielle aux délégués au Chalet ‘ Hé- 
l’Assemblée Législative et adjoint lène de Champlain", à file Stc- 
parlementaire du premier minis- Hélène.

dans les salons du Grand Hôtel, le 
5 novembre, sous la présidence 
de M. le notaire Rodolphe Four­
nier, d'Iberville, président fonda­
teur de la Société Saint-Jean- 
Baptiste du diocèse, ex-secrétaire 
de la Fédération des Sociétés 
Sainl-.Jean-Baptistc du Québec, 
président actuel de la Société 
d’Histoire de la Vallée du Riche­
lieu.

Au cours de la soirée, qui dé­
butera par un buffet froid, les 
anciens présidents de la Société 
seront invités à raconter certains 
de leurs souvenirs, à souligner le 
travail qu’a réalisé notre Société 
nationale, à formuler certaines

les qui forment les cadres de la ...Société Saint-Jean-Baptiste dans , M’ PauhA- Durivage. president VWWlWUVUVWWSVWUVVVi. 
le diocèse de Saint-Hyacinthe. flu co.mite f> organisation de ce

i-s .T Fmnpe Rnèrwetèf °[ree- .temps un excellent souvenir de 
j* £ n’„^ 4 ?enera.1 l’hospitalité qui, en cette circons-i
de la ' maison Dupuis Frères, à tance leur aura été nffprtp narMontreal, président de la Fédéra-{’association des détaillant Pdr 
tion des Sociétés Saint,Iean-Bap :bois ^u Québec deUlllants de
liste du Québec; les présidents et Quebec,
présidentes des S.S.J.B. d’une Le programme du congrès est 
douzaine d’autres régions de la très élaboré et il comporte des
province, et plusieurs autres. invités de marque de Halifax à WVWWWMVVWrtrtAftW

BE. 1158 - BE. 7151
Nettoyage sans odeur 

combien meilleur
et

Service de 3 heures

.•iiiiioauicu v uiicepuon ou le ser- ” , ------
vice sera célébré à 9 hrs. Et de •suefiestion.s sur I orientation 
là au cimetière de la Côte des t,u Vs voudraient lui voir donner 
Neiges, lieu de sépulture. pa. r>al'lel'onl-a tour de rôle; M. le no
rents et amis sont priés d'y .assis-!_____________________________ _
ter sans autre invitation. Rallie-_______________
ment coin Papineau et Marie 
Anne à 8 h. 50.

LEONARD — A Montréal, le 
28 octobre 1955, à l’âge de 75

pli à l’Institut de Recherche 
Ottawa.

à ecnelle graduée. Dans le cas du demeurant au numéro 61, rue 
personnel de services, un maxi- Mont-Royal est. Les funérailles

L’assemblée présidée par M 1JlutT1 “f trois semaines, selon la auront lieu lundi, le 31 courant.
Hébert, procéda ensuite aux élêc- ™ eC .nn ?ervice- est Pi'évu par Le convoi funèbre partira des
lions dont nous avons donné ]e , p- ty0 des conventions et qua- salons funéraires Adolphe Le-
résultat ci-dessus. j tre prévoient un maximum de may Enr., no 25 avenue Laurier,

j quatre semaines. Selon la plupart! est, à 8h. 45, pour se rendre à
—--------------------—— des regimes à échelle graduée, les l’église Saint-Enfant-Jésus du

employes ont droit à deux semai- Mile-End, où le service sera cè­
nes de vacances payées après lébré à 9h. Et de là au cimetière
un an de service. Toutes les cnn- de la Côte-des-Neiges, lieu de sé-
ventions intéressant les infirmiè- pulture. Parents et amis sont
res diplômées, sauf deux, pré- priés d’y assister sans autre in-
voienl un maximum de quatre se- 'dation.

STUDIO
D’ART DRAMATIQUE

préparant
1—thfAfr> 3—a la M^vision
" a radio 4—au cinéma

L’ECOLE NOUVELLE
1302 EST, RUE FLEURY

EXAMEN
PSYCHOLOGIQUE

ORIENTATION 
Scolaire et Professionnelle

Difficultés d'adaptation • Ti­
midité • Complexe d'infério­
rité • Service d'orientation 
• Tests d'aptitude, de 

sonnalité.
per-

F.-H. LAPOINTE, MA. LPh.
PSYCHOLOGUE CONSULTANT

1477 ouest. Sherbrooke 
Fl. 5912 DE. 4545

"Un travail comme le mien est épuisant.

maincs de vacances après des pé­
riodes de service variant de une run Ann a à S X annôrs “"' RENAUD — A Trots-Rivieres, te

DiM^êDdoLtiftc^aur

RESTAURANT/)» u

Musique d*
William I . x h -n ap et 

Gen» Donatl

Hotel de LaSalle
id «• S*. CotatHre

SYSTEME
D’APPEL GÉNÉRAL
L'équipement AI* PAGE transmet !« 
appels sur les ondes hertziennes copient 
par un minuscule récepteur portatif.
Appareil silencieux, personnel, dont le 
message est parfaitement distinct même 
ou milieu de bruit. Destiné spécialement 
aux hôpitaux, grands magasins, hôtels, 
usines. Très pratique partout où la direc­
tion doit être constamment en contact avec les postes de commande. Ce*
appareil Al* PAGE est fabriqué et installé partout au Canada par ELECTRO-VOX. Churchill joua le.

tout en décidant d

S7

TÉLÉPHONEZ dès aujourd'hui pour une démonstration

ELECTRO-VOX INTERCOM INC.
Paul Chaput, président

Mongol Ottawa) ToronM St, Catherines
î-8ê06 IA. 4-3067 SHwrwooH 6-1935 EMpir* 3-3766 MUhiol 4-4640

EATON

Jupes CLENEATON

Deux mndrlns dont un seul illustr*. 
exécutés en tissus tout, lame PU trip)» 
devant et dos. Pour silhouettes cour­
tes. moyennes et élancées. Gris clair 
anthracite, gris houille et hrun. Tail­
les 12 k 20.

Modèle non Illustré à pli double de­
vant et dos uni.

PRIX GLENEATON

$10.95
Chandails de laine botany
Chandail* ♦»! rurdluans nnUêrement 
diminué*, choisi* *péci^l'>mant pour 
porter une marque EATON - GLEN­
EATON. Grl* nuancé, hcij»» nuancé, 
bien poudre, corail, rose, marine, 
aqua. Jaune.
Taille* 34 a 42,
«Uns le groupe

PRIX GLENEATON

$9.95
Tailles « et 4S,

PRIX GLENEATON

$11.93
SIGNALEZ PI.. !)2Jl — Demande* 

le Service de* commandes

VETEMENTS SPORT (RAYON 
au TROISIEME ETAGE, chez. EATON

(HT. EATON C?,
OF MONTPC4L

UHITg*

V

27 octobre 1955, esl décédée. 
Soeur Marie-Lia, née Marie-Anne 
Renaud, des Soeurs de la Provi­
dence, fille de feu le docteur Jo­
seph Renaud et de Lia Lambert. 
La dépouille mortelle sera trans­
portée à Montréal, samedi. Les fu- 
lérailles auront lieu lundi, le 31 
courant. Le convoi funèbre parti­
ra de l'Institution des Sourdes- 
Muettes, no 3725 rue St-Donis,où 
le service sera célébré à 8h.30.

$5,000,000,000 enfouis 
dans l’immeuble Sun Life
SÉLECTION de novembre révèle! 
un secret fantastique de la dernibrei 
guerre! Lisez pourquoi, sous lai 
menace d’une invasion, Winston! 
Churchill joua le tout pour le 
tout en décidant de faire passer! 
secrètement au Canada tout lej 
trésor britannique, et comment, 
pendant cinq ans, des titres d'une 
valeur de cinq milliards de dol­
lars demeurèrent secrètement en­
fouis dans le sous-sol de l’immeu­
ble Sun Life, k Montréal.

Voici bien l'une des plus pas­
sionnantes histoires vraies que 
vous ayez jamais lues. Achetez 
votre exemplaire de SÉLECTION 
de novembre aujourd'hui.

co«
MOBIHS

Tel est le nom savant que nous 
suggérons pour cet acrobate tics 
basses-cours: le poulet patineur. 
On assure que cct oiseau rare 
est tout à fait à l’aise sur ses 
patins à roulettes de 5'. Il est 
à peine besoin de préciser que 
ces patins sont en aluminium 
poids-plume !

La hardiesse de ce coq n’a 
d’égale que l’ingéniosité des 
techniciens qui imaginent de 
nouvelles applications de l’alu­
minium. Dans tous les domaines 
de la vie moderne, les bureaux 
de recherche de l’Aican coopè­
rent étroitement avec l’industrie 
manufacturière pour créer, grâce 
à l’aluminium, des produits plus 
légers et plus durables.

ALUMINUM COMPANY 
OF CANADA, LTD.

(ALCAN)

BRUNET
DE

COTE-DES-NEIGES 

EST LE NOM QUI DOMINE 
DANS LA CREATION DES

MONUMENTS
AUCUN AGENT

Une chambre 
avec une très belle vue

...$2.50
1 L’affluence des mois d'été a cessé. La 

bnllante saison mondaine commence 
dans la Ville-Lumière, et tous y as­
sister de près pour un mimmum de 
déboursés.

Car en France, les prix sont bas . ., 
et les tarifs hors-saison de la B.O. A.G 
sont modiques. Vous avez ie choix 
entre l'économique classe touriste 
''Coronet" et la première classe 
"Monarch'', par Stratocruiser à deux 
ponts, pour la traTersée de l'Atlantique 
... Repas délicieux et service courtois. 
N.B.: Les voyages en famille bénéfi­
cient de l'économie supplémentaire 
du tarif "familial" de B.O.A.C.

qui a 
du

"CORPS'

ECONOMISEZ LA COMMISSION

AVANT D’ACHETER 
CONSULTEZ LA PLUS VIEILLE 

MAISON DU QUEBEC

j. BRUNET Liée
Fondés en 1877

’ Mais la Labatl I.P. ma redonna de l’entrain;” nous dit Léo Maltais.

Si vous êtes en quête d’une vraie bière d’homme . . , I.P,, 
la bière qui a du "corps” est celle qu’il vous faut. Léo Maltais, 
ouvrier dans le batiment, sait ce que désire un homme altéré. 
Pour étancher sq soif, il choisit donc la Labatt I.P. Adoptez-la 
vous aussi.

Dégustez bientôt une I.P. . . . 
la bière qui étanche parfaitement une 
soif d'homme! Quelle révélation !
La prochaine fois, à l’hôtel ou chez 
l’épicier, demandez de la Labatt 
I P. Adoptez la bière qui a du 
“corps” . . . dont le goilt est 
satisfaisant... et PIQUANT!
La Labatt I.P.—la 
vraie bière d’homme !

Adrasez-mu.% à vtlrr bureau de chemin de fer 
eu a tenu de veyaga eu à la

nm$n ovotsfAs AnwArs coapokatioh
HAtal LaorenH**, Montréal

VOllIporBOM^

Mastercraft
■ ■ CLOTHES LTD

i '' P
~~rl: -1 * r’. '

J - L

"Les Plus Grands Spécialistes en vêtements au Pinjs"
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“Les grèves nuisent à l'intérêt 
public", déclare M. Duplessis
S. Exc. Mgr Laurent Morin a été 
sacré évêque à N.-D. de Montréal

Il devient le 3e évêque auxiliaire du diocèse — S. Em. le cardinal P.-E. Léger 
est le consécrateur; les deux autres évêques auxiliaires, co-consécrateurs.

Le diocèse de Montréal comp­
te. depuis hier matin, un trois-! 
iême évêque auxiliaire, en la | 
personne de S. Exc. Mgr Lau-! 
rent Morin, évêque titulaire de 
Arsamosata. En l'église Notre- 
Dame, il a reçu les grâces de la 
plénitude du sacerdoce des mains 
de Son Eminence le cardinal 
Paul-Emile Léger, archevêque du 
diocèse.

Les deux évêques co-consécra- 
tèurs étaient NN. SS. Conrad 
Chaumont et Lawrence Whelan, J 
les deux hommes qui appuient 
actuellement le cardinal dans sa 
lourde tâche. Consacré et consé- 
crateurs étaient entourés *de M. 
l’abbé J.-C. Pépin, cérémoniaire 
de Son Eminence; de Mgr Paul 
Touchette, vicaire général; de; 
Mgr Robert Mitchell, chancelier; 
M. l'abbé Pierre Lafortune, se­
crétaire de Son Eminence et cé­
rémoniaire de l'élu; et de MM. 
les abbés Sylvio Caron, curé au 
.Manitoba; Sylvio Morin, aumô­
nier, Guy Racicot, aumônier dio­
césain de la JAC. .lean Désorey, 
aumônier de la LOC, Jacques La- 
ramée, aumônier de la JOC, et 
Roger de La Durantaye, aumô­
nier de la JOC, tous chapelains.

Une toule imposante d'éve- 
ques, de dignitaires civils, et de 
fidèles a assisté à cette émou­
vante cérémonie du sacre, ainsi j 
qu’au banquet qui a suivi dans 
une salle du pavillon des gardes- 
malades de l’Hôtel-Dieu. Son 
Honneur le maire Jean Drapeau 
et plusieurs de ses conseillers 
représentaient la ville de Mont­
réal. Me Daniel Johnson était le 
délégué officiel de la province, 
à la place du premier ministre, 
Maurice Duplessis. On remar­
quait également plusieurs juges, 
des députés fédéraux et provin­
ciaux, les maires de quelques 
municipalités avoisinantes, et 
quelques proches parents: M. 
l’abbé Sylvio Morin (frère du 
nouvel évêque), Mlle M.-J. Morin 
(soeur), M. l’abbé Sylvio Caron | 
(oncle).

LES EVEQUES
Parmi les évêques, signalons 

S. Exc. Mgr Georges Cabana, ar-j 
chevêque de Sherbrooke; S. Exc. i 
Mgr Norbert Robichaud, arche­
vêque de Moncton; S. Exc. Mgr: 
Patrick Skinner, archevêque de 
Saint-Jean; S. Exc. Mgr Gérald 
Berry, archevêque de Halifax; S. 
Exc. Mgr J.-E. Limoges, évêque 
de Mont-Laurier; S. Exc. Mgr J.- 
A. Langlois, de Valleyficld; Son 
Exc. Mgr J.-A. Papineau, do- Jo-

liette; S. Exc. Mgr Arthur Dou- 
ville, de St-Hyacinthc; S. Exc. 
Mgr John M. O'Neil, archevêque 
de Regina: S. Exc. Mgr G.-L. 
Pelletier, évêque de Trois-Riviè­
res; S. Exc. Mgr Lionel Scheffer, 
vicaire apostolique au Labrador; 
S. Exc. Mgr Edouard Jetté, au­
xiliaire à Joliette; S. Exc. Mgr 
Isidore Borecky, évêque des 
Ukrainiens catholiques du Cana­
da; S. Exc. Mgr Percival Caza. 
de Valleyi'ield; S. Exc. Mgr G.- 
M. Coderre, évêque de St-Jean 
de-Québec; S. Exc. Mgr Emilien 
Frenette, évêq. de S.-Jérôme; S. 
Exc. Mgr Bruno Desrochers, évê­
que de Ste-Anne rie la Pocatiè- 
re; S. Exc. Mgr Lionel Audet, 
auxiliaire à Québec; S. Exc. Mgr 
Louis Lévesque, évêque de 
Hearst; S. Exc. Mgr Francis V 
Allen, auxiliaire à Toronto; le 
Très Rév. Père Dom Pacôme, ab­
bé; et S. Exc. Mgr Ambroise Le­
blanc, évêque de Gaspé.

A la fin de la cérémonie reli­
gieuse. qui a duré plus de trois 
heures. Son Eminence le cardi­
nal Paul-Emile Léger a adressé 
la parole à cette foule émue de 
voir en une seule fois tant de 
splendeurs réunies.

Au nom de tout le clergé et 
ries fidèles du diocèse, il a rati­
fié avec allégresse “le choix du 
Saint Père qui, dans sa bonté, a 
bien voulu lui donner Mgr Mo­
rin comme auxiliaire. Depuis 
cinq ans, a-t-il dit à ce dernier, 
vous avez été un collaborateur 
discret et dévoué. Heureux les 
évêques qui ont à leurs côtés, 
des prêtres animé; d’un ardent 
amour envers l'Eglise et d’une 
parfaite loyauté envers leur per­
sonne.”

A L'AVANT-GARDE
Le cardinal a ensuite expliqué 

à son auditoire la raison profon­
de de l’épiscopat. “Dieu n'a pas 
créé l'ordre sacerdotal pour re­
vêtir ses ministres sacrés de dons 
futiles et inefficaces”... Si la pre­
mière place revient à,l’évêque, 
c’est afin qu’il puisse marcher 
le premier vers les obstacles, 
portant le fardeau de ses respon­
sabilités au service des âmes.”

Son Eminence a parlé des dif­
ficultés sans nombre qu'a ren­
contrées l’épiscopal dans le passé, 
puis, “encore aujourd’hui, tandis 
que les hommes d'Etat essaient, 
dans un effort louable, de per­
cer les rideaux de fer et de 
bambou, nous savons que des 
centaines d'évêques confessent le

nom de Jésus-Christ. Or, cette 
mission de docteur de la foi est 
la première que doit remplir un 
évêque” ....

“Les puissances du mal ont 
tenté par tous les moyens d'e- 
touffer celle voix qui cric dans 
le monde, depuis vingt siècles, 
les droits de Dieu. A part quel­
ques exceptions qui nous rappel­
lent la fragilité de l’instrument, 
la longue lignée des évêques ca­
tholiques a mieux aimé souffrir 
l'exil et subir la mort, plutôt quej 
de trahir sa mission.

MISSION DIFFICILE
“Cette mission apparaît plus 

difficile que jamais, aujourd'hui,' 
et par conséquent très urgente.! 

|En effet, une enquête, tant soit! 
peu sérieuse, faite dans nos mi­
lieux chrétiens, nous révélera 
très rapidement, qu'une, crise in­
tellectuelle d’une amplitude in­
quiétante menace la foi des fidè­
les. Le développement de l’athé- 
ïsme ne s’expliq.- pas seule­
ment par des phénomènes qui 
appartiennent à l’ordre économi­
que. Le naturalisme et le laïcis­
me ont miné les fondements du 
“sacré" et l'homme moderne est 
devenu inapte à percevoir les 
choses de l’Esprit de Dieu.”

“Aussi assistons-nous à un vé­
ritable désarroi de la pensée qui i 
s exprime par l’effondrement 
des valeurs les plus essentielles 
a l’homme, par l’oubli de la loi) 
naturelle et par le refus de Dieu. 
D autre part, l’homme qui a be­
soin d’un but dans la vie, a glo­
rifié la science, la technique, la 
culture, la race et les classes so­
ciales.”

“A côté de ces ténèbres épais­
ses, nous découvrons chez nos 
chrétiens, chez ceux-là mêmes 
qui se posent en défenseurs de 
l'Eglise, des pans d’ombre qui 
interceptent le rayonnement lu­
mineux de leur vie”... “C'est au 
milieu de toutes ces erreurs et: 
de ces déviations, en face de 
tous ces obstacles, que l’évêque 

jdoit remplir sa mission de Doc-j 
] leur de la foi. Et le témoigna ! 
ge à la vérité” dont parle l’E­
vangile de la messe de ce ma­
tin, l’évêque doit le rendre, quel­
les que soient les conséquences, 
les incompréhensions, les criti 
ques, dont il sera l’objet. Et par­
ce que l’erreur est souvent me-, 
léc à des mouvements de la vie 
politique ou de l'action sociale, 
l'intervention rie l'autorité ris­
que toujours d'être interprétée'!

QUEBEC pPO — Le droit do 
grève est “sacré", mais on ne 
devrait l'exercer qu'exeeptionnelle- 
ment”, a déclaré à Québec le pre­
mier ministre Duplessis. 11 a pré­
cisé ainsi sa pensée: les grèves 
nuisent à l'intérêt public.

M. Duplessis partait alors devant 
275 délégués qui assistaient au He 
congrès annuel de l'Association 
Professionnelle des Industriels. Il 
a dit qu'"en certains milieux”, on 
abuse du droit de grève et qu'on 
lui donne une signification erronée. 
Toutefois, il n'a mentionné ici au­
cun groupe en particulier.

Le premier ministre adressait la 
parole, samedi, au diner de clôture 
du congrès de l'APl qui groupe les 
employeurs de la province de Qué­
bec. Quelque 600 entreprises sont 
représentées au sein de l'Associa­
tion Professionnelle des Industriels.

comme dictée par une influence 
! extérieure ou des considérations 
j humaines.”

Mais où donc l'évêque puise­
ra-t-il la force de remplir une 
telle mission?”, poursuit le car­
dinal. Il répond: “Dans les grâ­
ces de son sacre” d'abord, et en­
suite “dans une ardente et en- 

! tière communion de pensée, de 
1 coeur et de sentiment avec le 
Chef suprême de l’Eglise, le 
Pape.”

AU BANQUET
A la fin du banquet. Son Emi­

nence a exprimé sa fierté, ainsi 
que l'espérance et l'allégresse 
qu'il ressentait. Il est fier d'a­
voir pour auxiliaire un fils au­
thentique de Montréal qui a reçu 
le baptême dans la vieille pa­
roisse de la Pointe Saint-Char­
les. et qui a été ordonné, le 27 
mai 1934. dans la vieille paroisse 
de Saint-Henri, par le regretté 
Mgr Mélançon, alors évêque de 
Gravelbourg.

Il a chanté son espérance d’a­
voir longtemps près de lui cette 
aide, si nécessaire pour mener 
à bonne fin là lourde tâche que 
lui impose depuis cinq ans l’ad­
ministration du diocèse, et son 
allégresse devant la grâce que 
vient d’accorder le Seigneur, à 
lui et à ses ouailles.

A la fin, M. Charles-Ed. Le­
brun, président diocésain de l’Ac­
tion catholique de Montréal, s’est 
fait le porte-parole des laïcs, 
comme il se devait. 11 a tracé 
un tableau très vivant de la vie 
mouvementée du nouvel évêque: 
assistant procureur diocésain, no­
taire de l'officialilé. étudiant à 
Rome, vicaire à Saint-Joseph, vi­
ce-officiel, assistant aumônier à 
l'hôpital Notre-Dame de la Mer­
ci, assistant directeur de l’Ac­
tion catholique, chanoine titulai­
re de la cathédrale, aumônier na­
tional de l’A.C., vicaire général, 
directeur diocésain de l’A.C., et 
nouvel auxiliaire le Montréal, 
“fonction où les grands services 
qu'il a déjà rendus à l’Eglise le 
rendent éminemment digne d'ac­
céder”.

La démocratie
M. Duplessis a dit qu'on ne con­

çoit plus la démocratie de façon 
juste. La démocratie, dit-il, c'est 
le gouvernement du peuple par 
peuple, mais graduellement on s'en 
va vers le gouvernement du peu­
ple par un groupe et pour un 
groupe.

Notre époque est “bizarre', 
dit-il: c'est celle des belles paroles 
et de la sécurité, et certaines gens 
comptent sur le travail de leurs 
voisins pour jouir île la sécurité.!

Le premier ministre a ajouté que 
l'on réclame de plus en plus la 
sécurité sociale et qu'à ce sujet 
on est attiré par des formules nou­
velles et brillantes, mais que, d’au­
tre part, il ne faudrait pas oublier! 
que les principes sociaux fonda­
mentaux ne changent pas.

Le Québec, dit-il, veut pas la 
nationalisation, les monopoles et le! 
socialisme, mais plutôt une vie 
vraiment démocratique.

Par ailleurs, a-t-il ajouté, l'apa­
thie et la complaisance constituent 
des menaces pour la démocratie: 
ce sont là, dit-il des menaces qui 
ne proviennent pas de l'extérieur, 
mais de nous-mêmes.

Liberté du commerce
Parlant ensuite de la liberté du 

commerce et de l'industrie, il a 
dit qu'elle est partie intégrante du 
mode démocratique de vie et 
qu elle est basée sur le bon sens 
et les droits de l'initiative person­
nelle.

Il y a. dit-il. de grandes cl de 
petites industries, et la décentra­
lisation industrielle est nécessaire 
De l'avis du premier ministre, il 
n'est pas juste de faire affaire 
avec les petites entreprises sur la 
même base qu'avec les grosses: 
les deux, a-t-il précisé, sont aussi 
différentes que le sont le Québec 
et les Etats-Unis, au point de vue 
économique.

N’oublions pas. dit-il, que le Qué­
bec a un marché domestique de 
4,000,000 de personnes, tandis que 
celui des Etats-Unis est de 100.- 
000.000; on ne peut imposer au 
Québec les mêmes conditions 
qu'aux Etats-Unis: les marchés ne 
sont pas les mêmes.

La concurrence
Un autre problème industriel, a 

dit M. Duplessis, c’est celui de la 
production de marchandises à un 
prix pouvant soutenir la concurren­
ce sur les marchés étrangers.

Le premier ministre a déclaré 
que des moyens de s'enrichir, on 
en trouve partout dans le Québec, 
mais que le gros problème, en l’oc-; 
currence, c’est l’ampleur qu’ont1 
prise les loisirs; et pourtant, a-t-il 
ajouté, il y a des gens qui récla­
ment une réduction encore plus 
substantille de la semaine de tra­
vail.

M. Duplessis a dit qu'il se de­
mande quelquefois si aujourd'hui 
l'énergie électrique ne serait pas 
devenue plus considérable que l'é­
nergie humaine.

s ■■ v ' Vt.
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Photographiés en compagnie de Mme Gérard Poil rus, l'épouse du président de la 
Coopérative d'HabitPtion de Montréal, qui tira leur numéro chanceux, les deux nou­
veaux propriétaires de la Coopérative, M. et Mme Roger Durocher et leurs deux 
enfants Pierre et Hélène.

Premier gagnant de la 
Coopérative d'habitation

Par voie de tirage, le premier 
propriétaire de la Coopérative 
d’Habitation de Montréal a été 
désigné hier par le sort, un père 
de deux enfants en bas âge. dont 
la famille s'enrichira bicnUV 
d’une nouvelle addition. 11 entre­
ra dans sa nouvelle propriété, 
rue Taillon, au nord de la rue 
Sherbrooke, avant Noël.

Au cours d'une assemblée pu­
blique, qui hier après-midi, avait 
rempli à capacité la salle de l'é­
cole Meilleur, angle Fullum et 
Rouen, le nom de M. Roger Du­
rocher, 11,190 Sainte-Julie, qui, 
comme beaucoup d'autres socié­
taires était venu avec son épou­
se et ses enfants, fut désigné par 
le sort. Le jeune couple habite 
présentement un second étage 
de 4 pièces et l’arrivée d'un nou­
vel héritier nécessiterait préci­
sément qu'on envisageât de se 
loger plus grandement et surtout 
dans un bas, pour que les petits

et entrer sans 
y ait de chutes. Pierre, 

, est âgé de 2'a ans. et Hé 
la cadette, a !) mois. 
Durocher est devenu socié- 
de la Coopérative d'Habi 

en payant sa taxe d’en

puissent sortir 
qu'il 
l'aim 
lène,

M. 
taire 
talion
liée de $10, et. sa part sociale d< 
$100. Depuis le 2 octobre, il paie 
.‘S2.10 par semaine, versement 
qu’il cessera de faire lorsqu’il 
entrera dans sa maison, (“est 
tout ce qu’il a eu à verser pour 
devenir propriétaire. Ses autres 
obligations seront acquittées à 
la façon d'un loyer, qui sera in-

ferieur a celui qu il paie prosen-» 
temont. Cinq litre; maisons se-^ 
l'ont tirées au sort cet automirv 
qui constitueront les types cm-; 
ployés le printemps prochain,- 
lorsque la Coopérative entre-; 
prendra de loger son premier- 
groupe de 300 Sociétaires. ;

Le hasard a bien fait les chu-" 
es. M. Durocher, qui travaille; 

dans l'est <’ ■ la ville, pour un cou- 
tracteur ingénieur spécialisé-' 
dans la raffinerie d'huile, c i; 
heureux d'avoir sa maison rue) 
Taillon. dans un quartier qui est; 

'à proximité de son travail.

Les cours sur le mariage

Le problème de i'asiîour 
cliiez les adolescents

Au congrès de VA. J. C.

La jeunesse canadienne-française se doit de 
considérer les problèmes qu'elle pose

Une prise de conscience saine cL réaliste 
économie

Mise au point sur l’état de notre mains Tll'c économie, que , , j r ^ nous possédons les talents nc-Les grandes lignes de I action a entreprendre. ccssaircs dans la mesure où nous
1 prendrons conscience de la réa-

. Une page d histoire de la sur-!province de Quebec afin de les cercles. Le Congrès qui se tenait lité et que nous nous prépare- 
vtvance française en Améri. .ue,éduquer en ce sens, de develop- samedi et hier à Montréal en esth-ons à en assumer les conséquen- 
dmitsCTTecheUe^îli’samde "et '1c'r 1('ul's Personnalités, de leurlc témoignage. ces. .Alors que les tentations de
villageoise, puis à l’échelle poli-;Pcrmcttre d’agir librement et Les raisons de la faiblesse 
tique. Une nouvelle page s’ou-jsainement dans un univers qui; économique des Canadiens , j 
vrait alors que commençait la leur était quelque peu fermé, un; français
grande aventure mondiale de
l’ère industrielle. La jeunesse ca­ lant soti peu hostile, celui de l’é-

l'extcrieur deviennent plus ai­
guës, il nous appartient de maî­
triser notre économie pour que 
nous y puisions la force de pré- 

Tel était le titre de la confé-l server notre survivance eultu-
nadienne-française doit prendre!conomie en Particulier. Depuis eSsèur aul ïi iHt^' f'tiid<-s q religieuse,
conscience des problèmes qu’elle! 1904, ce mouvement a persévéré! J; m : . V ,T 1 Comment réoliser notre expansion
pose.et trouver les moyens d’y ac !dans cette ligne et lors de la| ^
quciu. *sa. P tegitimc sans re-ll.^afjap(a|jon consécutive la dis- diens français n’est plus à de­nier scs traditions. 

L’association de la

economique

linction entre l’action catholique montrer”. Certes, il nous reste M- Jacques Mélançon dolin', 
jeunesse et l'action nationale en 1950, le le domaine agricole et le coin-dans une conférence ^un aper^

HUILES...
DISTILLEE, LEGERE, LOURDE

.. . . f; merce de détail en bonne par- historique sur notre situation dc<
canadienne-française groupe des travail de recrutement a resuite (je. majs -jis exercent une influ- puis 1900. Les raisons do notre
membres d'expression française,on un nombre impressionnant ence très négligeable dans Ten- taiblcssc en ressortent sponlanc-
ct de religion catholique dans la d’adhésions et de formations dcIS0IT|ble". Quelles en sont les ment. L’orientation même de no-

■ raisons'.’ tre économie influe sur notre rie.x-
- - , ----------------- ..................... .1 La raison historique. En 1763. tinée actuelle. C’est donc une

| “la société canadienne a été dé- orientation nouvelle qu il faut dc- 
’capitéc de son élite commcrcia-finir, des entreprises organisées 
le et administrative”, d'où le re- juridiquement pour que la pro­
pli sur la vie familiale rurale Pi'iété soit détenue par le public 

! où "les influences culturelles an- et non plus seulement par l'inrii-
: glaises eurent très peu de chan- vidu et la famille, le tout dans
ces de pénétrer le noyau initial [tin contexte social et familial qui 
des Canadiens”. D’autre part, | demeure le nôtre et avec la créa- 
même après 1867, nos élites sW tion de structures économiques 
cupaient plus de luttes politiques!et sociales facilitant l'intégration 
que de l’organisation économi- de l’entreprise industrielle dans 
que du territoire. l’économie canadienne française.

Raison psychologique. Après M. Mario Dumesnil, président 
avoir tant méprisé les valeurs général de l’A.J.C., exprime de 
matérielles — d’où, par force, son côté la position de son mou- 
valorisation spirituelle do la cul- vement à l’endroit de ces problè- 
turc de la terre. — l'élite ne con- mes.

SSL* ffinE. ‘SÜSW3S ....... *
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sustepuoics action morale à entrepren-
rerefé l,rKlCrinH f1iCSn,,,'n' elle demeure essentiellement

à * sas.
D’autres raisons, comme notrc1"'iqfuc’1itl cofl^’icnt de “développer

maUè,-eélCt"chniaueditoémîrie ? U-e ^^«^“'de'ünrd-

capitaux et manque de traditions v!lisalion’ lc S01'" f,c la l,r°Pri6'
té, de l’épargne et qui est l'apa-

1464 PREF0NTAINE LIMITEE
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d’affaires, s’ajoutent aux deux „ j ,majeures précédentes. De plus ' .aRP ^es peuples montants tan- 
nos hommes politiques J dune ciythsMion devenue barba- 
phénomène se‘poursuit encore à d's q,ucH-Ip Pln,lnra rc est un M",u 
l'heure actuelle - s'ils se sont re 0,1 dccadCT,to- 
montrés compétents dans leur Le président développe des 
domaine propre, n'ont jamais plans de campagne allant jusqu’à 
osé, voulu ou pu aborder les res- définir la nécessité d'activités 
ponsabilités qu'imposait le non- physiques saines en plein air. Il 
veau fait social. souligne la nécessité d’avoir des

Or il est manifeste que non s cercles actifs et d'un rayonne- 
scrions très à même de prendre ment extérieur

Le Chanoine Lionel Groulx
C’est dans son sermon donné 

lors de la messe célébrée à l’oc­
casion du congrès, que le cha­
noine Groulx a fait un brillant 
exposé du rôle de l’Association. 
Après avoir rappelé la mystique 
de 1904 de l’ACJC et les vieissi-j 
tudes du mouvement, le chanoi­
ne Groulx souligne les valeurs 
chrétiennes qu’incarne le peuple 
canadien-français. “Après tout le 
petit Canada français n’est-il pas 
la grande réalité spirituelle en 
notre pays?”

“Vous apercevrez, dit-il, l'oeu­
vre que l’on attend de votre As­
sociation: Ressaisir votre géné­
ration ... Nettoyer l'esprit de la 
jeunesse des équivoques, des 
confusions ... redonner à notre 
peuple la conscience nette de scs 
virtualités naturelles”.

“Soyez des fils de votre foi. 
Dans votre action nationale ou 
patriotique, ne perdez jamais de 
vue le spirituel. La cité tempo­
relle que vous bâtirez, devra dé­
boucher sur la cité éternelle.... 
Car si tous les peuples, quoi 
qu’ils pensent et quoi qu'ils fas­
sent, ont une vocation, quelle 
n’est pas la vocation des peuples 
de la vraie foi?”

“On parle beaucoup, par le 
temps qui court, de dialectique, 
de sens de l'histoire. L’histoire 
n’a qu’un sens depuis 2,000 ans. 
Quiconque veut y entrer, ne pas 
perdre sa vie, ne peut que se 
jeter dans le courant souverain 
qui emporte le monde vers le 
Christ et sa Rédemption”.

Puis le chanoine Groulx donne 
les raisons qui font de l’A.TC une 
association plus forte que toute 
autre: "Les jeunesses communis­
tes se donnent, avec quel en­
train, à la construction d’une 
cité chimérique qu'on les invite 
à construire en chantant. Pour­
quoi une jeunesse catholique ne 
saurait-elle sc donner avec exal­
tation à ccttc oeuvre solide qu’est 
l'avenir, le salut d’un peuple fils 
de l’Eglise?

Réalisations
La jeunesse canadienne-françai­

se constate que nous sommes 
dans un monde en transformation, 
où les conséquences d’ordre éco­
nomique, social et politique dé­
passent les cadres nationaux pour 
sc porter à l'échelle mondiale. 

jNous ne sommes pas exclus de 
'cet univers.

Le but du Congrès portait sur 
l’état actuel de notre économie 
et des possibilités de la prendre 
en mains scion les exigences pro­
pres de la race canadienne-fran­
çaise. On conçoit l’immensité de 
la tâche à accomplir.

Le président Dumesnil a donc 
exprimé certains plans d'action 
bien concrets et réalistes:

Protestations pour l’appellation, 
“Château Maisonneuve” au lieu 
de “Queen Elizabeth”; alerter 
l’opinion publique sur le scan­
dale dans le Comté de Pontiac; 
enquête sur l’état économique lo­
cal.

Parmi les voeux, on remarque 
essentiellement que les manuels 
scolaires, l’enseignement à tous 
les degrés, les mouvements d’édu­
cation en général soutiennent 
l'éducation économique et colla­
borent à la formation d'une jeu­
nesse consciente des problèmes 
de notre économie.

Et M. le Chanoine Groulx adres­
se encore quelques mots. “Nous 
avons perdu une génération, nous 
ne pouvons nous permettre d’en 
perdre une autre. Nous avons 
donc un pressant besoin de vous, 
de votre association”. Et il sou­
ligne d’autre part “Rien ne se 
fait dans une nation sans la fem­
me”. Il déplore à l’avance notre 
manque de conscience nationale 
et religieuse; ainsi, à la Tous­
saint, des milliers de femmes fe­
ront fi des ordonnances religieu­
ses en envahissant les rues, les 
magasins memes de ceux qui con­
tribuent trop souvent à notre 
abaissement. “Nous devons ac- 
frapper dur. Je sens que quel- 
compMr une oeuvre de choc et 
que chose sc prépare et que do­
main ne ressemblera pas à au­
jourd'hui”.

L'instinct- sexuel chez l’enfant 
est très indifférencié. Lorsque 
survient la puberté, il se lixe 
normalement sur la tille quand il 
s’agit de l'adolescent, sur le gar­
çon quand il s'agit de l'adoles­
cente.

Il joue d’abord sous la forme 
d’un attrait sexuel diffus et très 
général, qui ne porte encore sur 
aucune personne particulière 
mais sur toutes les personnes du 
sexe opposé en général.

Il se manifeste par un intérêt 
de curiosité et une sensibilité 
spéciale à l’égard de leurs qua­
lités et leurs caractères propres 
(particularités physiques et psy­
chologiques. habitu’des de vie, 
goûts et désirs).

La curiosité sexuelle des ado­
lescents. en soi, n’est pas mal­
saine; elle est même parfaite­
ment normale. Mais passé cer­
taines limites elle doit être re­
frénée. Il imposte surtout qu’el­
le soit sublimée, c'est-à-dire as­
sumée dans la vie de l'esprit. 
Selon les règles déjà formulées 
on insistera donc beauciup plus 
sur l’éducation de l'amour et la 
formation de la conscience mo­
rale que sur l'initiation biolo­
gique qui n’a pas ici beaucoup 
d'importance.

La sensibilité sexuelle, à cet 
âge, est aussi tout à fait natu­
relle. Mais elle exige également 
d'être sublimée, et donc d’être 
tenue sous le contrôle de la rai­
son et de la liberté. Cette subli­
mation tolère et même appelle 
de saines relations sociales en­
tre adolescents de sexes diffé­
rents. Car la poussée sexuelle 
existe. Si elle ne trouve pas son 
débouché normal, elle risque de 
dévier, soif vers des personnes 
réelles mais interdites (frères, 
soeurs, parents, amis du même 
sexe), soit vers des personnes 
irréelles, entrevues et aimées à 
distance et comme en rêve, cc 
qui est fort dangereux.

Les amitiés hétérosexuelles 
ne doivent jamais à cet âge, et

(R. P. Marcel Marcotte, s.j.)
jusqu'à la veille du mariage. supC 
planter ou même dominer les- 
amitiés pour les personnes di£ 
propre sexe, beaucoup plus né" 
ccssaircs au développement de la. 
personnalité. En conséquence^ 
les ''fréquentations” des adoles­
cents ne peuvent être qu’occaj 
sionnelles et doivent rester sur- 
le plan de la pure cairiaradcrie.

Cette camaraderie elle-même 
ne doit pas revêtir les caractères! 
de la camaraderie masculines 
plus rude, moins délicate et 
moins respectueuse, ni encore 
moins les couleurs du flirt. Elle 
ne doit pas surtout mimer l’a­
mour personnel dans ses atti- 
tudes et ses habitudes. L’amour; 
tend au don total inclus dans le 
mariage. Consentir à l'amour 
quand le mariage est encore loin­
tain, c’est une tension, diffici-; 
le à soutenir, entre la tendance! 
finalisée et son objet. Si l’on; 
entretient la tension en renon­
çant à l’objet, l’amour reste en' 
chemin, il ne parvient pas à sa 
plénitude, tandis que la virgi-; 
nitc affective est entamée et que 
le don futur est compromis. Si 
l’on supprime la tension en met­
tant la tendance en rapport aveq 
son objet, c’est la ruine de l’a­
mour et de la morale. .

Ajoutons que l’amour, expéri-' 
menté prématurément chez les 
jeunes, risque de bloquer le déJ 
veloppcment de la personnalité 
en absorbant l’attention et les 
énergies intérieures qui de-! 
vraient. normalement, être cm-; 
ployécs à préparer l’avenir pari 
des efforts intenses d’approfon-- 
dissement personnel et de mul­
tiples prises de contact avec l’u­
nivers de la culture, des person­
nes et des choses.

Prochain cours, ce soir, salle 
du Gcsù, à 8h. 30:

a) Naissance de l’amour per­
sonnel. — La chasteté hors dr( 
mariage.

b) De l'amour personnel à l'a-! 
mour conjugal. — Lc choix du 
conjoint.
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Le grand silence est tombé 
sur PEglise de Shangai

Le Survenant

LE DEVOIR, MONTREAL, LUNDI 31 OCTOBRE 1955

Chez les Franco-Colombiens
En marge du congrès de Maillarville

Le Devoir, nous croyons pouvoir le dire, 
■ '& fait sa part pour ne pas laisser, en dé- 
’ pit de la distance, le silence et l’oubli se 
. faire sur nos compatriotes et coreligion- 

. naires de la Colombie.
Récemment encore, vendredi le 21 oc­

tobre, l’un de nos collaborateurs, qui a eu 
l’avantage d’étudier sur place la situation 
et de donner à ces frères lointains, un 
notable appui revenait sur le sujet à pro­
pos du congrès de Maillardville. Il faisait 

’ observer que ces moribonds, comme cer­
tains paraît-il les appellent, ont tout de 
même réussi à constituer une association 
de survie: la Fédération canadienne-fran* 
çaise, qui réunit chaque année en un con­
grès général un certain nombre de fidè­
les qui s’emploient à étudier la situation 
réelle de leur groupe et les moyens de 
l’améliorer.

Cette Fédération, qui existe depuis dix 
ans, n’a pas encore atteint le développe­
ment qui devrait être le sien: les Franco- 
Colombiens, à cause des douloureuses cir­
constances qui ont entouré leur vie, ont 
malheureusement perdu un certain nom­
bre des leurs, tandis que d’autres, cepen­
dant restés fidèles, n’ont pas encore rallié 
les cercles de l’Association.

Celle-ci atteste quand même la volonté 
de ses membres de s'intégrer à la vie gé­
nérale du peuple canadien-français. Elle 
est à l’heure actuelle officiellement repré­
sentée au Conseil de la Vie française. Son 
président, M. le docteur Beaudoing, quel­
ques heures après son arrivée de Québec 
où il venait d’exposer la situation des 
siens à la réunion plénière du Conseil, est 
allé prendre sa place au premier rang des 
congressistes de Maillardville.

Le congrès devait d’abord se tenir à 
Port Alberni, où vit un autre groupe ca­
nadien-français. Une circonstance impré- 

..yue, qui ne manque pas de signification, 
a contraint la Fédération à modifier ses 
plans primitifs; on s’est aperçu que les 
Franco-Colombiens de Port Alberni ne 
pourraient disposer d’un local apte à rece­
voir les congressistes, tant ceux-ci se ré­
vélaient plus nombreux qu’on ne l’avait 
calculé.

En fait, il y avait au congrès de Mail­
lardville cent délégués représentant les 
mille membres actifs des cercles organi­
sés et quelque vingt-deux mille Canadiens 
français de la province.

•
C’est un point de départ intéressant.
Il faut ajouter que les Franco-Colom­

biens ne sont plus isolés derrière la bar­
rière de leurs montagnes et au bord de 
leur océan.

La facilité accrue des communications 
a, dans une large mesure, modifié cette 

. situation. Nos frères de la Colombie sont 
Tên relations singulièrement plus faciles 
^aujourd’hui, non seulement avec leurs 
voisins de l’Alberta, de la Saskatchewan

• et du Manitoba, mais avec leurs congénè-
• res des provinces de l’Est.
~ Les voyages de Liaison française ont 
"permis à un nombre, qui ira croissant, de 
. Canadiens français de l’extérieur de pren- 
; dre avec eux un contact direct.
; La question scolaire ne paraît, malheu- 
; reusement pas, avoir perdu de son acuité.

Elle est, depuis des années, l’un des scan 
dales de notre pays.

Le régime scolaire qui pèse sur les ca­
tholiques de cette province, et partant sur 
les Franco-Colombiens, reste l’un des plus 
odieux qui soit. Il a contraint nos coreli­
gionnaires, pour assurer à leurs enfants 
une certaine somme de liberté, à se créer 
des écoles indépendantes dont ils doivent 
solder les frais d’instruction et d’entre­
tien. Il arrive même qu’à cette double 
taxe certaines municipalités en ajoutent

Iiarfois une troisième, traitant ces écoles 
ndépendantes comme si elles étaient des 
entreprises commerciales et industrielles 

Les Franco-Colombiens ont courageuse­
ment accepté, partout où les circonstances 
le leur ont permis, d’assumer ce lourd far­
deau et de subir cette cruelle injustice, en 
même temps qu’ils s’efforçaient d’obtenir 
des améliorations à la loi.

C’est ainsi, qu’avec la collaboration de 
religieuses dévouées, sont nées, entre au­
tres, les écoles de Maillardville et cette 
école de Vancouver à laquelle les lecteurs 
du Devoir ont eu l’honneur d’apporter 
leur aide.

•
Mais les Franco-Colombiens, sans ou­

blier évidemment quelle est pour eux la 
très grande importance de la question 
scolaire, se rendent parfaitement compte 
qu’elle n’est point l’unique terrain où il 
importe d’organiser la résistance, et c’est 
précisément pourquoi ils ont choisi com 
me thème de leur congrès: l’atmosphère 
française au foyer, principal facteur de 
la survivance.

Dès les débuts de leurs travaux, l’au 
mônier général de la Fédération, le R. P. 
Jean-Louis Lemire, proposait pour créer 
cette atmosphère un certain nombre de 
recettes pratiques: parler français au 
foyer, la prière en famille en français, le 
calendrier français, les revues françaises 
pour les enfants en remplacement des co­
mics anglais, le journal quotidien fran­
çais, la bonne chanson, le festival de la 
bonne chanson française.

On a étudié ces diverses propositions, 
l’un des curés présents suggérant — ce 
qui était sûrement l’intime désir de tous 
— qu’il faut non seulement faire parler 
le français mais aussi le faire aimer.

On a examiné le travail déjà fait, et en 
préparation, pour organiser des cours ré' 
guliers et des concours de français dans 
les écoles indépendantes.

Tout cela, avec d’autres détails du con­
grès, notamment la présence et l’interven­
tion du consul de France à Vancouver, M. 
Louis de Laigue, et certaines des résolu 
tions adoptées, en particulier celle qui dé­
crète une participation active des Franco- 
Colombiens aux fêtes du cinquantenaire 
de la province, en 1958, et ramène à dix- 
huit ans Tâge d’admission dans la Fédé­
ration, tout cela mériterait d’abondants 
commentaires.

Le temps et l’espace nous manquent au­
jourd’hui. Nous y reviendrons à la pre­
mière occasion favorable.

Ce sont des sujets qui resteront long­
temps d’actualité.

Orner HEROUX

Blocs-Notes
Procès d’une “loi sslvatrics"

L* Commission des écoles catholiques de Verdun 
a de graves problèmes finenciers. Elle l'a reconnu 
officiellement le 25 octobre dent une résolution qui 
nous révèle que depuis plusieurs années sa situation 
financière n’est guère reluisante.

Son cas est-il tellement original? Malheureu­
sement pas. Elle n’est qu’une des milliers de com­
missions scolaires de la province qui tirent la langue. 
Sauvéea en 1946, — M. Duplessis dixit, — de le 
“faillite des libéraux”, elles sont retombées dans la 
misère. Four a’en convaincre on n’a qu’i relire Ica 
mémoires présentés i la Commission Tremblay par 
les commissions scolaires. Fas une qui n'ait posé 
le problème d’une caisse presque vide en face de dé­
penses croissantes. Aujourd'hui la faillite a changé 
de nom, elle porte la marque de l’Union nationale, 
mais c’est toujours la meme.

Det subi idea
Continuons la lecture de la ré­

solution de Verdun:
“Attendu que (dis lors) les 

problèmes financiers de la Com­
mission ont été constamment et 
temporairement solutionnés par 
des lois spéciales et de nom­
breux octrois versés par l'auto­
rité provinciale en vertu de la 
Loi destinée à assurer le pro­
grès de l'éducation’’.
Soulignons deux mots: “cons­

tamment" et “temporairement”. 
Verdun confirme ce que nous 
déclarons depuis 1946; au lieu de 
réorganiser les finances munici­
pales le gouvernement Duples­
sis a adopté une politique de 
subsides. Cela comporte deux dé-

PARIS (CCC) — Dans un article intitulé "Le 
grand silence est tombé sur l'Eglise de Shanghaï", 
le quotidien La Croix de Paris analyse la nouvelle 
campagne de persécution qui a débuté en Chine com­
muniste le mois dernier et au cours de laquelle on a 
arrêté notamment l’évêque de Shanghaï, nombre de 
prêtres et de fidèles. Voici le texte de cet article:

Le 9 icptembre, le journal chinois Sin-Wen-Pao, 
de Shanghaï, annonçait l’arrestation d’un “nommé 
Kiong Pong Mei et de quatre de ses complices”. La 
presac communiste semblait avoir considéré l’événe­
ment comme important, puisqu’il était souligné par 
d’énormci titres, occupait toute la première page et 
ae trouvait commenté par un éditorial spécial.

Dès que le journal parvint à Hongkong, la nou­
velle fit sensation parmi Ici catholiques chinois émi­
gres, car le “nomme Kiong Ping Mei” n’était autre 
que l’évéque de Shanghaï. Quant aux complices, 
trois pères jésuites chinois et un curé de paroisse, 
ils étaient bien connut pour leur attitude ouverte­
ment irréductible devant les exigences du gouver­
nement populaire de Chine en matière religieuse.

Aussitôt après des récits cir­
culèrent à Hongkong : il ne se 
serait pas agi seulement de 
cinq arrestations sensationnel­
les, mais une grande rafle au­
rait eu lieu parmi les catholi­
ques. Les agences signalèrent 
le fait en quelques lignes, puis 
ce fut le silence, faute de nou­
velles.

De plus, étant donné le climat 
actuel de détente internationale, 
inauguré par Moscou, il importe 
de laisser ignorer que des épu­
rations violentes se poursuivent 
encore en Chine.

Depuis plusieurs mois une 
vaste campagne avait été menée 
“contre les contre-révolutionnai­
res” dans tout le pays, et à 
Shanghaï en particulier. Dans 
cette seule cité, une centaine 
d’exécutions publiques avaient 
eu lieu, sans compter les secrè­
tes, auxquelles s'ajoutaient les 
très nombreuses “mises à la 
question” (dans tous les sens 
du mot) se chiffrant par milliers 
sans doute.

La loi d« 1946 ques-unes de force! L'éloquence
. . . c’est une chose; les chiffres en fauts graves: ça enlève aux com-

.a reso u ion a optee par la sont une autre Les comptables missions scolaires le contrôle de
ommission scolaire de Verdun (les commjssjons scolaires doi-! leurs finances et cela ne règle 

es , sans e sa\oir, je le veux vcnt> ,jevant jeurs budgets défi- nen du tout, car c'est toujours à 
lc"’ ,.un,; charge accablante cjtajreS( juger que c’est une mai- recommencer. A cela s'ajoute un 

contre cette loi de 1946, Loi grc conso)atjon que <],. sav0jr troisième défaut: les octrois ne
f estinee a assurer les progrès de que M Duplessis a définitive- sont pas statutaires. L’Union na-|

education , aquelle devait aja- menl chassé les déficits en tionale, en principe, donne plus 
mais remettre a flot les finances jg^g, a celles qui ont davantage besoin

Le premier ministre parle, se? et moins aux autres. En pratiquescolaires dans la province.
Voilà bientôt dix ans que cette mjnjstrcs et ses députés repè- ces octrois laissés à l'arbitre du

rtl n rtf/i ri r. r\t s. I\r% •*«.■■4 » — 1 i01 a etc ^optee. On peut en lire tent Mais ,a commission scolai- 
les résultats dans les deux pre- rc dc Verdun déclire pub,iquc.
^!r8l?'"!fIa.?hCS dC la rCSOlU‘ "«"t qu’elle “est dans un état

précaire”. Et que cela dure de­
que depuis un puis un grand nombre d’années.

tion de Verdun: 
“Attendu

grand nombre d'années la si­
tuation financière de la Com­
mission des écoles catholiques 
de Verdun est dans un étal pré­
caire."

M. Duplessis est éloquent

gouvernement deviennent une 
source de chantage et occasions 
de représailles contre les adver­
saires.

Une seule chose redonnera 
aux municipalités scolaires leur 
autonomie, leur rendra l’nitiati-!

M. Duplessis n'a donc rien ré­
glé. fl a racheté des dettes, —
cela a rendu service, — mais il ve fiscale qui tient tellement au 
n’a pas donné aux commissions coeur de M. Duplessis pour lui- 
scolaires le moyen de ne pas rc- même, c'est une réforme dc 
tomber dans de nouvelles dettes, structure.

;quand il parle des générositésjM. Duplessis aime particulièrc-
;rie l’Union nationale envers les ment l’expression : “Appliquer Conclusion etonnante 
•commissions scolaires. Il les a, un cataplasme sur une jambe de On saura gré à 1a Commission 
paralt-.l, sauvées toutes ... quel ! bois”. C’est ce qu’il a fait. |des écoles catholiques de Verdun

d’avoir posé devant l'opinion pu­
blique le problème de ses finan­
ces. On sait maintenant qu’un 
des corps publics “sauvés” par 
M. Duplessis achève de crever.

Mais ce qui étonne c’est la 
conclusion à laquelle en sont ve­
nus la majorité des commissai­
res scolaires de Verdun. Pour ré­
gler les problèmes financiers dc
la Commission ils proposent.....
qu’on change le mode de nomi­
nation des commissaires.

Ces messieurs ont peut-être 
des lumières que n’ont pas les 
journalistes, mais de l’extérieur 
leur raisonnement étonne. En 
somme ils disent: “Actuelle­
ment nous sommes élus. Les fi­
nances scolaires vont mal. Si 
nous étions nommés ou si on 
s’en remettait au sort ou si on 
nous désignait en tirant à la 
courte paille... notre caisse 
s’emplirait comme par cnchante- 
men|”.

Je ne comprends pas!

Manque de réalisme
La vérité, dit-on, c’est que le 

chat sortira bientôt du sac. Les; 
commissaires qui ont forcé l’a-| 
doption de la résolution auraient 
l'intention de demander au gou­
vernement de mettre fin au sys­
tème électoral... et de désigner 
lui-même les commissaires.

Verdun deviendrait ainsi com­
me Montréal et comme Québec, 
où la majorité des commissaires 
sont nommés par le Conseil des 
ministres.

Cela serait un manque de réa­
lisme. C’est l’Union nationale 
qui est responsable de la situa­
tion actuelle. C’est elle qui a re­
fusé de faire les modifications 
de structure qui auraient réta­
bli les finances scolaires. Et c’est 
à elle que la Commission scolai­
re de Verdun veut demander de 
désigner ses administrateurs! La 
seule conséquence prévisible de 
ce geste serait de faire entrer 
davantage encore la politique à 
l’école.

Verdun pourrait d'ailleurs 
s’inspirer de l’exemple de Mont­
réal et de Québec. Les finances 
n’y sont pas plus reluisantes que 
les siennes et pourtant c'est M. 
Duplessis qui y nomme les com­
missaires. Ces commissions sco­
laires ont, elles aussi, été “cons-l' 
lamment et temporairement" ar­
rachées à la misère par des oc­
trois.

Manque de fierté
A moins que la raison d’ordre 

pécuniaire invoquée par Verdun 
ne soit qu’un prétexte pour ré­
pondre à un désir,— à un ordre, 
peut-être? — dc M. Duplessis, 
qui ne répugnerait pas à l’idée 
de contrôler une autre commis­
sion scolaire, dc créer dc nou­
veaux postes pour des amis.

Je ne ferai pas l’injure aux 
commissaires dc croire ce que je 
viens d’écrire. Mais s’ils ne mo­
difient pas leur projet des gens 
le croiront.

Et s’ils veulent ainsi passer 
leurs problèmes au gouverne­
ment provincial, cela est un 
manque de fierté. Il y a des pro­
blèmes, des problèmes graves, 
ans doute, mais ce n’est pas par 

la fuite que la Commission sco­
laire de Verdun, ni aucune au­
tre, les résoudra.

PIERRE L.

L'Eglise de Shanghaï tenait 
depuis six ans

Après cette première vague 
ce fut le tour des catholiques. 
Le coup vient d’être porté à 
grand renfort de publicité lo­
cale, que l’on dissimule soigneu­
sement pour l’étranger. L’Eglise 
de Shanghaï tenait, depuis plus 
de six ans, sans défaillance au­
cune, en dépit d’une continuelle 
persécution, tour à tour insi­
dieuse et violente.

On est bien loin de connaître 
tout le détail des événements 
qui ont rempli le mois de septem­
bre et dont le développement 
semble encore se poursuivre. 
Toutefois, quelques-uns d’entre 
eux ont pu être connus par des 
voies détournées.

Il est clair que, suivant la tac 
tique admirablement patiente et 
prudente des communistes Taffai 
re avait été minutieusement pré­
parée. Elle a été montée dans 
le même style que l’attaque de 
grande envergure qui, en juin 
1953, avait déjà décimé le dioeè 
se de tous les principaux mission­
naires étrangers.

Un évêque, douze prêt:-es 
séculiers, seize pères 

jésuites

Elle se déclencha dans la nuit 
du 8 au 9 septembre.

D’énormes forces de police, 
assistées par l’année cernèrent 
sans aucun préavis l'évêché, les 
principaux presbytères et égli 
ses, le Carmel, etc.

On faisait l’appel. Les uns é 
taient alors emmenés aux mains, 
tandis que les autres se trou 
valent enfermés pour une pério­
de indéfinie en résidence, deve­
nue prison, rigoureusement sur 
veillée par des sentinelles jour et 
nuit.

C’est ainsi que furent conduits 
en prison l’évêque, Mgr Kiong 
Ping Mei, 12 de ses curés et vi­
caires, 16 pères jésuites. *

Le lendemain, la presse expli­
quait qu’on avait ainsi surpris un 
groupe important de "contre- 
révolutionnaires, qui avaient pour 
chef Kiong Ping Mei et étaient di­
rigés par des espions impéri 
alistes”.

Suivant les formules indéfini­
ment répétées depuis plusieurs 
années en pareille occasion, il 
était déclare que “ces gens-là 
habillés du manteau de la reli 
gion et utilisant comme abri l’or 
ganisation de l’Eglise catholique, 
avaient poussé leurs activités à 
travers toute la Chine, volé de 
renseignements très importants 
concernant les affaires militai­
res, politiques et économiques de 
la Chine pour les passer à des 
formations d'espionnage impéria 
liste”.

De plus, il était spécifié, mais 
en restant dans le vague le plus 
absolu quant aux faits, que 
“ces catholiques avaient résis­
té aux ordres du Comité de 
contrôle militaire (la plus hau­
te autorité de Shanghaï) en em­
pêchant les membres de la Lé­
gion de Marie d’aller eux-mê­
mes se dénoncer à la police et 
en les encadrant dans la Jeu­
nesse catholique.

De plus, ils avaient organisé 
un parti patriote anti-révolu­
tionnaire et un Comité de jeu­
nes Chinois anti-révolutionnai­
res et aussi envoyé des agents 
dans toutes les provinces de 
la Chine pour y fomenter des 
activités destructives.

Ils avaient encore répandu 
à dessein des rumeurs anti-ré­
volutionnaires, abrité des élé- 
m e n t s anti-révolutionnaires 
dans les séminaires, dans la ca­
thédrale.

Ils priaient Dieu pour les ca­
tholiques déjà condamnés par 
les autorités... Us avaient sus­
cité des groupes de catholiques 
pour créer des désordres pu-, 
blics. pour combattre les chré­
tiens patriotes progressistes, en1 
donnant aux autres catholiques 
ces mots d’ordre: “Pas de re­
cul! Pas de reddition Luttez 
jusqu’au bout contre les com­
munistes!"

L’éditorial du Sin-Wen-Pao, 
du 9 septembre, se résumait 
dans uit gros titre en ces ter­
mes: “11 faut détruire totale­
ment le groupe anti-révolution­
naire dc Kiong Ping Mei et 
exterminer tous les éléments 
anti-révolutionnaires cachés 
dans l’Eglise catholique”.

Les progressistes entendent 
maintenant régler tout 

le culte

Ces accusations furent redi 
tes à satiété dans toutes les 
réunions publiques. Le 22 sep­
tembre, sur l’emplacement de 
l'ancien cynodrome de l’ex-con­
cession française, fut organisé 
un meeting monstre, de 15,000 
à 20,000 personnes, rapportent 
les journaux.

Les catholiques fidèles y fu­
rent. conduits de force et soi­
gneusement mêlés à des mino­
rités dc chrétiens dits “patrio­
tes et progressistes” et à une 
grande multitude de non-chré­
tiens.

D'Innombrables acclamations, 
exactement minutées, approuvé- 
reni toutes les mesures prises 
par le gouvernement “pour pu

Jean Coutu
rifier l’Eglise catholique et- as­
surer la liberté religieuse”. !

Une motion fut adoptée à 
mains levées, implorant le gou-, 
vernement pour que soit eons-' 
titué immédiatement un “Co-: 
mité provisoire pour l’oçgani-! 
sation de l'Eglise catholique de 
Shanghaï”.

Les membres en furent trou­
vés sans délai: ils étaient là dé­
signés d’avance; c’étaient les 
plus notoires des chrétiens pro­
gressistes, qui, depuis plus de 
cinq ans. travaillaient à faire 
aboutir la politique de force ou 
de ruse du gouvernement, es­
sayant de mettre l’Eglise au 
pas.

S'appuyant sur ce comité, les1 
chrétiens progressistes se sont 
emparés des clés des églises.1 
Ils entendent maintenant régler 
tout le culte, ainsi- que l’ad­
ministration ecclésiastique.
Il faillit d'abord sa débarrasser

d:s missionnaires étrangers 
témoins gênants

A vrai dire, le déroulement 
de ces événements n’a rien de 
surprenant.

Ils se sont répétés presque; 
identiques partout en Chine 
durant les dernières années.

Mais, jusqu’à cette époque 
les autorités communistes 
avaient jugé que la situation à 
Shanghaï n’était pas encore 
assez mûre pour “raser ce der­
nier bastion" qui se révélait le 
plus solide de toute la Chine.

II fallait d’abord prendre le 
temps de se débarrasser de tous 
les missionnaires étrangers, té­
moins gênants. Cela fut exé­
cuté sur un rythme lent, mais 
continu, destiné à ne pas trop 
éveiller l’opinion intérieure etl 
extérieure. Les motifs d’em­
prisonnement ou d’expulsion sel 
sont réduits à quelques clichés, 
toujours les mêmes, mais oùl 
le fait d’être missionnaire n’é-' 
tait jamais mentionné, qui! 
était pourtant la raison déci­
sive. Après cette élimina­
tion, on se sentait plus à l’aise 
pour mettre à merci le clergé! 
chinois de Shanghaï.

U y a quelques mois, le vi­
caire général de Nankin, un 
P. Li, était bien venu à Shan­
ghaï pour entrainer le clergé 
chinois de la ville à accepter 
sans marchander toutes les exi­
gences des autorités commu­
nistes.

Il se présentait comme chef, 
ayant autorité ecclésiastique et 
aussi gouvernementale. Mais 
nul n’ignorait que ce trop fa-j 
meux vicaire avait été nommé-! 
ment excommunié par le Saint- 
Siège pour avoir ouvertement 
pris part au mouvement d’opi­
nion commandé qui fit expul 
ser le délégué apostolique en 
1951.

Le clergé de Shanghaï, qui, 
— lait remarquable — n’avait! 
compté aucune défection, fit la< 
sourde oreille, et le vicaire 
avait dû repartir “sans avoir 
la face”.

Cette fois, ce fut un prêtre 
chinois, ex-jésuite ayant quitté 
son Ordre depuis plus de vingt! 
ans, qui s’est fait accusateur 
de l’évêque et s’est mis en, 
avant comme agent d’execution 
aux ordres du gouvernement.

(A suivre)

Courrier de France

Quelques faits sur l'Algérie
par Jacques de CRANDPRE

Paris, oct. — Grâce à l’hygiène publique intro­
duite par la France, et certains organismes interna­
tionaux, grâce aux cliniques et hôpitaux créés par les 
Français, grâce au dévouement des médecins et infir­
mières venus de la métropole, la population musul­
mane d’Algérie a vu diminuer rapidement ses taux 
dc mortalité; le régime français lui a valu un 
accroissement considérable.

La montée en flèche des chiffres dc la popula­
tion est le cadeau ordinairement apporté par les Euro­
péens aux pays dits sous-développés. Et l’un des pre­
miers effets dc ce cadeau est l’appauvrissement du ré­
gime alimentaire, la généralisation et l’aggravation des 
famines. Il en est ainsi, en tout cas, lorsque le cadeau 
n’est pas assorti d’une évolution économique propre 
à lui enlever son caractère de catastrophe. (On sait 
que le mot latin populatio signifiait calamité...)
En Algérie, au fur et à me-, 

sure que s’écoulaient les années, 
on favorisait le développement; 
de la population musulmane sans! 
lui donner les moyens d'accroi-j 
tre l’importance de ses récoltes| 
ou d'assurer décemment sa sub-, 
sistance grâce à une industrie 
plus active et plus exportatrice. 
Aujourd'hui, face au méconten­
tement, à la menace du natio­
nalisme, an danger communis­
te car tout se tient — des 
Français et des Algériens de plus! 
en plus nombreux s’éveillent à 
la nécessité impérieuse de remé-l 
dier à un déséquilibre chroni­
que.

On pourrait transférer au sec-! 
leur industriel une part des 75 
p.c. de la population qui vivo­
tent de l’agriculture? La solu­
tion semble plausible, mais elle 
exigerait d’abord des investisse­
ments considérables, qui ne pour­
raient être réalisés du jour au 
lendemain par une métropole; 
elle-même en retard sur ses pro­
grammes d’équipement et d’ac- 
croissament de la productivité. 
11 faudrait en outre que ces in­
vestissements ne soient pas faits! 
en pure perte, c’est-à-dire quej 
les industries qu'ils serviraient 
à créer puissent écouler leurs 
produits, soit sur le marché inté­
rieur, soit à l’étranger : problè­
me de la recherche des mar­
chés.

Pour permettra aux Algériens 
d’acheter à l’extérieur des pro­
duits alimentaires (la France a 
aujourd'hui un excédant de ces 
produits), leur industrie devrait! 
ayant tout exporter. On a essa-i 
yé de trouver des types de pro ! 
ductions qui ne fassent pas con­
currence à ceux de la métropo-| 
le, et on y a quelquefois réussi.! 
Pourrait-on y réussir dans la 
très large mesure qui s'impo-j 
serait pour établir un courant! 
régulier d’échanges de produits 
alimentaires français contre pro­
duits industriels algériens? Quant 
aux exportations vers des pays 
autres que la France, il est évi­
dent que dans un monde où se 
multiplient de plus en plus ate­
liers et usines, l'écoulement des 
produits industriels est toujours 
plus difficile, surtout pour lesi 
nouveaux venus. On voit toutes! 
les difficultés d’une telle solu­
tion, le temps qu'exigerait son 
application et le caractère don- ; 
toux des résultats que l’on en!

pourrait escompter.
Une autre solution consisterait 

à pratiquer, une ponction qui sou­
lagerait le pays en môme temps 
que le secteur agricole de leur 
excédent de population. Mais 
combien de ces Algériens si at­
tachés à leur coin de terre et 
si peu évolués consentiraient à 
s’expatrier? Et vers quels terri­
toires diriger des émigrants anal­
phabètes et sans aucune compé­
tence technique? Les Africains du 
Nord attirés par la France et 
particulièrement Paris se sont 
révélés très difficilement assimi­
lables et représentent un problè­
me aigu. La plupart rentrent 
chez eux après un séjour plus 
ou moins long en France. Ce va 
et vient ne concerne du reste 
qu’environ 250,000 Algériens du 
sexe masculin, alors que c’est 
de millions qu'il faudrait parler. 
Si le rythme d'accroissement ac­
tuel (2.5 p.c.) se maintient, il 
y aura en effet dans 30 ans, 
en Algérie 16 millions de musul­
mans pour 1 million 5 de non 
musulmans (le coefficient d'ac­
croissement de ceux-ci n’était 
que de 1 p.c. Les deux grou­
pes restent presque comnlète- 
ment fermés l'un à l'autre, les 
mariages mixtes étant extrême- 
mant rares.

On pourrait enfin donner plus 
de pain à l'Algérien en déve­
loppant largement la production 
agricole. Mais cette solution exi­
gerait d'énormes investissements 
et, comme les précédentes, ne 
pourrait être appliquée qu'à long 
terme, et dans une mesure limi­
tée par les possibilités du sol. 
Ce sont des palliatifs à long ter­
me de cet ordre que le gouver­
nement Edgar Faure vient d'a­
dopter en proposant à l'Assem­
blée nationale des projets dc lois 
sur la création d'une caisse d’ex­
pansion rurale, la mise en va­
leur . des terres par l'irrigation 
et l'aménagement foncier (re­
membrement de l’exploitation ru­
rale). Le gouvernement français 
essaie de gagner du temps, mais 
la crise politique algérienne de­
meure.

(A suivre)
-----------•----------

"Lisez
et faites lire 
Le Devoir**

L* ACTUALITE

Le sérum de vérité
Des spécialistes dc la crimi-' 

nologie ont fait beaucoup de ta-i 
page, surtout aux Etats-Unis, à 
propos de ces drogues qu’on in­
jecte au± accusés pour leur fai­
re dire la vérité. C~ procédé 
d’inquisition a soulevé de vives 
objections ; on a prétendu qu'il 
est inadmissible de priver un 
homme du contrôle dc ses pa­
roles au point d’en faire un 
automate qui ne peut résister 
aux questions qu'on lui pose. 
Dieu que sans douleur, le pro­
cédé n’est pas sans analogie 
avec les tortures physiques uti­
lisées pour arracher des aveux.

Or il parait que ces drogues 
ne sont guère plus sûres que les 
tortures physiques, quant à l’ob­
tention dc la vérité. Les médi­
caments utilisés à cette fin en­
trent dans la composition dc 
tous les cachets qu’on prend 
pour dormir. C’est le cas de dire 
qu’on endort la vigilance dc 
l’accusé. Or, un psychiatre qui 
a de l’expérience judiciaire 
vient d'affirmer qu’au arrive 
aux mêmes résultats d'une fa-, 
çnn bien plus simple: en fai1 
saut boire des boissons alcooli l

ques aux sujets examinés.
Le Dr John MacDonald du 

Colorado, vient de publier un 
article, dans le Journal of Cri­
minal Law, Criminology and 
Police Science, où il affirme que 
le fait d’administrer force ra­
sades à un suspect peut ne pas 
être aussi scientifique que dc 
lui injecter un médicament, 
mais que du point de vue cré­
dibilité d’une confession, me 
méthode n'est pas meilleure que 
l’antre. En somme, ce psychia­
tre a redécouvert le vieil adage: 
In vino veritas.

Dieu plusi ec peut cire un 
piège non seulement pour l’ac­
cuse mais aussi pour la justice; 
d’une part, on a vu des accusés 
avouer, sous l'influence de ces 
drogues, des crimes qu’ils n’a­
vaient pas commis ; mais l’on 
a vu aussi des criminels endur­
cis et sûrs d'eux-mêmes se sou­
mettre dc bonne grâce à cet ex­
amen, réussissant par leur force 
de volonté A garder la mnitrise 
dc leur langue, et s’assurant dc 
la sorte une belle défense 
pseudo-scientifique aux yeux 
d’un jury crédule.

Si quelques verres de vin peu­
vent remplacer le prétendu sé­
rum dc vérité, la méthode est 
ainsi jugée, car il suffit d'avoir 
entendu des gens ivres pour sa­
voir qu’ils franchissent vite le 
seuil des confessions véridiques 
pour passer dans les divagations 
subconscientes avant de perdre 
la raison et la parole. Les cons- 
Mations .du Dr MacDonald don­
nent nue confirmation inatten­
due à. cette pensée de Pascal :

“Trop et trop 'peu de vin : 
MC lui en donnes pas il ne 
peut trouver la vérité ; don 
nez-lui en trop, dc même''. 
La machine à additionner in­

ventée par Pascal a conduit aux 
calculateurs électroniques mo­
dernes. Mais la science n'a pus 
trouvé le moyen de déterminer 
la quantité et le type dc vin 
— ou dc Barbiturique — qui 
forceraient la conscience on 
contraindraient le libre arbitre 
A la sincérité. C'est un domai 
ne qui échappe A la technique 
des robots comme A ht justice 
des hommes.

A L II r.v



Au forum des idées en marche

La censure a-t-elle toutes les libertés?
S'il est un sujet suceptible de s'exercer, soit au stade de la pro-
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ductiqn, soit au stade de la dis- | 
tribution. soit encore au stade de iJpBK 
la consommation. Il y aurait lieu 
de réfléchir sur le problème cen­
tral qui en est d'abord un de for­
mation. Intégrer le cinéma à la 
culture générale de l'homme mo-

susciter l'intérêt du public, ce 
doit bien être celui-là. Nous nous 
irritons facilement, aujourd’hui, 
contre les interventions des pou­
voirs publics, tout en sentant bien 
qu'ils ont mission de défendre le
patrimoine commun, civil et mo- _ _______
ral. Le débat, c’est souvent à rin-jderne est peut-être l'une des tà 
térieur de nous-mêmes qu'il se ches les plus urgentes de notre 
joue, et cela n'est pas pour faci siècle, 
liter le problème.

C'est au vif de cette discussion La censure doit avoir 
que vous plongera le prochain >oules les libertés 
forum des “Idées en marche'' i , . ,Tous ceux mie nréneeiinent le . L CXPC1 tente montre qu il y a
questions de cinéma ne manoue-i1!3115 la vie 1105 *ails qui’ tlaciutls 
ront pas d’écouter cette émission^ ramat‘tiueracnt’ démoralisent le qui paLe?a le jeud5 novembre IîUblic' ^ c"Te qU°r IeS g,an- 
à 9 h. 30 p.m sur tous les Dnstesl^ Pcr!ionnes> les enfants sont du réseau* frânoiUri» nirUor,5 lnflu?nces Par rimaSe. D'après 
nada (radio et télévision). A cette Î peisfon,Jes’.les, nombleyx
occasion, les participants invitéslîlfim ,desf e"fa^s SÜ|U genera.e- 
seront lé R P Fmilo i ln„7it „ nlent lc frult d une Jniagmations c directeur de la revui ’ delpervSrlie par le cln,;'rna' Le tine' 
l'Oratoire St-Joscnh M Réil Rr- ma c^01*' -i01101 un r<de plus im-
«' uïrSr ae’'a”s; “ A":iineTi pïbliï tS l'éduquer

t un quatrième imite. genS| ne pa!. prohiber des
L animateur sera M. Paul La-jiaits, des situations et des mots

coste, professeur à rUniversité de afin de mettre les films en ac-j 
Montréal. Le forum “Les Idées en cord avec les valeurs chrétiennes,)

créer un climat moral plus fa­
vorable à la diffusion de l'idéal . 
chrétien.
Quoi penser

. . i -i.,. l-13 discussion est ouverte. Ccr-que le cinéma a acquis d emblée, tains pensent qu'il faut couper à
*>n nntrp cippip iino Himoncion cn_ i . . 1 .

M. HERVE BARIBEAU ELU PRESIDENT
DE TA. P. I.

L’Association Professionnelle 
des Industriels a tenu la semaine 

| dernière, à Québec, un important 
congrès où elle a élu un nou­
veau conseil d'adtninistration. Ce 
conseil est formé par: MM. Hervé 
Baribeau. président général: 
Bertrand Langlois, et Jean-Louis 
Iléon, vice-présidents: Claude 
Lavery, avocat., secrétaire gene­
ral et conseiller juridique: Mar­
cel Allard, secrétaire honoraire;

abbé Charles Mathieu, conseil 
1er ecclésiastique: Lucien 
beil. trésorier honoraire.

L’importance de ce fait n’é- leurs responsabilités, cherchant ! 
chappe à personne, lorsqu'on abuser de la situation. !
songe a la jurisprudence qui se-l m Matteau mit également en 
tahht ainsi a la faveur de sen-j |umjprc l’autonomie dont jouib le 
tences ou ,cs droits des patrons patron. Sans doute doit-il tcjur 
sont reconnus. compte de l'intérêt général, au-

Sur les trois grèves auxquelles ^?u(s du ^n mais rians la hè­
le Service a été n,,lc (|euv, goc,.it,on collectivc. il ne fau pa, 
étaient illegales et ont été tl.ès Pousser les choses au point où 
courtes. Le Service est aussi Pour satisfaire 1 interet general,
intervenu en deux circonstances; m p:"10,1 sera,t force de consen-Itir des concessions dépassant scs 

et surtout celles de son

marche” est réalisé en collabora 
tion avec “La Société canadienne 

• d’Education des Adultes”.
Le problème de la censure

Pour limiter le débat et parce

Photo prise au banquet qui a marqué samedi le 24e anniversaire de fondation du 
chapitre de Montréal de l'Ordre d'Ahepa, alors que S.E. l'ambassadeur Rosetti, de 
Grèce, adressait la parole. De gauche à droite, M. Rosetti, Georges Panos, président 
du banquet, N. Laskos, Mme Scopas et Madame Rosetti.

en notre siècle, une dimension so­
ciologique et une puissance d’at­
traction sans aucune mesure avec 
les autres modes d’expression, 
c’est à lui que nous consacrerons 
l'attention. Devant le cinéma, il 
y a d’abord une réaction qui abou­
tit à une solution négative, la 
censure, qui ne saurait être que

grands coups dans la masse de 
productions discutables. D’au­
tres, pensent qu’il faut former son 
jugement et assumer ces films 
qui ne sont pas foncièrement i 
mauvais. Quelle est votre

Manque de moralité dans les 
affaires internationales

au sujet de décrets-lois et a eu . .,
Cor- sain de cause dans les deux cas. entl.eprise

. . . , A ce même congrès. M. Arthur! rnfin M J-A Wavland a nré-Au cours de ce congres, le lie Matteau a présente un 1 ravai 1 !S0,V,c (ra ail sur îcs relatPoM
de 1 A.P.I., plusieurs rapports et sm- riniDort inee rie h ne-m-i, Y na\au sui les relation]travaux nnt été nrécontox ■, f-w , la m'Oeiu- entre le patron et ses contremat-travaux ont etc ptcscntcs a las- tion collective dune convention trPS
semblée. de travail Cotte question selon;

| Le premier d’entre eux mande lui se situe au coeur même du insista sur deux points prim 
que 149 nouveaux membres sont problème des relations palrona- cipaiix: la nécessité de bien choi-
entrés dans l’Association en les-ouvrières. sir. former el entraîner les sur.
1954-1955. M. J. G. Lamonta- veillants et contremaîtres et Pjm-
gne a annoncé la chose dans le ' c eonfereneicr mit le-, patrons, portance d'instaurer de saines re­
rapport annuel qu’il a présenté ,'n «;"de contre la facilite avec lations dans les deux sens tout 
au congrès vendredi matin, au “Quelle ils cèdent parfois, faute au long de l’échelle de la hiérar- 
Château Frontenac. d'expérience et de connaissances chie dans une entreprise. Natu.

\r Tgmnniim,n „<i ,i;t.n,. su fli saut es. à des iiiaiioetnies pre'rellement. il faut que la rémuné. 
leur des relations'extérieures de '‘'dieiahlcs. Certaines de ces ma ration soit proportionnée à fau- 
l’Api ' déclare mie cost dans 'J!1''11'u'''' . s(,nt la consequence tonte et aux responsabilités ac- .rert du Oulbcc ^ouc le rwu"id'un, systetmS- ,'labIi ‘•«•’dées aux surveillants et com
tement Us’este révélé le olu^ac- ' ^ l'’Plcincnf d être au courant des tremaitres et ,1 faut surtout que

---- -------------------------------------  lif. Les Régionales de la Chat.- ’iU‘U,,lK’N poU1' "nev <lc tomber, a direction respecte scrupuleuse.
dière. des Bois-Francs et de Que- rians lln PlW Da,1s d autres, cas. ment les lignes de la hiérarchie 

lune dette de gralilude envers lajbec sont parmi celles qui ont lejP81’ contre, elles viennent do ce1 I 0110 ;l ‘teee toul comme elle 
1 Grande-Bretagne, les Etats-Unis et ; plus augmenté leurs effectifs. que des négociateurs svndicaux 
le Canada et c’est grâce à eux,

Je ne saurais que trop dé- ses hordes contre la Grèce (60 
mauvais uueiip esi vmro „r,, Plorer le manque de moralité i millions contre 5 millions), ses 
nion ’ Venez la confronter avec dans les affall’e-s internationales, héros nationaux Metaxas et Papa- r nvr^ Jd=, nour tel ?u i1 existe auiourdhui pt qui!8üs combattirent avec acharne- 
l.ous cette cmestion si conüo- rend PresqUe vaiHs. les louables ment. On nous dit que nous é- 

partielle. Car le cinéma n’est .pas, ,versée lors du forum “Les Idées1 elb)lds ef; ^es ?acr'f'ces que nous; lions des idiots d opposer nos for- 
pour l’essentiel, un problème qui en marche” jeudi le 3 novembre avuns consentis pour la sauve-!ces à celles des divisions alleman- 
puisse se résoudre par une res-là 9 h- 30 p’m sur Jes nnstes dih2arde des idéals démocratiques,” des et italiennes réunies. Mais 
friction. Encore que la censure réseau français de la Sneiét,, ^ s'exdamait samedi soir Son Ex-jla Grèce ne fait pas de la po-

cellence M. Raoul Bibica-Rosctti,|litique a froid, ellp le fait avec 
ambassadeur de Grèce au Canada.! son coeur. Et si c’était malheureu- 
lors d'un diner groupant quel-!scment à reprendre, la Grèce de 
que 40(i convives en l’hôtel Mont-; nouveau' se lèverait pour com- 
Royal et qui marquait le 25c anni-! battre pour ses droits.” 
versaire de fondation du Chapitre

ion. encore que la censure rcSeau français de la Société 7
ieunenxeCCgardeCr T'grand^Dub ic Ïî1adi°-Canada' 7e ., forum .“Les lb
jeunes, ^aiuei le gianci puouc {(jccs en marche est realise
contie les erieuis moiales et (radio et télévision) en collabora-

faits,idéologiques. Devant ces 
deux questions se posent :

1. La censure règle-t-elle tout 
le problème de la moralité du 
film ?

2. Quelles sont les limites dans 
l’application de la censure au 
film?
Limites de la censure

L’application de la censure au 
film pose certaines difficultés. 
Tailler dans un film est toujours 
dangereux, pour la compréhen­
sion de l’oeuvre et pour l’honnê-

lion avec “La Société canadienne 
d’Education des Adultes".

SONDAGE Mont-Royal de l’Ordre d'Ahepa No 
j 7. C.J. Il avail précédemment été

• On estime à 12 milliards le ! présenté à son auditoire par M.
nombre d’entrées dans les einc-|George Panos, lug. P. de Montréal 
mas, chaque année. ! directeur de l’Ordre. Ce dernier

• 11 existe 2 milliards et demi fit.aUutsif°.n dans son allocutjon dc 
d’honniies dans le monde, dont il ^e7e"ta.,11on a ane C01?CldanCa: 
faut déduire les enfants, les vieil- P ?st qi! 1 ^ a ° aP(s',. ° “8 “p"
lards les navsans les nnsses in tobre- los troupes, italiennes de ,itnL fiff„„ ,,vwa Mussolini envahissaient la GrecePllltoc H’Acin rl’ A IVlUbbOlllll eil\dlllôtidlCllL Id ViIUL-U.nie et, ’ d Afnciue> d0ccaid0nt elles furent subséquemment

repoussées par des forces infê
teté due à l’auteur- Du reste, lc|an au cinéma ; un Anglais, 30 
coup de ciseau du censeur peutjj;0js ; un Américain, 40 fois, 
faire trotter l’imagination, près-'
que autant que les séquences sup-i . bur. *00 spectateurs, 81 choi.

nie, etc...
• Un Français va 10 fois parjrieures en nombre.

La guerre

L’ambassadeur Rosetli tint

Ici l'ambassadeur fit une pause 
pour déclarer son attitude au su­
jet de la controverse aiguë dc 
l'ile de Chypre et son retour à la 
Grèce: “La Grèce n'est pas l’ins­
tigatrice des troubles à Chypre. 
Nous n’avons pas demandé, le 
retour de l'ile à la mère-patrie. 
Comme membre de l’organisa­
tion des Nations Unies, nous de­
mandons tout simplement 4ue les 
citoyens de Chypre aient la liber- 

Ité de décider de leur propre sort, 
j conformément aux articles de la 
j charte des Nations Unies. C’est 
pour cela que nous avons combat- 

à tu lors de la dernière guerre. Nous

teur. Ne faudrail- pas tout sim-
oouvre :plement supprimer 56 % éliminent

gais 
les “westy a aussi une action positiva^à ern”, les fUms'd'e"gueVre, oü^de dans.*?que! ds. v'vent- respectent dance de mon pays.

opérer sur le cinéma; qui «âi. bVgaVi:e'"lcs'ïïrm7immoVn7ix''pW.7 scs ]?is et v'vcnl en !'a'''noniC ; meme, nous avons assume une o- beaucouD plus exaltante que tou- J ^ avec leurs autres congénères, tout b igations sacrée. Les Cypriotes dc-

adaptés au milieu la déclaration formelle d’indépen-
Mais lors

vivent en harmonie ; même, nous avons assumé une o-
beaucoup plus exaltante que tou­
tes ces interdictions. Elle peut

PORTES
BOIS DE CONSTRUCTION 

PLANCHES MURALES 

• CONTRE PLAQUiS 

PIN SÉCHt 

• FINITION 

• PLANCHER 

ETC

TEL
| REgonf-7 

6575

Sherrch.
LUMBtlt»,

COTE PE LIESSE MIL

de 9,0 % ignorent l'existence de 
la censure ou s’en accommodent. 
10 % la jugent trop sévère. 30 % 
choisissent un film d’après le 
générique, 30 % d’après les pho­
tos, 30 % d’après la critique.

GRATIS
Apprenez à conduire 

GRATUITEMENT, 
en achetant une de 
nos voitures neuves 

ou usagées. 
SIGNALEZ

BE. 7903 AV. 8-8631

en apportant une large contribu- sirent décider de leur propre sort, 
tion au progrès matériel, moral et; Ils sont en immense majorité grecs 
social du pays. “Lorsqu'il y a eu ! et ils tirent leurs origines dans les

commencements de l’histoire du15 ans, ITtalie de Mussolini lança

Que savez-vous 
sur le sommeil?

monde. 11 y eut des Grecs ve­
nus du Péloponèse qui s'établit à 
Chypre il y a quelque 4.000 ans et 
dans le temps, il n’existait pas 
de France, et de Grande-Breta­
gne. proprement dites,” de dire 
l'ambassadeur.

• - Dans son rapport annuel, M. ou unionistes refusent dc prendre chicaJe^ bl« S1 "ous "e sommes Arthur Matteau, chef du service i P c.
pas littéralement morts de faim (ies
pendant la dernière Grande Guer-, annoncé que 120 patrons ont eu

doit exiger des ouvriers le frié- 
me respect envers celte hiérar-

fnnn a S„ ™ourS bu service pendanttenons le principe inscrit dans la 
charte des Nations Unies à l’ef­
fet que les peuples ont le droit 
de disposer de leur propre sort.”

M. Rosetti s'exprima à la lois 
en français, en anglais et en grec- 
Le président suprême de l'Ordre 
d'Ahepa, M. Stephen S. Scopas 
traça les buts de son groupement, 
en faisant même une allusion 
à la tenue éventuelle et possi­
ble du prochain grand congrès 
de l’Ordre à Montréal en 1958, 
comme l’avait suggéré aupara­
vant M. P. B. Parachristidis, pré­
sident de la Colonie Hellénique de 
Montréal.

Décès du président 
de Renaud & Frères

an­
née écoulée. De tous ecs cas 
soumis, 68 concernaient la né­
gociation de conventions collec­
tives de travail. Quarante-cinq 
cas ont été soumis à la concilia-|i 
tion et 54 à l’arbitrage.

Le rapport signale que l’arbi­
tre et le procureur du Service, 
secondes en cela par les patrons 
en cause, ont remporté la déci-j 
sion umfhime ou majoritaire 
dans tous les cas d’arbitrage 
sauf un.

UnsurpSusde 
$50,000,000 
à Ottawa

Monsieur Horace-A. Renaud, c-j OTTAWA (PO - Le gouverne- 
de feu Eugenie Giroux, est ment a c]e nouveau enregistré un 

decede samedi le 29 courant dans ' déficit en septembre, réduisant son 
sa soixante et quatorzième année. | surplus pom. - les sjx prcmicrs 
Il était le president de Renaud et mojs (]c ]’année financière 1955-56 
lrc.r®s. administrateur de $50.990,000. 11 était de $63.421.000
Société d Entreprise du Canada et . la ,ncmo période l'an dernier 
de Société Internationale de Re- . ,
cherches Economiques. ! bcs dépenses de la defense 1111!

.. .. . , , . , . augmente de $8,740,000 en septem
dans plusieurs spheres(bre, portant l'augmentation totale 

d activité il était membre de la|p0m. ]c premier semestre à $66,- 
Chambrc de Commerce, de 1 As- no„.ooo, indique le rapport mon 
social ion professionnelle des Voya- suei dll ministère des Finances, 
gcurs de Commerce et de 1 Asso- . , . ,
dation des Manufacturiers de Con- autorités fédérales disent
filure de la Province de Québec, d"6 les rÇvc'u':s generaux du gmi- 
II était aussi Chevalier de Colomb 'eniemenl ont augmcnle, mais 
du Conseil Lafontaine, Gouverneur ,a hausse na pas encore rc- 
à vie de l'Hôpital Notre-Dame, du flétc la portée complete de la pros- 
Foyer St-Henri, et membre du | Perde economique du pays.
Cercle Universitaire. j Elles prédisent que la hausse

11 laisse dans le deuil scs soeurs c°ntinucra el que le déficit pour
Mesdames .1. E. Belcourt, Jos. 
Douville et Maxime Desmarais, 
son frère Léopold-A. Renaud, sa 
belle-soèur Madame Albina Re­
naud. ses beaux-frères MM. Jos 
Douville et Maxime Desmarais, et 
un grand nombre de neveux et 
nièces.

“L'origine raciale de l'individu,
Peut-on se contenter de dormir sa nationalité ne s'établit pas 
cinq ou six heures par nuit? Les!en vertu d’un passeport, mais de
somnifères sont-ils nocifs? Est-il par SOn coeur et là où scs puisa- „ aux smu.is ue ia
pooGilnur rattraper le sommeil tiens le dirigent. Il en est ainsi. Coopérative à 4848 rue Papineau 
perdu. D éviter le ronflement, des Cypriotes. Je comprends que1 et ses funérailles auront lieu mer- 
kst-il vrai que les heures de som- c.est ]à un problèmc pénible, de ! credi matin en l’Eglise de l’Im-
blem"qiVi^est mauv^T d’être •!.u,uUon difficile, mais j’ai con-|maculée Conception, angle Rachel 
réveiUé en suma^t? flanÇe W* nous en viendrons à'et Papineau, à 9 hrs. et de là au

SÉLECTION de novembre vous 
présente des données scientifiques 
que tous devraient connaître au j 
sujet du sommeil et vous suggère! 
d’excellents moyens de dormir le 
mieux possible.

Achetez SÉLECTION de no­
vembre aujourd’hui: une trentaine 
d’articles d’intérêt durable.

Il est exposé aux salons de la

le résoudre. Nous avons contracté Cimetière de la Côte des Neiges.

l'année complète sera en bas dq 
$160,009.900 prévus en avril der­
nier. L'an dernier, le déficit lui 
dc $152,000.000.

En septembre, les dépenses nul 
dépassé les revenus par $62.06:!,- 
000. En aoûl, le déficit avait été) 
dc $18,000,000.

POUR AVOIR BON PIED...

il faut bons souliers!
Une chaussure mal a.iustce peut être la cause dc biefl 
des tribulations: maux de jambes, maux dc reins, mau­
vaise humeur, rendement diminué au travail, etc. Tous 
ecs ennuis peuvent être évités en portant des chaussu­
res scientifiquemenl ajustées par

leu experts du studio “LANOUE"
tjustagp aux Rayons X • Finiirrinfrs 

Fxûrufion «l’ordonnances médicales •

SUMS

LANOUrAssortiment complet des fomeux souliers

Ouvert 
le 9 h. A.jrç 

5.30 p.m 
tous 
les 

jours

Service
unique 

d'ajustement 
scientifique

Spcciahsles pour honmics, femmes el enfants 

1444 ouest, Sherbrooke (près Bishop) MA. 5023

Emmenez toute la famille
en Europe à tarif réduit

m.

WM
PLUS DE 
PLACES 
EN WAGONS ((COACH”

---

%

.••..c-wGi

TOUS LES SIÈGES 
RÉSERVÉS SANS 

SUPPLÉMENT: 
RÉSERVATIONS; 

MAINTENANT 
ACCEPTÉES

le fônàdtait
L'addition d'un nouveau wagon coach de luxe de 60 
places au “Canadian” signifie qu’un plus grand nombre 
dc voyageurs pourront désormais bénéficier du confort 
et de la rapidité de ce fameux train transcontinental à 
dôme-observatoire entre Montréal, Ottawa, Chalk 
River, North Bay et Sudbury. PAS DE SUPPLEMENT; 
Vous voyagez en tout confort dans un fauteuil réservi. 
Le “Canadian” est aussi beaucoup plus rapide . . . par 
exemple, il va de Montréal à Ottawa en 2 HEURES et 
5 MINUTES!

Pourquoi courir quand 
sonne le félépbone?...

!

Ayez plufôf un téléphoné 
supplémentaire!

ù:,.; Y:-:-:

entre 

MONTRÉAL 

OTTAWA 
CHALK RIVER 
NORTH BAY 
SUDBURY

Service rapide ... Confort total... Départs les plus fréquents

Super Constellation d’AIR CANADA
Quell* morvtlllêut* idée* Passer les fêles en Kuropc avec 
des parents ou des amis dc là-bas, dans l'exaltante ambi­
ance du Vieux-Monde . . . Quelles vacances inoubliables! 
Sur un même billet, les arrêts gratuits en cours dc route 
vous permettent dc visiter le plus grand nombre d’en­
droits. Ainsi, vous pourrez modifier votre itinéraire de 
retour pour vous arrêter eu Ecosse ou en lilaiulc en 
passant par Londres. Le voyage aller-retour à Rome vous 
pci met dc séjourner dans 8 grandes villes européennes. 
(Air Canada peut assurer votre transport du Canada à 
n'importe quel endroit du monde.)
Réserver t6t vos placet I Les places à bord des Snpcr Cons­
tellation transatlantiques d’Air Canada sont les plus en 
demande. Vous avez le choix entre la luxueuse première 
«lasse ci l’économique et confortable classe touriste. 

Renieignpi-vous à une arjence de voynqet, 
aux guichets des chemins de 1er ou au bureau d'Air Canada:

Les Iturrnux de T.('.A. à Montréal 
(coin llorehrstrr ri Université) 

ou Hôtel Sheraton - Mont-Royal, place Mont-Royal 
Tél. : minier 0-3411

------------ TARIF FAMILIAL À PRIX RÉDUITS"
(avec tarif hors-saison aller-retour du 

1er novembre au 31 mars)
Exemple: MONTRÉAL - PARIS et retour 

le PÈRE, la MÈRE, UN ENFANT de 18 ont 
et un ENFANT de 12 am:

Clan* touriste — Tarif réqulier ....................-------- ----- . éau
Tarif familial avec tarif hors-saison

Première classe — Tarif régulier .......
Tarif familial avec tarif hors-saison . .

..............  $2,196.00

.............. 1,436.00
Economie $760.00

.........$2,923.20
... 1.903.20

Economie $1,020.00 
VOUS PARTEZ POUR NOËL? Réserves vos places sans farder.

UABAIDEC «rrciÉBÉC

THE CANADIAN ("»» lu huis) THE CANADIAN
No I, vars Poutsf No î. vois Tost

(lira de bout sn bos) lirs di bas sn haut)
1.45 p.m. Dép. MONTRÉAL.......... 9.50 p.m.
3.50 p.m. Art. OTTAWA............... . Dép. 7.40 p.m.

Ê 4.00 p.m. Dép. OTTAWA.............. 7.30 p.m.
S 6.52 p.m. Ait. CHALK RIVER. .. Dép. 4.50 p.m»

0.40 p.m. Arr. NORTH BAY........ Dép. 2.02 p.m.
9.55 p.m. Dép. NORTH BAY___ 1.47 p.m.

11.30 p.m. Arr. SUDBURY.............. .Dép. 12.12 p.m.

@ TRANS-CANADA AIR UNES

Pour renseignements ef réservations, s'adresser à tout agent du Paàfiquo Canadien.

Service des Voyageurs,
201 ouest, rue St-Jacques, Montréal 

Téli PL 2211

Vous pouvez avoir un téléphone supplémentaire 
dans toute pièce de votre logis pour...moins de

|||€ par jour

P&il

;.. dans la chambre à coucher ou la cuisine, dans le grenier ou 
le garage, un téléphone supplémentaire épargne bien des pas.

;. ■ dans la buanderie, l’atelier ou la salle de jeux, un télé­
phone supplémentaire prouve constamment son utilité.

Si vous faites poser «feux 
téléphones supplémentaires 
ou plus, en même temps, 
vous no payez que le coût 
d'une seule installation.

Appelez notre jurcau d'affaires et on l'installera immédiatement
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■LA FEMME Vigile de la Toussaint

au foyer et dans le monde 1 maints de la dit
fc»t f Éfclflf I I I

CARNET 
MONDAINj
Bal des Petits Souliers
Mlles Denise Valois, Francine' 

Charbonneau, Nicole Archam­
bault, Christina de Yturralde, Li­
se Bergeron. Colette Dansereau 
sont parmi les débutantes de laj 
saison qui seront présentées aux 
hôtes d’honneur du Bal des Pe-f 
tits Souliers de la Ligue de la 
Jeunesse Féminine. Cette fête 
mondaine et de bienfaisance au­
ra lieu vendredi, le 4 novembre,’ 
à l’hôtel Windsor. Le souper qui! 
précédera le bal sera servi à neuf! 
heures précises.

Vernissage
C'est sous le distingué patron-! 

nage du consul général du Mexi­
que que s’ouvrira l’exposition de 
lithographies et sculptures exécu­
tées au Mexique par Stanley Le­
wis. Cette exposition aura lieu à 
la Galerie Agnès Lefort, du 31 
octobre au 12 novembre. Vernis­
sage. lundi soir 31 octobre, à 
neuf heures.

Bal de la Saint-Nicolas^
Sous le patronnage de Mme 

Louis Saint-Laurent, la colonie 
grecque de Montréal donnera un 
bal de charité le 6 décembre, à 
l’hôtel Windsor, à l’occasion de 
la Saint-Nicolas.

Femmes universitaires
La prochaine réunion de La So­

ciété des Femmes universitaires 
de Montréal aura lieu mercredi, 
le 2 novembre, à huit heures et 
demie du soir, au Cercle Univer­
sitaire. sous la présidence de Mlle 
Lucie Robitaille. Mlle Suzanne 
Coailier, C.A., parlera du Con­
grès trisannuel de la Fédération 
canadienne des Femmes univer­
sitaires qui s’est tenu à Edmon­
ton. en août dernier, et auquel el­
le a participé officiellement com­
me déléguée de La Société des 
Femmes universitaires de Mont­
réal. Mlle Coallier sera présentée 
par Mlle Lucie Robitaille et re­
merciée par Mme Gisèle Vézina- 
Noël. La présidente du comité du 
programme, Mlle Françoise Mar­
chand commentera le programme 
de la saison de la Société. Toutes 
les femmes universitaires et leurs 
amis sont invités.

Bibliothécaires
La prochaine assemblée de 

l’Association des Bibliothécaires 
du Québec aura lieu, jeudi le 3 
novembre à l’Université de Mont-j 
réal à huit heures et demie.

M. Joseph Leduc, conservateur 
de la bibliothèque de l’Université 
de Montréal, est le conférencier 
invité.

Les membres de l’Association et 
leurs amis sont cordialement in­
vités à cette réunion.

Partie de cartes à 
l'Ecole Normale

Samedi, le 5 novembre, aura 
lieu, à l’Ecole Normale Jacques- 
Cartier, _ la partie de cartes an­
nuelle à laquelle sont invitées 
toutes les anciennes et leurs 
amies.

Ont promis d’être présentes: 
Mmes R. Hétu, G. Bouchard, A.- 
D. Archambault. J. Saint-Ger­
main, E. Ducharme, A. Rov, A 
Tremblay, G. Charpentier,'Mlles 
H. Larose, M. Cardinal et R. Cyr.

L'Oeuvre Pontificale
d*

La Propagation de la 
foi

308 Mt, ru* Ste-Catherin* 
Montréal 
HA. 3665

L'Oeuvr* accuaillt 
• n tout tamps de 
l’année les dons 
qu* l'on v*ut bien 

lui anvoyer

Du sens de la beauté 
au sens religieux

Tous les ans, on signale dans les écoles et en 
chaire, le dimanche, que de nombreux enfants arri­
vent à l’âge scolaire et se présentent aux institu­
tions sans savoir le premier mot d’aucune prière. 
Un bon curé soulignait l’autre jour, à son prône, 
que le tiers des premiers communiants du printemps 
dernier ne savaient plus leur acte de contrition en 
septembre. Une directrice d’école de sciences ména­
gères note par ailleurs un chiffre important d’élèves 
qui viennent pour l’inscription et qui ont laissé l’é­
cole si précocement qu’elles n’ont pas eu le temps de 
faire leur première communion solennelle.

Que déduire de ces faits? Que dans trop de foy­
ers on néglige la formation religieuse tout comme 
l’éducation en général. On n’a pas le temps, tout le 
monde est pressé, à commencer par les parents qui, 
bien souvent, sont contrariés de ne pas pouvoir don­
ner autant de temps aux divertissements qu’au tra­
vail. Ou bien l’éducation religieuse ou autre se don­
ne en paroles sans exemples à l’appui.

Et c’est ainsi qu’on en arrive à rencontrer tant 
de gens qui, loin d’avoir du respect pour les diman­
ches et les fêtes religieuses, mieux, de les aimer à 
cause de la spiritualité et de la beauté qu’ils déga­
gent et offrent, les trouvent embêtants à cause des 
obligations religieuses qu’ils comportent, sans inté­
rêt même avec leur message de jeunesse et de lu­
mière éternelles.

Quelle différence avec les résultats que la mère 
éducatrice peut obtenir quand elle a su faire appré­
cier et aimer ce qui mérite de l’être, qui a su élever 
vraiment l’esprit de ses enfants vers les valeurs hu­
maines et spirituelles.

Camille Melloy, poète belge, fait ainsi le portrait 
de sa mère, au sujet de ces détails qui entourent les 
fêtes religieuses et les biens de la terre. *

La poésie des fêtes chrétiennes, dit-il, est le miel 
de via vie.

Mais il me faut, pour eu savourer la douceur, la 
présence, eu souvenir, de ma mère.

Elle avait le sens de la vénération. Elle déposait 
un tendre respect au creux des mots qui nomment 
les choses saintes mêlées à la vie de là maison: l’eau 
bénite, le buis du jour des Rameaux le cierge de la 
Chandeleur. Soeur et mère de prêtres, elle semblait 
partager leur pouvoir de sanctifier. D’ailleurs, tov- 
teS' les créatures que Dieu nous prête, pour note 
joie ou notre subsistance, elle savait les voir comme 
durent le faire les saints et les poètes primitifs. Tout 
redevenait sacré, gardant l’empreinte de la main di­
vine; tout était grand et beau, parce que tout était 
simple: le soleil et la pluie, les fleurs et les fruitr, 
le lait et le pain.

Le sens de la beauté, de la grandeur, du sacré, 
du divin se perd à notre époque; les observations 
sont nombreuses sur cet état de choses. S’il en est 
ainsi n’est-ce pas, pour une bonne part, parce oue 
les parents n’ont plus le temps d’enseigner ces cho­
ses, parce qu’ils ne peuvent plus en inspirer le sen­
timent et le besoin?

Germaine BERNIER

erre
Saints des rapides, de l'eau vive et des remous, 
saints martyrs des colliers, paquetons et portages, 
et vous, saints pagayeurs des longs avironnages, 
saints des sommeils tremblants et des mauvais couchages, 
saints des matins gelés sans soleil, ni chaleur, 
vous, les batteurs de neige, blancs et saints raquetteurs. 
Saints marcheurs consumés par des routes voraces, 
et saints des poudreries, neiges, frimas et glaces, 
de toutes confréries de misères et de morts, 
de toutes compagnies de croix et de conforts.
Vous tous, saints inconnus, de l'immense Toussaint, 
morts pour que ce pays soit à Dieu par les miens.
Voyez! Voici dans la forêt l’arbre bûché, 
voici l'enfer joyeux des rouges abatis, 
et le premier terroir proprement essouché, 
les premiers boeufs ouvrant la première prairie; 
voici le revers bleu du gras sillon d’argile, 
les propos de semaille et les projets fertiles, 
le commencement pâle et vaporeux de l’herbe, 
et voici l’enfant blond dormant parmi les gerbes 
tandis que va sa mère liant d’autres épis; 
et voici par la hache et par l’équarrissage, 
la maison bien taillée dans la chair des plançons, 
la maison dont les coins par un juste assemblage 
sont pareils à des doigts croisés en oraison: 
et voici, dans les champs, la haute bergerie, 
le tranquille bercail du plus parfait Berger, 
la maison pastorale où s’en vont les brebis 
quand tinte l.a sonnaille au cou de son clocher.

Peut<on tout lire! Premier anniversaire
Il faut lire. C’est le moyen de danS IBS dlTS

connaître le plus facile et le
moins cher. \ pour son premier anniversaire.

Par ailleurs, personne n a le Alain Boccacio aura bénéficié 
temps de tout lire, car livres et j-un cadre exceptionnel; il l’a fè- 
periodiqu.es. paraissent a un ryth- té (ainsi que son baptême de 
me accéléré. Il'air) à bord d’un Super Constel-

II est évident aussi que tout ne lation d’Air France à 6.000 mè-
vaut pas la peine d’être lu. 

Il faut choisir.
très d’altitude et c’est dans la ca­
bine de l’avion qu’il a soufflé (ai-

Et maintenant, saints dont en ma pierre d’autel,
je porte les reliques!^ protection contre les mauval 

de toutes confréries de misères et de morts, |Ses serait encore mieux,
de toutes compagnies de croix et de conforts 
vous tous, saints inconnus de l’immense Toussaint, 
morts pour que ce pays soit à Dieu par les miens 
venez ici, selon que le texte stipule, 
au champ de vos labeurs, cueillir vos manipules.

Abbé F. A. SAVARD
Extrait de’ G. Boulizon. Poésies choisies pour les enfants.

Beauchemin.

Or choisir, c’est vouloir. La lec- d® de sa maman) l’unique bougie 
ture est un acte libre. Qui est d1* traditionnel gâteau, 
forcé de lire? ! Son père. Henri Boccacio, jeu-

Chacun est responsable de ses *a ■Sociftt. Bat*"
lectures. La liberté de lire n’im- Snolles-Chatillon, qui partait pour 
porte quoi n’existe pas. Le choix e fBresl .°,11..1* doit représenter 
est possible seulement entre les ?a .mAe: venu faire contro-
bonnes publications, non entre les * a, - J France son passeport 
bonnes et les mauvaises. If. A ul.,e sa femme. Les ven-

a,...... _ -r- i fiant, il saperçut que son fils
mai^ar -t,]6 Alain aurait juste un an le jour
rf1’un»Cnri.iftinnU?n^1'e-^SKiPaSSlble du départ et amusé, il en fit la 
d une punition indésirable. réflexion devant l’agent de comp-

Alors expliquez cet inquiétant toir. 
succès croissant de l’imprimé Une heure plus tard, le chef pâ- 
mauvais. lissier du service hôtelier d’Or-

H est là à oortée des veux et !^rec,fvait le télégramme suivant

S’il n’était nas là’ flit nn Maie Kl° ,AF 093 20 octobre un gateau il v est dit-on. Mais anniversaire avec une bougie”.
jEt voici comment le premier gâ- 

Qui arrêtera ou diminuera le *eaV d’anniversaire d’Alain Boc- 
mal? jcacl° a ete partagé entre les 40

La loi et nous | Passagers qui faisaient route ce
pour-la vers l’Amérique du Sud.

Cesser d’acheter les publica- tandis que ceux-ci levaient leur 
lions répréhensibles serait déjà c°upe en l’honneur de ce pre- 
beaucoup. jmier anniversaire de l’air.

Aider ceux qui travaillent à la 
diffusion des saines lectures et à

Mme Marie-Antoinette Gré- 
goire-Coupal qui vient de pu­
blier chez Beauchemin son der­
nier ouvrage de littérature en­
fantine: LA CHARMEUSE NOI­
RE. Mme Grégoire-Coupal est 
aussi l’auteur du SIFFLET 
D’ARGENT, des JUMELLES DE 
CASTELDORE et de plusieurs 
autres histoires destinées aux 
jeunes lecteurs et lectrices. Ces 
livres sont en vente dans fou­
les les librairies.

j II y aurait ainsi plus d’espoir 
de voir s’éloigner le mal aux 
milliers de visages.

P.-E. BELLEAU

/
Activités
éminines

Académie
Marguerite-Bourgeoys

Au royaume des 
jouets

Une fusée-interplanétaire 
effectue son premier voyage 
de Londres à Paris.

Toutes les anciennes 
cordialement invitées.

Fondation d’une amicale

réunion annuoiie de l'Amicale Londres-Paris c’est un trajet de 
Notre-Dame du Sacre-Coeur aura lieu notifo fonliou» nn.ir. 
dimanche, le 6 novembre, à 2 h. a aP Pour line fusée
l'Ecole supérieure Marguerite-Boiir- interplanétaire. C’est pourtant le 
geoys. 2040, rue Plessis. I voyage que vient de faire l’une

clercs sont (j'elies |es soutes de l’avion- 
cargo d’Air France qui relie tous 
les jours les deux capitales. Cons­
truite en secret par un inventeur 
anglais, elle doit être l’élément- 
choc des vitrines de Noël dans 
un grand magasin de jouets pa­
risien. Les enfants courageux

Amicale Marie-AnneLes diplômées de l’Institut Margue­
rite d'Youville. 1185, rue St-Mathieu, 
organiseront leur amicale à une pro- ... , . ,
chaîne réunion qui sera tenue samedi. , ^ Amicale Marie-Anne invite cordia­
le 5 novembre. Ilement toutes les anciennes ûleves de

Les anciennes diplômées sont priées l’école Marie-Anne à leur réunion A , -
d’être présentes annuelle qui aura lieu le 13 novem- pourront y prendre place et COU-

--------- e--------- bre, au soubassement de l'église st- naîtront à son bord l’émotion
bien "eons'îdé-e^cctte invltation'^om- de.s Premiers voyages intorplané- 
me personnelle. , taires en chambre.Retraites fermées à 

Marie-Réparatrice
Au Couvent do Marie-Réparatrice. 

1025 ouest, boulevard Mont Royal, il 
y aura retraites fermées, pour jeunes 
filles, *du 4 au 6 novembre, par le 
Père Maurice Monty. S.J. ; dames, 

(du 7 au 10 novembre, par le Père 
Albert Guyot. SSCC : jeunes fliles 
(orientation) du 10 au 13 novembre, 
par le Père Maurice Lamarche : dames 
et demoiselles, du 14 au 17 novembre, 
par le Père Albert Guyot. SSCC. On 
s’inscrit d’avance ou en téléphonant 
ft DO. 0776.

“Pour dissiper rapidement les mauvaises odeurs, désinfecter 
les chambres de malades ou salles de réunion, répandre une 
odeur particulièrement agréable en tout temps, le PAPIER 
D’ARMENIE (Ponsot) a obtenu les médailles d’or. Essaÿez-le.

En livret commode, chez votre pharmacien ou libraire.

SYNTONISEZ: RADIO SACRE-COEUR
— REGION DE MONTREAL ET DE SOREL —

Montréal ........................ CHLP 1410 8.00 a.m.
Sorel ................................ CJSO 1320 8.00 a.m.

— REGION DES CANTONS DE L'EST ET BEAUCE —
Sherbrooke ..................... CHLT 900 6.05 a.m.
Drummondville .............  CHRD 1340 4.00 p.m
Granby ..........................  CHEF 1450 8.15 p.m.
Vlctorlaville ................. CFDA 1380 7.00 a.m.
Saint-Georges ............. CKRB 1400 8.00 a.m.

— REGION DE QUEBEC —
Québec .......................... CKVC 1280 6.15 a.m. et 4.00 p.m.
Montmagny ................... CKBM 1490 - 4.30 p.m.
Stc-Aune-Pocatière ... CHGB 1350 4.50 p.m. (sam. 5.15 p.m.)

— REGION DE CHICOUTIMI ET DU LAC ST-JEAN —
Chicoutimi ................... CJMT 1450
Jonquière ...................... CKRS 590
St-Joseph-d’Alma ........ CFGT 1270
Roberval ........................ CHRL 010

— REGION DU BAS DU FLEUVE
Matane ...................... . CKBL 1250 8.30 a.m.
New-Carliste .........  CHNC 610 11.00 a.m. (sam. seul.)
Edmunston ................... CJEM 1330 7.30 a.m.
Bathurst ........................ CKBC 1400 9.45 a.m.

— REGION D'OTTAWA —
Huit ...............................  CKCH 970 6.00 a.m.

— REGION DE L'ONTARIO-N ET TEMISCAMINGUE -
Sudbury .......................... CHNO 900 ’ 7.00 a.m.
Timmins ........................ CFCL 580 7.00 a.m.
North-Bay .................... CFCH 600 8.45 a.m.
Kirkland Lake ............. CJKL 560 7.30 a.m.
Ville-Marie ..................... CKVM 710 7.00 a.m.
Kouyn .............................. CKRN 1400 7.00 a.m.

— REGION DE L'OUEST —
Saint-Boniface .............. CKSB
Gravelbourg ................. CFRG
Saskatoon ......................  CFNS
Edmonton ..................... CHFA

LES SAMEDIS DU PERE MULLER
A partir du 5 novembre, le Père Emile Muller, s.)., reprendra 

ses émissions à Radio-Sacré-Coeur, s'adressant à la fols aux teunes 
et aux parents.

RADIO-NOTRE-DAME (tous les jours)
Causerie, chant et capelot de’fe.-N.-D. (CHLP) sont ■•etransmis 

dans chapelle de N.-D.-de-Bonsecours, de N.-D.-de-Lourdes et au 
Gesü, à 4 h. p.m.

7.15 a.m. 
8.00 a.m. 
7.30 a.m.
8.15 a.m.

(dim. seul.) 
(sam. seul.)

CKSB 1250 11.45 a.m.
CFRG 1230 2.15 p.m.
CFNS 1170 4.15 p.m. (dim. seul.)
CHFA 630 5.00 p.m.

La Couture 
chez soi

MALdeDOS
Peur un soulagement rapide du mal de 
4os, éeulturs rhumatismales, Incontinence 
Çurlne, urine forts et nuageuse, passages 
Srltant, douleurs aux Jamtes et perts 
d’énergls dus à des troubles des rheins et 
de la vsssle. essayes C7Y8TEX. Satisfaction 
complète et rapide eu argent remis. Ne 
aouffrts pas un Jour de plus sans de­
mander à votre pharmacien des CYSTEX.

Vows sentez-vMS lu tête lourde 
et vms pertez-vMS ml paru 
qae vms avez besoin d'ea 
régulateur médicinal?

FAITES COMME 
DES MILLIONS 

DE GENSI
Mâchez

. "FEiN-A-MINT”
•pfgfgum n» P*» dtmnHer KEEN-A- 

JJlirrrcher votr*phamueim aujourd'hui? 
Ce régulateur nouTeao—qui ** mAche— 
•J*’ *g*éable A prendre . . . aon action rat 
Sr™ • et «««PlHe. Pourtant, FEEN-A- 
MINT est doux ... il est aaser. dour pour 
lea jeunes enfante. FEEN-A-MINT eat 
recouvert de sucre et il offre une fraîche 
saveur de znenthe. Voua n’aurer. jamais 
beeoin de prier vos enfants pour leur faire 
prendre KEEN-A-MJ NT. voua ne serez 
pea obligé de voua forcer â avaler des 
potions amères au goh t. Voua découvrirez— 

d’entras l’ont fait—que 
FEEN-A-MINT est sûr, efficace et 
agréable à mâcher. KEEN-A-M INT s’ob­
tient facilement à la pharmacie du coin.

Dosio—la prochaine fois que voue éprou­
verez le besoin d’on régulateur médicinal 

•—essayez FEEN-A-MINT.
Faites comme vos amis et vos voisina . .. 

comme des miUionM de gens . . . mâchez 
FKEN-À-MINT ... et retrouvez votre 
entrain!

FEEN-A-MINT

9315 2-io
Deux très jolies robes avec un 

eul patron pour votre charman- 
!.e petite fille. Deux encolures 
différentes avec des tissus non 
pareils permettant d’avoir des 
petites toilettes ravissantes.

Ce patron NO 9315 est offert! 
!pour les âges de 2, 4, 6, 8 et 10! 
ans.

La grandeur 6, tissu imprimé,! 
requiert 2% verges d’un tissu de 
35 pouces de largeur.

Ce patron est en vente au 
prix de .40 au Service des pa­
trons, “Le Devoir", 434 est, rue 
Notre-Dame. Les commandes doi­
vent être faites par écrit en ayant 
soin d’inclure un bon de poste 
ou un mandat de messagerie de 
40. Aucun timbre n’est accepté.

l§§3
iW

fourrure que vous portez... 

...révèle Votre Persormalité !

La qualité Desjardins...
ne . s'obtient que chez Desjardins !

La plus Somptueuse et la plus Complète 
Collection de Belles Fourrures Nouvelles vous 

est présentement offerte chez

HOPITAL
MICHAUD

DRUMMONDVILLE

)
U étiquette Desjardins identifie la Fourrure de

Qualité'

10% COMPTANT ET JUSQU’A 24 MOIS POUR PAYER

6, CIE LTEE
1170 rue St-Denis ?ng!e Dorchester 

1194 ouest rue Sherbrooke

° Ouverts jusqu'à Oh. les vendredis soir
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Radio et télévision
par Michel PIERRE cJhéâtre - (3imémo. 'eaux- rts

Ce soir, conférence de presse Matinées symphoniques
Vn régal, ce soir, à CBF et 

■CBFT, radio et télévision; un 
régal peut-être trop solide, sans 
fioritures, sans petits détails dis­
trayants. René Lévesque sera 
l’invité alors que Judith Jasmin' 
dirigera le tir des journalistes. 
Tout d'abord une restriction :1 
René Lévesque donnera une con­
férence de presse très "officiel­
le”, dans ce sens qu’il s’agira 
essentiellement d’un rapport de. 
la mission de M. Pearson à Mos­
cou.

Certes, nous aurions souhaité; 
que René Lévesque se fasse plus, 
personnel, plus confidentiel.; 
Mais, dans les limites de la con­
férence, René Lévesque saura 
bien donner la tournure très 
personnelle qui le fait aimer de 
toutes les catégories d’auditeurs 
(Nous ne connaissons person­
ne qui soit aussi “accepté” que 
René Lévesque, aussi "indiscu­
té”).

Le réalisateur Jacques Lan­
dry a réuni une bonne équipe, 
de journalistes : l’un de Qué­
bec, dont on cannait à l’avan­
ce toute la ligne de pensée, 
l'autre d’Ottawa qui est un des 
collaborateurs les plus avertis 
du “Droit”, le troisième est Jean 
Louis Gagnon qui ajoute à sa 
compétence des problèmes in­
ternationaux une manière de 
voir très personnelle et suscepti­
ble d’animer considérablement 
la conférence de prese.

Certes nous serons privés des 
impressions de voyage de René 
Lévesqtie qui nous offrira seu­
lement les buts et résultats du 
voyage ministériel. Mais si on 
se souvient que René Lévesque, 
avec un sujet aussi banal, avec 
des personnes à interviewer 
aussi ternes que les participants 
canadiens-français des jeux de 
l’Empire à Vancouver, avait ré­
ussi un reportage débordant de 
vie, de curiosité, de reparties, 
nous sommes assurés qu’il saura 
également traiter "agréable­
ment” un sujet un peu aride 
pour un programme de télévi­
sion. D’autre part, il est certain 
que René Lévesque aura la pos­
sibilité ultérieurement de nous 
livrer ses souvenirs de voyage.

René Lévesque assurera avec 
Judith Jasmin les reportages 
quotidiens que CBFT nous offri­
ra à partir de la semaine pro­
chaine. Peut-être y pourra-t-il

pour la jeunesselifer scs souvenirs. Nous suggè 
rons - ù moins que ce ne soitl 
déjà prévu - à la série “Pays et Voici, dans le cadre des "Mati- 
Merveilles’ ’d’inviter René Lé- nées symphoniques pour la Jeu- 
vesque. Nous aimerions surtout nesse”, le programme de la ma­
nne émission spéciale illustrée Unée symphonique qui aura lieu 
des bandes filmées tournées en; le 5 novembre prochain, sous la 
Russie. La qualité de témoin de direction de M. Wilfrid Pelletier: 
René Levesque ,l’importance du Don Pasquale: Ouverture: Doni- 
voyage, l’actualité et la nécessi- zetti.
té où nous sommes de cannai- illustration musicale: Cordes et
tre un peuple dont la destmee
influe tellement sur celle dul harpe.
monde, du monde où le CanadaiFantaisie Hongroise: Liszt, solis 
a sa place, voilà bien des raisons ie- \nn McCahey

Histoire en musique.
Ouverture Leonore no. 3: Beet-de mettre un bon programme 

d’information à l’affiche. Nous 
savons que l’horaire est complet, 
les réalisateurs surchargés de 
travail, les studios et moyens 
techniques débordés, les camé­
ras ne dérougissent pas. L’ef­
fort n’en serait que plus méri­
toire - à condition que René Lé­
vesque ait lui-même le temps de 
participer à un tel programme !

L’heure du concert-
Que la dernière heure du con­

cert nous ait infiniment plu, 
c’est une opinion toute person­
nelle dont nous ne tiendrons pas 
compte dans cette rubrique, 
puisqu’elle dépasse notre com­
pétence. Mais il nous appartient 
de souligner une fois de plus 
que T“Heure du concert” n’est 
pas seulement entre les mains 
de musiciens avertis, mais enco­
re entre les mains d’hommes de 
télévision. Un rapprochement 
est justement ici à faire entre 
les qualités de musiciens avertis 
et de metteurs en scène de thé- 
âtré non moins avertis, tels que 
CBFT en emploie à faible dose 
du côté de la réalisation. Or 
nous soulignons encore que si 
ces qualités paraissent primor­
diales, elles ne le sont que dans 
la mesure où elles servent de 
base à de nouvelles .touchant 
directement au sens du specta­
cle de télévision, au découpage 
technique de télévision, au sens 
particuliier d’un bon réalisateur 
de télévision.

Que François Bernier comme 
Pierre Mercure soit un musi­
cien averti, nous l’admettons.! 
Mais chose plus importante en­
core, François Bernier égale en­
core Pierre Mercure en tant que 
réalisateur de télévision, hom-

hoven.

me de spectacle de télévision. 
Il ne suffit pas que les caméras 
se promènent parmi les musi­
ciens de l’orchestre ou dissè­
quent les différentes parties ana­
tomiques d'un soliste; un bon 
musicien saura faire son décou­
page pour mettre visuellement 
en vedette l’instrumentiste qui 
l’est déjà auditwement. Un bon 
réalisateur de télévision doit en 
plus en composer une belle ima­
ge, satisfaisante en soi. Nous 
avons été jusqu’à faire l’expé­
rience de couper le son, à 
l’“Heure du Concert”! Nous 
avons pu constater encore mieux 
la qualité de l’image, et souvent 
sa beauté dans le cadrage, le 
mouvement. Quel bel effort! 
Quel travail satisfaisant. Oui, 
enfiti, l’“Heure du Concert” mé­
rite d’être appelée un spectacle 
de télévision.

CBFT prouve qu’à son service 
un bon nombre de réalisateurs 
ont compris et assimilé les qua­
lités propres de ce medium. Si 
nous déplorons que des réalisa­
teurs de télévision - même en 
possession d’une parfaite maî­
trise du métier de la scène de 
théâtre ou du spectacle de caba­
ret - continuent à braquer des 
caméras justement sur une scè­
ne sans dimensions, nous ap­
plaudissons à la réussite de ceux 
qui ont appris à utiliser leurs 
caméras et moyens techniques 
pour créer un genre de specta­
cle nouveau. L’“Heure du Con­
cert” a des réussites visuelles, 
soutenues bien entendu par la 
qualité du programme musical, 
qui lui font mériter notre ap­
probation toute particulière.

//

“Les Chiffonniers d'Emmaüs", le film qui exalte l’oeu­
vre de l'abbé Pierre, est actuellement à l’affiche oux 
cinémas Saint-Denis et Alouette. En programme dou­
ble; “Faites-moi confiance", ovec Zappy Max.

La distribution 
du "Barrage"

jtre acteur souvent employé par. 
Marcel Dubé. Lionel Villeneuve,' 
qui n'a guère chômé depuis son; 
retour de Paris, est revu avec! 
plaisir, ainsi que Germaine Lemy- 
ii-c et Jacques Godin.

Pour créer “Le Barrage”, lai c„„„ , .... , T

tourneau, ^l^fhteurs du Théâtre- !g®t^1p|qu|1peCedu “Barraw'^a

The scarlet coat" 
au Princess

"The scarlet coat” qui passe 
présentement au Princess est un 
charmant épisode de l'histoire 
américaine. Le film veut réhabi 
liter le fameux Benedict Arnold 
que l'histoire a accusé de trahi­
son après de brillants débuts 
dans l'armée américaine en lut 
te contre les Anglais dans la 
guerre d'indépendance. Le pré­
sumé traitre devient Ici un es­
pion très effectif qui risque sa 
peau pour la cause de sa patrie. 
Mais l'amitié profonde qu'il fi­

nit par porter à un général en­
nemi prend vite le premier plan 
du film et se développe en une 

Ihèse magnanime. Malgré la 
guerre et la haine des peuples, 
deux hommes découvrent dans 
leur ennemi officiel un frère vé­
ritable qu'il faut aimer sous pei­
ne de perdre tout idéal. Car ne 
peut être vraiment humain un 
idéal qui se restreint à une pe­
tite catégorie d'hommes.

Les paysages d'automne en 
Eastman Color sont splendides 
et les acteurs y évoluent admira­
blement. On regrette cependant 
que Cornel Wilde y conserve 
une allure un peu trop “west­
ern".

Guy LAMARCHE.

Lire autres nouvelles 
de spectacles en 

page 10

Cotes morales 
des Films

Dorothy Coulter, soprano, qui 
est avec Barbara Meister, Eve- 
lynn Taylor, Shirley Givens, 
Virginia Drane et Caroline Card 
l'une des charmantes artistes 
que le chanteur d'opéra James 
Melton a réunies dans son spec­
tacle “Words and Music", dont 
la première représentation sera 
donnée ce soir au théâtre Her 
Majesty.

I TELEVISION>

Club, ont réuni une équipe de co 
médiens canadiens qui est une des 
plus brillantes jamais vues sur 
une scène.

Le rôle principal du “Barrage 
est interprété par Guy Godin, qui 
a toujours été de la création des

l’équipe du “Barrage” 
travaillé avec ferveur pour assu-j 
rer à Marcel Dubé une qualité | 
d’interprétation égale à celle dont! 

„ on entoure généralement les oeu-| 
vres dramatiques françaises ou1 
américaines.

"Le Barrage” est joué au Gesù,
pièces de Dubé. De ce dernier. il|tous les soirs à !)h., sauf ce soir,
„ OAii “I n R,il OVicto” “Do :.........n __________ ,a déjà joué “Le Bal Triste”, “De 
l’autre côté du mur”. “Une nuit 
perdue”, “Zone” (où il se révéla), 
“Chambre à louer” et “Le Chant 
des Cigales”.

“Le Barrage” voit la rentrée au 
théâtre, où il n’avait pas paru de­
puis quatre ans, du grand comé­
dien Jacques Auger. Rentrée aus­
si, avec le Théâtre-Club, de Jani­
ne Sutto. dont le dernier rôle à 
la scène remonte à trois ans.

Monique Lepage, qui joue ré­
gulièrement avec le Théâtre-Club, 
tient un rôle important dans “Le

jusqu'au 5 novembre.
(Communiqué)

FRANCHISE DE RIO

MONTREAL (PC) — Le consulat 
général du Brésil à Montréal a 
annoncé, mercredi que les Cana-| 
diens pourront à compter d’aujouv | 
d’hui visiter le Brésil sans avoir; 
à se munir de visas de touriste! 
ou de transit. Seules les pièces | 
d’indentification d’usage, telles le; 
passeport, le certificat de santé et 
de vaccination et deux photogra-

Barrage”, ainsi que Gilles Pelle- phies seront désormais requises 
tier. Yves Letourneau est un au-i pour pénétrer dans ce pays.

GUERRE DES PRIX
WINNIPEG (PO—Deux ‘autres 

importantes compagnies de pétrole 
ont annoncé jeudi une réduction 
substantielle du prix de gros de 
l’essence. Environ 100 autres postes 
d'essence se sont ainsi trouvés en 
gagés dans la guerre des prix di 
l’essence qui sévit depuis deux se­
maines dans cette ville. Les prix 
varient maintenont entre 29 cents 
et demi et .97.7 cents le gallon, se j 
Ion les fournisseurs.

GUERRE DES PRIX

WINNIPEG (PO—La guerre des 
prix de l’essence a repris à Winni­
peg et le prix de l’essence No 2 
a de nouveau fléchi. Imperial Oil 
Ltd. a annoncé une réduction de 
cinq cents le gallon aux proprié­
taires de postes d'essence. Ceux-ci 
décideront dans quelle proportion 
cette baisse sera transmise aux 
automobilistes. Un poste a annoncé 
qu'il vendait l’essence No 2 à 29.5 
cents le gallon.

Cotes morales, émises par la Fédé­
ration des Centres diocésains du Ciné­
ma sur les spectacles à l’affiche pour 
cette semaine.

SEMAINE DU 29 OCTOBRE
SAINT-DENIS: Le» Chiffonniers d’Em- 

mails. Tous.
ALOUETTE: Faites-moi confiance.

! Adultes.
CHAMPLAIN-CREMAZIE: Le port des 

passions (Thunder Bay) (U.I.) 
Adultes.
La légende de Damas (The Qolden 

i Blade) (LM.). Adultes.
LA SC AL A: Le péché d'une mère. 

Adultes avec réserve.
I.a symphonie héroïque (Herolca) 
Tous.

LOEWS: To Catch a Thief (Para)
I Adultes.
PRINCESS: The Scarlet Coat (M.G.M.)

I Adultes
ORP11EUM: Spy Chasers (Â.’A.) Tous 

Betrayed Wowen (A.A.) Adultes 
avec réserve

STRAND: Mark of The Renegade (UI) 
Adultes avec réserves.

STRAND - OUTREMONT - SNOWDON 
To Hell And Back (U.I.). Adultes 

ELECTRO . VILLERAY: Les Rebelles 
(Border River) (U.I.) Adultes. 
Femme à la dérive (Forbidden) 
(U)I.). Adultes avec réserve. 

RESTENT A L'AFFICHE 
(PARIS - BIJOU: Napoléon (3e semai­

ne). Adultes.
PALACE: The Lady And The Tramp 

(B.V. - Disney) 2e semaine) Tous. 
CAPITOL: House of Bamboo (20th) 

(2e semaine). Adultes. 
RADIO-CITY: Pas de coups durs pour 
. Johnny (C.F.). (2ç semaine).

Adultes.
AVENUE: The Man Who Loved Red­

heads (London Film) (2e semaine) 
Adultes avec réserve.

Expltcaltons sur l'horaire et entrevue KENT - AVON: Not As A Stranger

LUNDI
le 31 octobre

CBFT MONTREAL 
CBOFT OTTAWA

3.00— Musique 
5.30—La vie qui bat

Animateur: Marcel Cabay. Texte de 
Fernand Seguin et François Valére.

6.00— Musique
7.00— Ce soir k CBFT

— Canal 2
— Canal 9

en marge des programmes 
7.15—Télé-Journal
7.30— Voyage sans passeport 
7.45—Le fond de votre pensée

C BOT—Film
8.00— 14, rue de Calais
8.30— Rigolade 

"Stunts’* et drôleries 
publique.
9.00— Porte ouverte

(U.A.) (3e semaine). Adultes.

Avec Jacques Normand, Gilles Pelle 
rln, Colette Bonheur, les Boulevnr 
diers et orch. dtr. Michel BroulUctte. 

9.30—Théâtre Colgate 
C’est arrive en Europe.
10.00— Passe-partout 
Animateur: Gérard Pelletier.
10.30—Conference de Presse
11.00— Télé-Journal

A l'affiche demain

I CBMT MONTREAL — Canal 6 
CBOT OTTAWA — Canal 4

Avec Jean-Louis Milieu e et Gaétane 
Laniel. Texte de Leon Dewinn.
6.00— Musique
7.00— Ce soir à CBFT

participation'Exp,lcattons sur l'horaire et entrevue 1 en marge des programmes.
I 7.15—Télé-Journal 

7.30—Variétés Salada

'< ‘F y ' ...

■ '

-v ,
îfss: ,

******
’•V

Ii,v
Un programme consacré entièrement à 
la célébration de l'Haliowe'en et com­
portant des bouffonneries de circons 
tance traitées d'une manière hilarante.

FFlivisM

Dénis Drouin
EfaineSéM

RogerTurcofte
Marcel ôig

3.00— Musique
4.25—Today on CBMT
4.30— Fur and Feather 
*1.45—Aubrey and C.us
5.00— Long John Sylver
5.30— Howdy Doody
6.00— Robin Hood

CBOT—Amos *n* Andy
6.30— Our Town

CBOT—Sport scholar 
6.45—CBC TV News
7.00— Tabloid
7.30— Liberace

CBOT—This is Your Music
8.00— Caesar’s Hour 

1 9.00—Medic
9.30— On Stage

: 10.00—Studio One 
j "Split Level" de Joel Hammil. 
11.00—CBC News 
11.15—The Tapp Room

CBOT—Lone métrage

MARDI
le 1er novembre

CBFT MONTREAL — Canal 2 
CBOFT OTTAWA — Canal 9 

3.00—Musique
5.30—Les Mystères de la planète

! i.45—Vous êtes témoin 
Aver Mario Vcrdon et 4 invites.
8.00— Mlrhèle Tlssevre
8.30— Cap-aux-sorciers
9.00— Le Survenant 

Avec Jean Coutil.
9.30— Cnn naissez-\miv la musique? 

Qui/, musical. Orch. rilr. Louis Bedard. 
Avec Louise et Micheline Bédard. Les 
invités: Colette Mcrola. Audré Turp 
et Noël Denis.
10.00— Film
"La montagne du bout du monde". 
10.30—Logis ’56
Animateur: Guy Vian. Aménagement 
de la décoration de l’intérieur mo­
derne. Ce soir: la maison do la fa- 

I mille bourgeoise.
11.00— Télé-Journal

H£R MAJESTYS
CE SOIR 
à 8 h. 30

Mat. mere, et sam. à 2.50

«Atm MX HAMn fi

James MELTON
Worà^Music
-.mSTELlM BROADWAY CAST

Billets maintenant 
| en vente
I Soirées : 3.38 - 2.82 - I 
I 2.25 - 1.69 - 1.13. J 

Matinées : 2.25 - 1.69 
- 1.13 (taxe incluse.»
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A L’AFFICHE
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CHASERS’

PRINCESS
A L’AFFICHE
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30 VI.UKi'i CS 
5000 FIGURANTS.

300 ROLFS PARLANTS,
EN COULEURS. DUREE: 4 H

et parmi les vedettes
MICHELE MORGAN, JEAN MARAIS. JEAN GARIN, DANIEL GELIN, 

RAYMOND PELLEGIUN, LUIS MARIANO
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L’urbanisme, remède au gaspillage, selon la Banque Canadienne de Commerce
Potins financiers] Canadian Petrofina Limited

L*t bourses de N-Y, Montréal, La semaine écoulée a été plutôt 
Toronto, Londres et Paris étaient irrégulière sur les Bourses Cana- 
fermées samedi comme de coutu-dienne et de Montréal. En effet, 
me, de même que les marchés de sur 398 titres transigés, 120 fu-
Chicago et de Winnipeg 

• O
rent à la hausse, 155 à la baisse 
et 123 demeurèrent stationnaires,• VJ» -1 'AU i icui Cl Cl 11 3101 iwiuiaii es,

L'on ne s'attendrait guère à la au regard de 128,153 et de 100 
persistance du mouvement ascen- respectivement durant la semaine 
dant ou descendant, présente- précédente. Cette allure erratique 
ment, et le marché dépandra des fut accompagnée d'un virement 
nouvelles concernant les dividen- moindre.En effet, 3,314,157 ac- 
des et les rapports trimestriels, tiens industrielles et minières 
C'en est assez pour démontrer changèrent de mains, au regard 
l'importance d une habile sélec- de 3,249,073 durant la semaine 
tien dans ses achats à la bourse précédente; ce qui porte donc le 
par le temps qui court, d'autant total des transactions, depuis le 
plus que la liste mobilière est début de fanée à ce jour à 218,- 
appelée è se ressentir de plus en 164,895, contre 69,294,903 actions 
plus des ventes pour éluder les transigées durant ta même pério- 
impôts, appelées è être de plus de l'an dernier. On constatera 
•n plus nombreuses, à cette épo- dans les tableaux ci-contre que 
que de I année. maintes valeurs furent passable­

ment achalandées et que sur 6
Loblaw Grocetarias se vendra catégories de titres transigés, 4 

Aujourd'hui ex-dividende 37 1-2 furent à la hausse et 2, à la bais- 
cts par action des classes A et B. se-

• O - "0•
Selon une compilation de A. E. A Partir d'aujourd hui, les séan- 

- - ..... ‘j. ces sur les Bourses Canadienne

par 
dollars.

Une nécessité économique pressante
Dans le numéro d’dctobre de sa'lotions recommandables. Mais la 

Lettre Commerciale, La Banque décentralisation n'est qu'un as- 
C'anadicnne de Commerce signa- peet de l’urbanisme, science dont 
le que l'urbanisme devient en ce l'application peut à la longue se 
moment au Canada une nécessité traduire, en termes financiers, 
économique pressante. jpar l'économie de milliards de

La conformation de nos villes, 
leurs voies d’accès, voire la lé­
gislation eh matière de construc­
tion immobilière et de circula­
tion, ne répondent plus aux bc- 

isoins nouveaux que le puissant 
[essor économique du Canada en­
gendre de jour en jour.

Le manque de coordination 
Idans l'aménagement des villes et 
ide leurs banlieues, et l'absence 
d’un plan directeur dans l’éta-

Canada Northern Power Virginia Mining Corp. 
Corp. sera liquidée fait une découverte

W. C. Pitfield & (o 
obtient l'émission

De $115,000 d’obligations de 
St-Hyacinthe

d’un plan directeur dans l’éta- , Les commissaires d’écoles pour 
blissement des communications J? municipalité de la cite de St- 

triiiac mntr-a „iinr- i. Hyacinthe ont reçu cinq soumis-

Les actionnaires de Canada Nor­
thern Power Corporation ont ap­
prouvé à l'unanimité la proposi­
tion de liquider l'entreprise et de 
distribuer son actif. La distribution 
se fera à raison de 1 2-32 action 
ordinaire de Northern Quebec Po­
wer Company, qui prendra en 
charge les biens de la compagnie, 
pour deux actions de C a n a d a 
Northern Power Corp., dont le ca­
pital émis compte 400,000 actions.

Amts & Co, I* total des émis­
sions d'obligations, sur notre mar­
ché depuis le début de l'année a'm' ®f se termineront à 3h.30 
jusqu'au 24 courant, a atteint les p-m- oeure solaire.
55,119,538,406 contre $6,367,028,- _ .
844 durant la même période l'an 0n P.ourri tri,ns,?*r'» P»rt,r dc
dernier et au regard de $4,920,-" lTa,m; îur les 125,000 act.ons 
744,168 durant le même espace de de TJhe 1Ja,mei Robertson Compa- 
temps en 1953. "y' don.t 'es act.ons sont main-

g tenant inscrites sur la liste des
C'est, demain soir, que M. E. D. ^*urs dB Bourse d# M0"»- 

B. Kippen, président de Kippen & ' -
Company Inc, membres de The I.- « ,,____f- n , , „ ... East Sullivan Mines, Quebec
lf C.nTd. .Hr0 /S , AsS07,l?n CoPPer Corporation et Sullivan 
«nt mêmhr.. H rp r. !' Mines t!e"dr°nt, aujourd'hui, des 
réuni!*! T JT o /r ^ Ub' assemblées aux fins de discuter 
H n.rl.r ; P'^l R1 r,,on' de la question des dividendes -
irnP.„t* placement de son |-on s'attendrait à un dividende
•rgem . ^ initial de la part de la 1ère en*

Las 5,000,000 d'actions d'une ^ q
dl’Vurd'v Miel M*n$T C est' aui»prd'hOi, qu'aura lieu
d* , j y.M,ea Mmes Limited se- l'ouverture officielle du nouvel
ï.^ilU di ll B r°n 'L“n of'édi,i" da Th» Charles Bruning
ficleUe de le Bourse Canadienne Co (Canada) Limited, rue Bou

des villes entre elles causent à Hyaclnlhe ont reçu cinq 
l’industrie et aux administrations slons> mardi soir, 25 octobre, 
publiques, donc aux consomma- L’?1!1!. Ul?® emissl0.n. de Sllo.000 
leurs, des pertes énormes. d obligations en series vingt ans.

Loffre la plus avantageuse pro- 
La Lettre Commerciale repro- venait de W. C Pitfield & Co. 

duit un texte de l'urbaniste ca- Ltd, au prix de 98.89 pour S71,- 
nadien Eric Beecroft à ce sujet, 500 à 3% 1956-59. $13,000 à 
texte illustré du plan d'urbanis- 3',2% 1960-65 et $30,500 à 4% 
me d'un nouveau quartier d’Ed- 1966-75. Cette maison de placc- 

,1000(00. en Alberta. Elle rappel- nient s’est donc vu adjuger l'é- 
(Portraits par Nakash) le aussi une declaration du di- mission à un coût net dc 3.875%.! 

Monsieur G.B. Longhurst, gérant général, service des ventes, rcc1eur dc l’urbanisme dc la ville! Le Secrétaire de la province a 
............  ' ' -i- ----de Montreal M. C.-E. Campeau, | accordé un octroi de $71,985.

pusie uc gciaui gcucim mijuiui, «vcc icapuiisa-i----- - -----s .rel?ldf En février dernier la corpo-
bilites spéciales pour la vente. Monsieur Laporte était antérieu-n!”" ° ° Moctm-'i
rement gérant de la Division de Québec

J.R. LAPORTE D. COBETTO

— — — ______ _________ _______„------ , „____ générai, service, ocs ' enies,‘
et de Montréal débuteront à lOh. Canadian Petrofina Limited, annonce la nomination de Monsieur ('e Montreal, .... w.

I.R. Laporte au poste de gérant général adjoint, avec responsa-isc*01] 811' souls retards subis lcvrici. dernier la cnnio-
’ ‘ ” ’ ‘ “ —'par le camionnage a Montréal se 1.atjon avajt ven[ju s’i20,000 de

traduisent par une perte annuelle litl.cs ■ 3.31.'® Spri(fs vin,t«-JO 000 000 ULM.S 3 U ü 2 /O SCI ICS MOgl dttS

Atlas Steels Ltd
Après déduction d’un montant 

plus considérable pour la dépré­
ciation, le bénéfice net d’Atlas 
Steels Limited s’est élevé à $257, 
(158 dans le troisième trimestre, 
ce qui a porté le total de neuf 
mois à $1,165,942 ou $1.40 par ac­
tion; ces chiffres seront soumis à 
une vérification finale.

Le troisième trimestre a inclus 
la période des vacances, de sorte 
que juillet et août ont compté trois 
semaines de jours dc travail.

Les commandes en carnet assu-

M. S. Gallay. administrateur 
délégué de Virginia Mining Corpo­
ration, annonce qu'une découver­
te sur la propriété située près cjq 
Dillwyn, en Virginie, semble etre 
d'importance majeure,. Le dernier 
trou de forage a recoupé 43 pieds 
de minerai contenant, à l’analyse 
visuelle, 5 pour cent de plomb et 
zinc; les ingénieurs de la compa­
gnie considèrent la découverte 
comme la plus importante faite 
jusqu'ici.

Dans l'extrémité sud-ouest de la 
propriété London-Virginia, qui se 
trouve aussi à proximité de Dil­
lwyn, la compagnie a fait une 
autre découverte d’importance; en­
tre 320 et 345 pieds de profondeur, 
le trou de forage a traversé vingt- 
cinq pieds de minerai contenant, 
à l'analyse visuelle 2 pour cent 
de cuivre. Le forage continue à 
une plus grande profondeur dans 
ce trou.

rent une bonne production dans 
les trois derniers mois de l’année 
et ce rythme devrait se maintenir 
pendant plusieurs mois en 1956.

Monsieur D. Cobetto assumera également le poste de gérant 
général adjoint avec responsabilité complète du programme des 
biens immobiliers du service des ventes.

Dans d’autres changements apportés, Monsieur R.E. Crighton 
devient gérant de Division, Division de Québec ; Monsieur M.L. 
Borrowman, antérieurement Ingénieur en chef de la construction 
devient Directeur du service des opérations, du Siège social ; 
et Monsieur RE. Reade, antérieurement adjoint, devient Ingénieur 
en chef de la construction.

Importance des Clubs 
d'investissements

Sur la Bourse de N.-Y., selon Forget & Forget
aujourd'hui. Elle. " 'déïï-g^invm^^Â^^'oVcas'ion “ou' La récen'e adresse dc G. Kcith un exemplaire de statuts-type à 
gnéot *ur I. téléscripteur par le aura maison ouvertr d! Oh . J £,un;ston- President du N.Y. Stock ceux qui nous en feraient la de- 
•ymbole "P M". K i?ul.a maisor> ouverte de lOh. a.m. Exchanpp aux mpmhrpc Hp ni s monda an d» __ _ *.>à 9h. p.m •-•n-J Exchange, aux membres de l’U.S. 

1 National Association of Invest­
ment Clubs mérite une attention 
spéciale au Canada français, lit- 
on dans la lettre hebdomadaire de 
Forget & Forget membres des 
Bourses Canadienne et de Mont-

/

j réal.
' Daus cette adresse, G. K. Funs- 
ton fait d'abord l'historique des 
clubs d'investissement, dont le

etrachetables, 4 p.c. cumu 
latif; et de 56 1-4 cents sur les 
actions dc la série ‘'B”, privilé-

----- ----- --------« ..w giées et rachctables. 4 1-2 cumula-
mande, en vue de constituer un tel[tif. Déclarés pour le trimestre se
club.

Le Président du New-York Stock 
Exchange a fortement souligné, 
dans son adresse, le rôle ma­
jeur déjà exercé aux Etats-Unis, 
par les clubs d'investissement, sur 
les plans éducatif et social.

Du point de vue canadien-fan- 
çais, le club d'investissement se

d'environ $30,000,000. |à 98.lg, soit un intérêt moyen
La décentralisation selon des net de 3.709%. 

plans d’ensemble tracés sur une Les commissaires vont utiliser 
vaste échelle s’avère l’une des so- le produit de la vente des obli-
_____________________ _ gâtions pour faire construire une

école élémentaire dans la parois- 
The Shawinigan H Cr P se St-Sacrement. La résolution 

. j- -j j d'emprunt porte la date du 13declare son dividende juin 1955. L’octroi de $71,985
. 11-. v. , qui doit être appliqué en entierA une assemblée tenue hier, le al, servjce (ie l’emprunt est paya- 

conse.l d administration de The bie en quatre versements annuels 
Shawinigan Water and Power Com- égaux et consécutifs de $17 - 
pany a declare un dividende sur qqc oc: j„ ,n-fi • les deux séries d’actions privi- ^"1.

Le dividende est de 50 cents L évaluation imposable de la 
l’actiion, pour les a c ti 0 n s corporation, pour 1954-55, se 
de la série “A”, privilégiées chiffrait par $25,685,872. La det­

te consolidée nette de la com­
mission scolaire de St-Hyacin­
the, le 30 juin dernier, s’éta­
blissait à $700,200 et un octroi 
dc $343,380.46 s’y appliquait. Le 
territoire soumis à la juridiction 
des commissaires comptait, en 
1954, 20,765 âmes.

Représentant des 
Manufacturiers 
Canadiens au Conseil
M. J.-E. Péloquin, J.-J. Joubert. 

Limitée, vient d’être nommé par 
l’Association des manufacturiers 
canadiens comme l’un de ses trois

EXÉCUTEURS TESTAMENTAIRES ET FIDUCIAIRES DEPUIS Plus D’UN DEMI-SIÉCLE ' 

*i vous nous nommez votre

terminant le 31 décembre 1955, ces 
deux dividendes sont payables le 
3 janvier 1956 aux actionnaires 
inscrits le 2 décembre 1955.

vos héritiers bénéfide- 
ronf de nos connaissances 

Spécialisées dons le domaine des 
placements, des impôts et des 

divers problèmes se rattachant 
o l'administration des successions.

royaiTtrust

COMPANY

Demandez notre 
dépliant wCe en quoi 
nous pouvons 
vous être utiles".

Contrat adjugé

f COMMENTAIRES SUR

UCTIMLITE ECONOMIQUE
En marge de l’assemblée de Walter M. Lowney Co. 
tenue ces jours-ci
joursEd I4Vdter<iM1Inw?pbierndeT^ra!!efaM’ Lowney> î™ue ces nement et avec éclat dans le ciel influence. Objectifs dont nous a-Yeutu1 vmrepnse uevra 
elle 11 a été ranoorté nup\nn vailm3 ,IenU S?n assel?’^’ee annu- financier, mais non pas météore vons souligné l'importance dans f0111"1.1 lout. 'e tuyau de 30 pou- • P R '

1! f-f-L6 raPPorte que son volume de ventes de choco ats du-!éDhémère nos précédentes lettres ces necessaire a la construction sont MM Bernaitrant le trimestre termine le 30 septembre 1955 a baissé de 8 p.c.| P ■ preceuenies lettres. du conduit de ^ naturel qui Murray-W. Hayes
par rapport a 1954, mais que la vente de la crème glacée avait C'est au cours d'une étude éta-i Un voyage de mille lieues corn-reliera Fort St. John à Vancou- M. Péloquin est attaché à la mai-
augmente de 30 p.c. environ à cause de la température chaude, hlie en juin dernier, que les sta- mence par un pas, dit le prover-ver. M. Butler a précisé que ce son J.-J. Joubert, Liée depuis 1921,
veue tendance a la hausse se continuerait actuellement, et l'en- tisticiens du New-York Stock Ex- bo- Développé dans cet esprit na-|contrat était le plus considérable et occupe le poste de président et
trepnse entrerait dans sa période la plus active, et cette dernière^ change purent mesurer l’impor- tional et social, le club d’investis-'encore obtenu par une compa- gérant général de cette compagnie
nersmerait nt.ai. , ai.:---- .... u-------’ > la nouvelle étoile: dans la1 sement peut conduire aux plus vas-1 gnic anglaise au Canada. Il s’est ! depuis huit ans. II est également

ation des 16 séants, for- tes et bienfaisantes réalisations, dit très satisfait de ce dernier ! membre du Comité exécutif de la

105 O, RUE ST-JACQUES, MONTRÉAL — HARBOUR 4221 

MAURICE FORGET, DIRECTEUR GÉNÉRAL ADJOINT

ratio t ri 'lu.....  Ut: Jet lemperdiure cnaucie. ullc C11 juin Ufimci, t^ue ICJ» Md* FOI UU pao, uil JC piuver
veue tenaance a ta hausse se continuerait actuellement, et l'en- tisticiens du New-York Stock Ex- be. Développé dans cet esprit na
trepnse entrerait dans sa période la plus active, et cette dernière! change purent mesurer l'impor- tional et social, le club d’investi.s-|K“yulc uuiciui pat une eumpa- gcium, générai ue ceue compagnie
persisterait jusqu’à Pâques. A l’issue de la réunion précitée tenuet tance de la nouvelle étoile: dans la sement peut conduire aux plus vas-'gaie anglaise au Canada. Il s’est! depuis huit ans. II est également
flans notre ville, MM. Edmund Littler, Arnold Wainright,’ A.-C.1 constellation des 16 géants, for-, tes et bienfaisantes réalisations, dit très satisfait de ce dernier ! membre du Comité exécutif de la
Picard,_ j.. Norman Holland, J, L. Carson et Kenneth A. Rodpprs mée par les plus gros institution-! „ (qui compense quelque peu l’in-■ Section de Montréal de l'Asso-l
ont ete élus administrateurs. Ces derniers tinrent une réunion nels-i,s s’aPer?urcnt qu’eUc tenait1 ~ ! succès connu récemment sur le ciation des manufacturiers cana-
immédiatement aorès la tennp Ho raccomKin^ -a ^ r../ io civiômo rano încio nnrôc w p0U {jç fluctuation Iconünent américain. IHipns Honnis iq4r

f ». v x------» °» WH kl rveiuiein Ttougers 11ICC V**1 lca glus iiiMuuiHMi-
ont ete élus administrateurs. Ces derniers tinrent une réunion. nels- ils s’aperçurent qu’elle tenait
immédiatement apres la tenue de l’assemblée annuelle et il fut !Ie sixième rang, juste après les;
alors, annonce que MM. Littler, fut réélu président du conseil, Ed-,compagnies d’investissement, mais)
mund Littler, jr. president, Kenneth A. Rodgers, vice-président et avant les compagnies d assuran-
Kichard E. Evans, secretaire-trésorier. Au cours de la réunion du! ces.
conseil, il a, aussi, ete déclaré un dividende de 25 cents par ac-! a 1 11 1 ca
tion payable le 16 janvier aux actionnaires, inscrits le 15 décem- , Actuellement 1 Association comp-bre. ’ 10 uLtem te enViron 1000 clubs affilies. Le

nombre des clubs existant aux E- 
tats-Unis est évalué à 10,000, re­
présentent quelque 100.000 partici­
pants. Les investissements sont de

T, ____________ , . . . l’ordre de un million à un million
Canaria 3 l°lenle .sene .^’Obligations d’Epargne du et demi de dollars par mois. Chif-
ost hnnna iif ^w®3 ^leme sejdame. S'il est vrai que la demande fre en constante progression, puis 
est bonne, il faut bien reconnaître qu'elle doit continuer a» '’•••'■- r,„0 i, a,atiaiaat;a„ „i„u
Cl I r\ r» ifniif r-, ■ , o. 1 « «r>Or»T\ r\r\r\ r\r\r\ ,,

idiens depuis 1948.

GEOFFRIOIV, ROBERTE lillüLllIlitS, IIIC.
VALEURS DE PLACEMENT

Fils privés avec New-York, Toronto et Québec

507, PLACE D’ARMES, MONTREAL

Hâtez-vous de souscrire aux Obligations 
d Epargne du Canada, lOième série

~ ». VA W *•»- w.. 1 '-‘-'■J*''! ‘ . f-'V.AO- j-A-wv-v» V... ilium LV.11C111 L UU UU‘

si l’on veàt aiiP ler«ftnnnnnnÔnon'l“'i“c ««miuuer de l’être,: que la participation au club est maine des statistiques. Pour la
v^yO.OOO.OOO.OO. souscnre 1 an dernier, soient basee sur rengagement d’un ver- plupart, les rapports s’échelon-

nârUn como çpmpnt mpnçiiAl nar phanno nnipnf an.Hnccnc ri 1 ««4 ,-•»

à la bourse durant 
le mois de novembre

Selon la lettre hebdomadaire 
de Roger-R. Bélanger Ltée
Les recettes du troisième tri­

mestre contenaient peu de sur­
prises et sont maintenant du do­
maine des statistiques. Pour la

—-----^uu,uuu,uuu.uu, souscrire i an dernier, soient basee sur rengagement d’un ver- plupart,
nvfaiH65 fCet ■ a.nnee- R.ien de P'us logique, vu la prospérité sans sement mensuel par chaque mem- naient au-dessus’ d’'‘excellcnts 
SffiaX-if- aqU1/egnj presentement au pays • • • Comme la grande bre. Versement qui se limite sou-!se tenant en rapport avec une 
majorité des Canadiens ont le bonheur de travailler, ils se doi- vent à $10. production nationale brute esti-
a*akiilef?a„Pr0i.1Ler P0ur Jeconomiser' Il va sans dire que l’achat1 „ , , , mée à $392 milliards pour l’an-
d obligations d Epaigne du Canada, comptant ou par versement. . Pml,l c,!aqu® vlub, une charte née. Ici et là, on pouvait facilc- 
leur permettra de mettre de côté certains montants qui pour- les s'mple, dont les dispositions: ment percevoir une note d alle­
raient bien leur etre fort utiles un jour, peut-être pas très éloi- peu,ventu van9,r a 1 mfmi' determi- mentation de coût, ce qui fut 
gne personne n’ignore que l’adversité succède à la prospé- n? lcs ,buts; • organisation, les re- discuté il n’y a pas si longtemps, 
rite et c est, alors, que Ion est heureux d'avoir des économies "crnent.s h11 .c ub- serons Les recettes du quatrième trimes-
o„. .—......... a— a,----- •....................... •. nous-memes heureux d’adresser tre, comprenant un mouvement
/-x.. i ? , " 14 v- Va u a\ un LJ L ,s Le LJ 11 ( 1 jli 1G S.

Que J on souscrive donc, des maintenant, d’autant plus que l'on! 
peut le faire facilement, puisque les solliciteurs vous offriront 
des obligations de $50, $100. $500. $1,000 et $10,000, soit donc 
des montants convenant à toutes les bourses.

Il ne faut pas croire que les prix des options 
représentent les cours réels des titres concernés

Campbell
Mines aura remboursé 
$2,250,000.00 demain

_ initial d'ajustçments de prix à la 
hausse, devraient être même 
meilleures. Il semble y avoir peu 
de doute que les résultats du 
quatrième trimestre sont antici­
pés avec un nouvel emphase sui­
des records sans précédent. Pour! 
le moment, les taux monétaires! 
semblent s’être stabilités; la si-! 
tuation, internationale n’indique 
aucun incident catastrophique! 
pouvant surgir dans un avenir 
prévisible; le budget intérimaire!

Ces jours derniers, un spéculateur nous faisait la remarque! 
que bien des gens, ignorant tout des choses de la finance sont'
fl opinion que, parce qu’il est mentionné dans les communiqués Au dire de son président M
seenG0HeS,e’nntTnecr"3nt te‘le( °U Wle tomPagnie. qu'il a été con- Johns C. Porteous
senti des options a une entreprise ou à un individu, à un prix!

V"-” que vela signifie que les actions monteront suc-' Tout indique que la mine anglais oui eut nû'p'hrànVâV“‘io 
vent ainfi h 3 ces. pnx- Rlen de Plus faux. c»r, ceux qui reçoi-Campbell Chibougamau aura ef-!confiance du spéculateur britalf 

! ent ainsi des options ont toujours le privilège de l'exercer ou lacé entièrement sa dette au nique causa seulement un léger
l " ': • .s ”e e font’ b!en souvent, que si les actions cotent deuxième semestre de l'an pro- frjsson sujvj jp i'lme a-, hausses

Fe. flue le cours de l’option car, alors, ils peuvent vendre chain. M. J. G. Porteous, pré- d'uTiour le plus ainues demH
ri aehefer ainsl obtvnus. a profil. Morale, que l'on se garde donc sulent. a annoncé en effet aux f|pS semaine sin- le SnvirchéP rie
va^th?-aei,at 1 -re’ 3 Caa'Se seuleîncnt «les options en cours. Mieux actionnaires reunis ces jours-ci Londres L'opinion semble nrcs 
saut I acheter a cause de ses mérites. Il va sans dire qu'il serait en assemblée annuelle que le que unanime en re m,i enneeree 
preferable que les autorités des Bourses Canadienne et de Mont- ,CI' novembre la compagnie aura [’acceptation d'élection nrésirien 
ZtLne re,?dent pas publlCs les Prix hvs options, car, nous n'y'déjà remboursé $2,250,000 d'obli- tieHeen ^ 
voyons nullement une question d intérêt public à agir ainsi. gâtions 5% détenues par la Ban- président Eisenhower. *

M. Ernest' Savard, de retour d’Europe, nous fait 
«avoir qu’il ouvrira un bureau à Londres

gâtions 5% détenues par la Ban- du président~Eisenhowerr 
que d exportations et d’impor­
tations, vu qu’elle fera un paie- Marché lourd

j ment de $2,000,000 prochaine-!
Lcs ventes fiscales de déccm-

uuu in au septemore. En .sc de nouveau sentir
. des emprunts bancaires a.*ns* demande de réinves-
dalisant à $1,036,000 le ^o'^^ements; l’un tendra à circon­

venir 1 effet de l’autre créant un

sbæt fÆssr» zra: *“*• * -*• * sm-m- sussr. "sr Æzr„, sidiento1 ^ »,h n,8® ,*SaYar,d Hart> membres des Bourses Cana- Le 30 juin 1955, le bilan de évidence au cours d’un «rand! 
vard nmFs riéMÜr^tl et de J?rontü’,'■>ans ‘‘ne interview, M. Sa Campbell indiquait une somme nombre d'années. Quoique ^ 1956 
sont amMinrée^ en Anil que les Cf'nd't'ois economiques se de $2,592,280 représentant des annonce de nouveaux records il 
rent AgJ'etgrre mais que les contribuables digè- emprunts bancaires, des comp- n'v a aucun indice quant au!
ïl nn^ Li! dpr,],lf!r budget deflationnaire. Parlant de la France, lcs « payer et autres obligations marché de Bourse en persperti- 

M a ennJl.î .. 3 p0 l .K!",c. -v semble facteur dominant ", tandis a court terme, plus $5.8 millions ve. De plus en plus, on entend ?’,J,i?..C0?S,t3te une .actlvite mdustrielle fébrile dans le nord de (|e dettes diverses, y compris dire que ces prix du marché ne 
J aZî*LUn\ V'e ec?n°mique intense en Suisse”. A son dire.-^b b millions d'obligations. peuvent faiblir au cours d'une 

lérêt fardas!fritfe a!,nr"on!rU>>dUa^'eUX c?"tinent Portent ‘‘un in Cette amélioration apprécia- année d’élections ''parce que le 
mia,,/3™^ 3,U« f'ana.ta - dou JJ" afflux considerable de ca- blc dc la situation financière de ! Gouvernement ne pcrmetlera pas 
vaniaoa P.3yis' ost atln dp lcs canaliser da- la compagnie résulte du fait due ceci se produise”. N’y croyez1
rnrsaia nrFrmÜaîFia n i*1,- Hart sonSe a «uvnr une suc-qu’elle a reçu des avances de Pas! U est vrai que l'influence du' 
nui'a , ln dc, cpttp année à Londres — ce $3,250.000 depuis le 30 juin sur!Gouvernement peut avoir pour 
pn nncsirt» jA i*!?1” - de sps bureaux en Europe, puisqu’elle des expéditions a la fonderie de effct dp retarder nu d’accélérer 

e^a’ a Gpneve: pn Suisse, a Chiasso, sur la frontière Noranda, et qu’elle recevra lps conditions économiques qui,1 
«ntic I lta!‘e cl- ce dernier pays et, enfin, à Amsterdam, en Hol- $260,000 en octobre à titre do n!"' 
amie. incidemment, comme elle en ouvrira un durant la saison reglement final pour les 1,750- 

hivernale en blonde, afin de donner du service aux touristes ca- 9°P Rvres de cuivre produites en 
padiens qui s y rendent alors, et comme elle possède aussi un bu- ju*n- 
reau a New-York Ion peut donc dire que cette maison de cour- n
lage est en train d avoir un véritable caractère international”. Recettes nettes du
riM-ha” CcT,dère', c", <?u,tr,e’ 9uelle possède des succursales à CPR neerupc
Quebec, Sherbrooke, Saint-Jean, Trois-Rivières et Chicoutimi en '■«•r.K., accrues
plus d avoir son siège social à Montréal, il est donc logique d’en Les recettes nettes H,, tpp 
conclure que cette firme tient a bien servir, avant tout le:. Ca P R’
nadiens. en general, et les Québécois, en particulier. Os don- 
noes démontrent, une fois de plus que les nôtres sont aussi ha­
bile* hommes d affaires et financiers avertis que leurs conci­
toyens d’autres races.

Marcel CLEMENT

Bourse, mais le Gouvernement! 
ne peut pas assumer la respon-! 
sabilité des fluctuations de Bour-j 
se.

A l’exception dc développe-! 
ments imprévus, on prévoit que! 
novembre offre une période de 

jpeu dc fluctuations, sauf pour•n seot.mbr. furent de $4.!77, lllu:luiulul,.,, ^aui pour
205, joit $1,201,716 d» plus; c« des situations particulières où de
qui port» |» t0t*l des 9 pre­
miers mois de 1955 é $22,166,- 
671 soit $6,688 646 de plus qu» 
pour la même période en 1954.

nouveaux développements, expan 
sions imprévues, recettes, divi­
dendes, etc,, pourraient stimuler 
un intérêt spécial.

Ces obligations ayant été vendues, cette annonce napparait qu'à titre d'injormation.

NOTTVELLFS EMISSIONS

$37,000,000
Consolidated Denison Mines Limited

(Constituée en corporation nelon leu lois de la Province d’Ontario)

$15,000,000 obligations à \xk% première hypothèque, Série A

$22,000,000 obligations à 5% première hypothèque avec 
fonds d’amortissement. Série B

Portant des droits de souscription au capital action

Datées du 1er octobre 1955 Echéant le 1er juin 1962
Les obligations de la Série A ont été réservées afin d’être hypothéquées auprès des banquiers de la 
Compagnie comme gage collatéral, pour garantir un emprunt de banque d’au plus $15,000,00(1, 
selon les termes et conditions énumérés dans le prospectus et écherront comme suit: $7,500.000 
du principal, le 31 décembre 1958 et les autres $7,500,000 du principal, le Si décembre 1959. Lcs 
obligations dc la Série A ne sont pas offertes pour souscription publique et ne portent pas dc droits 
de souscription.
Nous offrons, pour notre propre compte, ce* obligations de la Série B, conditionnellement, à leur 
émission par la Compagnie et à leur acceptation par nous, sous réserve* de vente antérieure et de 
changement, de prix et de l’approbation dc leur légalité *ou* tous rapports par nos conseillers juri­
diques M M. Borden, Elliot, Kelley, Palmer & Sankey, de Toronto, et par les conseillers juridiques 
de la Compagnie MM. Mungovan & Mungovan, de Toronto.

PRIX: 100 el l’intérêt couru

Nous comptons que les obligations de la Série B et les droits de souscription qui s’y rattachent, sous 
forme définitive, seront prêts pour la livraison vers le 8 novembre 1955. Nous nous réservons le droit 
d’accepter la totalité ou partie de toutes souscriptions pour ces obligations de la Série B, de refuser 
toute souscription, et de retirer cette offre en tout temps et sans avis.

Un prospectus décrivant cette émission vous sera envoyé sur demande.

Rom, Knowles A Co. Ltd. W. C. Pitfield A Company, Limited

Gardiner, Annct.t Limited Wood, Gtmdr A Company
Limited

McLeod, Young, Weir & Company Equitable Securities Canada
Limited

Osier, Hammond & Nan ton 
Limited •

Isard, Robertson and Co. 
UmitMl

Wills, Sickle A Company

Li mi tori 
Greenshiclds & Co Inc

Renfi-T. Leclerc, Incorporé*

Eastern Securities Company 
Limited

Brawlcy, Cathers & Company 

Wiscner and Company Limited

Seagram & Company 

Rrink-Hudson Securities Ltd.

R. A. Daly & Company
Limited

Bums Bros. & Denton Limited

James Richardson & Sons

Goulding, Rose & Company 
Limited

Deacon Findley Coyne Limited 

Anderson A Company Limited 

Jennings, Petrie A Co. Limited

40155
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Sommaire des transactions au cours de la semaine dernière sur la
BOURSE CANADIENNE

Cours, fournis par la Presse Canadienne
Mouvement des valeurs sur la Bourse Canadienne, selon les chiffre* fournis par la

Maison Savurd & Hart, membres

Ventes VALEURS Ouv. Haut Bas
125 Ang P «Sc P 47 » .
680 Anglo Nfld 12 12*a 12

. 100 Arcan Corp 110
60 Belding Cort 13 13 12%
50 Belgium St P 11»%

295 BC Packers B H>2 h*; 14*2
485 Brown Co 16% i% 16%

, Burns Co B 14% 14% 14*2

Année
Ch Haut Bas 

473s 50 
12 13*2

120 
11 
13
17H 
1016>,

3634
10*4
90

6
nu
13
in­

ventes VALEURS üuv. Haut
150 Cons Penimore 185

Bas

loo Buterfly Hos 540 
250 Can & D Sug 2034 
100 Can Vinegars l95a 
150 C4n Dr & D 21 ,

, 5 Can Int Inv T 31
TOO C Marconi 63;

25 C Silk Pr A 
*' 1 C Westingh 53

16 Catelli B 37
50 C Neon 5> 2f I A 365 

300 Do B 330
75 Do Priv 75

1.195 Cons Paper 351-
. 200 Crain R.L 16» 2 

1 Crown Zell 49 
100 Dom Eng Wor 24 
100 Dom Oilcloth 36 
100 Dom Wool 225 
200 Fleet MFG 160
218 Ford A 130
125 Inter Cltv B?k 17 
45 Int Paints C P 2 
20 Inv Found Pr 60 
40 Loblaw Gr A 45 U 

100 Lowney W M 26* 4 
200 Mex Light 18» 4 
50 MacLa P & P 87 U 
20 Mersey Pap 109 
25 Min and On 581, 

110 Moore Corp 411.2 
100 Mit Royal Rice 11"i 

15 Nor Que Pow 53 
200 Nfld L & P 323; 

15 Pow Corp 2ep 75

2111

23>t
19\

6% 6'd

53 53
9

70

21
16* 2 
151-

4
53"

330 350

3634 35*2 35’•

132 130
170
128

80
41
18
82
29
38

275
230
153

28
1334

53>i
32 
lô
49,4
22^4
33 

.700 
160 
100

54

193i
9:‘i

1000 Fab Metal 
25 Faiconbrldgo 

61100 Fontana 
800 Frobisher 
50 Gcco 

200o Goldora 
2500 Granüines 
1000 Gui Poi Ur 
1200 Gunnar 
3000 Harrison 
420 Holllnger 
500 Hudson Ran 

130J0 llrael cont 
2100 Inspiration 

500 Iron Uran 
3500 J ardu a 
1200 Joliet Que 
3500 Kenmayo 
4000 Keyboycon 
3600 Kontiki Lead 

100 Labrador 
6000 Lavalle 

24100 Llngside Cop 
26500 LoiiVicourt 

1000 Nama 
500 Meta

13900 Molybdenite 
200 McIntyre 

6800 Merrill Is 
20C Mming Corp 

13300 Mogador 
2000 Monpas 

29400 New Vinray 
1000 New Jaculet

34
27>2

14*a
440

15*.:,
]7*2
25
15
20*2 

132 
19*2 
9*2 

235 
125 
30* i 
30 
80 
7 

13 
58 
14*2 
7

20
36

125
39

165
75

200
21*2

100
5

44
20

12',;

Année
Clt Haut Bas 

244 185
53 
30 
15 

555

Obligations
canadiennes

Cours pir rinTeitmtnt Drilfrs 
Association of Canada

GOUVERNEMENT DU CANADA 
Ob. tous.

Danville, adjugée à 
Nesbitt, Thomson & (o
$30,000 d'obligations à

3 Vl °/o

Marché des oeufs 
et des volailles
PRIX DES OEUFS 

AUX PRODUCTEURS: Ment­

is
440

35
22

2
385

Cour fournis par 
L’Investment Dealers 

Association of Canada 
GOUVERNEMENT DU CANADA

, ... J ^ tréal: A Extra Gros 57*58, A Gros
Le Milage de Dan ville, comte 55^ A Moyen 46-48. A Petits 

de Richmond, a vendu, lundi soir 39.40 y 35-38, C 2528.
17 octobre, une émission de $30. Trois-Rivières: A Gros 56, A
000 séries 8 ans au taux de 3 1-2, Moyen 54, A Petits 39, B 35 C 25.

26
15*4
20*2

146
19%

260
126

14

21
36

130

23 
15 
19 "4 

131 
19*.i

255
125

30

13

20
34

125

2 1 Oct. 1957 98.2518 8 3 1 Janv. 1957-59 99.2547 15 3 1 Juin 1957-60 99.2523 73 16 3 l Pév. 1959-62 99.25
20% 20» . 10% 3 1 Oct. 1959-63 99.25140 ' 110 ;2% 15 Juin 1968 95.50
19% 25 15% 3 1 Sept. 1961-66 93.75

19 5% 3% 1 Oct. 1979 98.75
245 275 263 3% 15 Janv. 1975-78 105.00

165 155

145
30

16
38

19
31

165 
40

166

205 200 207 

liÔ 100 107

42

250 Que Tel Corp 20
25 Reitm p 5pc 32%
10 South C Pr 145
15 Suez Cap 246

110 Trad Fin A 44%
50 Tr Mt OU Pi 35*2
25 Do 5 Pfd 45

42

20'# 20

58*4

1914

205 131 250 New Jack Lake 24

41*2
12
53%
36
75
25

31%
10%
51
27*-
65
15

44*;.
3512

100 Un G as of C 
150 Untd Corp A 
25 Do B 
35 Waterman 

105 Windsor 
100 Westecl prori 
750 Western Can

1000 Alta 
1500 Ameranium 
200 Anaco 

2000 Arno 
2000 Ascot 

10400 Arcadia Nlch 
7500 Band Or.’ 

12300 Base Meals 
5500 Beatrice 
1000 Barvallee 
5C00 Bellechib 
1200 Boreal Rrc 
5300 Bouscad 

11000 Bouzan 
300 Brunswick 
800 Burnt Hill 

1500 Bellechasse 
3125 Campbel Chib 

800 Cdn Coll 
2500 Carnegie 

500 Cartier Mai 
500 Cassiar 

1500 Celta 
300 Chlbourg Ex 

• 500 Cochemôur W 
200 Cons Que 

; 3000 Copper man 
, 1000 Cortez Ex 
« 500 Cour nor
* 3000 Calumet Ur 
' 1200 Cnd Home 
80185 Cnd Lithium 

, 2000 Dom Asbest
. 1000 Cons Denison 

7500 Duvan
* 3100 Copper Cliff
* 100 East Sullivan

45% ..
29 
20
15% ..
40
21% .. 
26% . .

MINES
1

LVi ••
320 

4 
47 

140 
10 

101 
13 

6 
21 

190
30 
28

1
405 
45 
15%
11*2 
23

130 
10 

179 
85 
49*2 
21 

4
20’ 2
13 

225

49 
413 4

54
32%
22*2

41*;.
27%

40%
29
19

4*2

144
9

105
13
6%

21

30
31

405
45
15%

15
305

24*2
26*,

30
44

410

21%
23*2

9
13*2

300
2

1 New Alger 
4000 New Formaq 
2000 New Goldvue 
1000 New Hlgh’ge 
1500 New Louvre 
400 New Pacific 

1500 New Ryan 
7000 New S’ntlago 
2000 Nocana 
2500 Norpax 
3000 Obalski 
4800 Opcmlska 

500 Orchan Ur 
1000 Grenada 
1500 Pater 
6800 Panel 

19500 Pitt 
600 Que Llth 

17100 Qpuc Chb 
2100 Que Copper 
2000 Que Labrad 
5200 Quo Smelt’g 

100 Quemont 
25500 Red Crest 

2100 Sherritt-G’n 
4000 Soma Duvcr

23
8

24'.
62
13

190
145

13
12
62
35

990
20%
33

170
52
16%
15%

158
350

12
30
26*J
29

805
13

13
12
62

170
52
18
15%

158
265

31

29
810

13

12
10%
60

43
22%

! 80 
165 

1*.

285
63*2
36

12
21*2
53

12
30
63

275 
125 
270

90
276 
25%

131
9

48
28%

69
10
33

111

245
220

17

125
30
20

Obligations convertibles

Ajax Pete 5's 1962 
Atlas Steels 5’s 1967

û»; Brazilian T. P. 4%*s 1971 
4 B.C. Forest 5*s 1962

107 109
82 84

445 150
Can. South Oils 5’s 1961 91% 93*
Canadian Brew 4%’s 1961 116 119
Canadian Pacific 4’s 1969 110 112
Canadian Pacific 3* ’s 1936 106 103
Cockshutt Farm 5’s 1968 99 101

; Dom Steel Co. 4’s 1961 101 103
Dom. Textile 4’s 1966 99 101
Gt. Plains Notes 3’s 1965 170 180
Kroy Oil 5’s 1967 98 100
Supertest Pete 4’s 1970 101 103
Traders Finance 4%'s 1960 118 122
Triad Oil 4’s 1967 195 205
West Can Brew 5’s 1967 123 126

5*4
5‘8

16
87
38
80

C’était^ seumission faite par Ncs- sherbrookc. A Extra Gros 62. 
bitt, Thomson and Co. Ltd pour A Gros 61 A Moven 55. A Petits 
cet emprunt. A ce compte, le vil- 39 g 35 G 05 '
lage obtient son argent à un coût: ’ ’nuTAin wix Mnnt99.15 net de H.645 p.c. Une banque ctl, A*- -\ DETAILLANTS Mont- 

100.23'cinq autres maisons de placemen A Extra Gros 67-70, A Gro>
avaient envoyé des soumissions à A c;,elî, I-' A etlts
Danville. j48'50- B 47-50. C J4-3,.

M.50 Le village, .en novembre 1953. AUX CONSOMMATEURS:
S7?:avait vendu $8o,000 d obligations a

lobioo 4 4 1-2 P-c. séries 12 ans au prix ^l°Btrea 1 : A^Extra 74-7% A
de 97.47, c’est-à-dire un intérêt Pf0SK^ qc^aI' A Pe” 
moven net de 4.517 p.c. 52-54, B 50-53, C 39-41.

offre Dem. Voici quelles sont les sept sou* P
96 9» missions reçues par le conseil : ^î®ntreai: ^l0Sl?,1r-o*

Nesbitt. Thomson and Co. Ltd ^ 0‘‘’
$30,000 à 3 1-2 p.c. 1956-63 — prix : A 1 ctlts 43'44’ L 40, C 30.
99.38 -- coût net : 3.645 p.c.

Autorisé par le règlement no 241 
l’emprunt est contracté pour Tc-

46
is3;
41
3
3

13

17
5%

14%
21

79
135

3*2

160
47
16%
15%

149
350

30

28
805

11

975
22

145
53
iè

158
350

59
1050

31%

290
132
23%
14’..

189
505

15 
235

16

155
39

2
11"
20

110

Obligations Industrielles

Abitibi P and p 3%*8 1967 98% 
Algoma Central 5*a 1959 
Alum of Can 3 %’b 1971 
Atlas Steels 4%’s 1966 
Bowater Power 3%’b 1980 
Barvue M 5’s 1965 (ex-W)
B.A. OU 3%’s 1974 
B.C. Forest 4’s 1966 
B.C. Forest 4%’s 1966 

i Burns and Co 4’s 1963 
Can. Pacific 3ô’s 1972 
Can. Steamship 3%’s 1957 

‘Can. Stemshlp 4‘s 1966 
Can. Breweries 3%’s 1967 
Can. Breweries 4ô’s 1967 
Can Oil 4’s 76

153 162
98 98*%

103 104»o
96»; 97%
99 101
90*2 98
99»% 101»%

101 102
99 101
99 100
99*% 100%

100 101
98ô ico»;

104»% 105%
99»% 100%

100 102
94 96

27

28 
815
11’

139
10

lot
12%

6
20

30
23

400
43
15

145

109
13

21
195
30
29%

400
43

10
125

M2
10

117
19%

35
295

57
43

475
116

16r‘i
14
53

Gy
2i

181

55
23’

127
3

45
3

175
12

3

370
45

4*:,
8 s 

22 
2

35
12
2*
9

18

9500 Standard 43 43 41 36
400 SL-ep Rock 12 12 11% 11'*

1100 Sullivan 590 590
1000D Tache Lake 20 22% iô 20

500 Tazin 9% 93.
100 Tiblemont 13

2000 Tribor 17*1 13 17% iè":
31 Tiata 58

5U0 Udnlen 27
1COO Untd Month 32

37300 Virginia 209 209 190 197
9200 Valor 60 60 58 55

10500 Wcedon 40 40 37 36
7300 Wendell 11 12 11 9* ;

27500 Westville 19%. 22 19% 20

210 220 205 205 270 80
13
10% 10% 10%

17%
11% 15 2%

54 55 53 51 90 48
263
640

270 263
630 ’ 725 500

400 Anglo Cdn 
10 Algom 

18037 Bonnyville 
500 Cabanca 

4100 Calnlta 
35C0 Cdn Admiral 

200 Cdn Devon 
10000 Empire Oil 

500 Gaspe 
200 Home 
200 Ok a 1 ta 
200 Pacific Pete 
200 Phillips 
500 Quebec 
500 Wcstburne 

6300 Wilrlch

PETROLES
540

16
13 135

160

n
255

27
20

925
199

12%
90

9
70

62

63
71

65
70

85
165
70

28

12% 12%

64

195

BOURSE DE MONTREAL
Cours, fournis par la Presse Canadienne

Off. Dem.
Abitibi 35*4 35%

Do 4 % %» Pfd
Acadia AU

26 26*2
10% 11%

Do A Pfd 24 25
Do 5'% Pfd 105%

Agnew 7% 8
Algoma 77% 78%
Aluminium 100 , 101

Do 4pc P 26'-.
Do 5%pc Pfci 105 “ 105%

Anglo Cdn 54 55
Anglo Tel 51
Argus Corp 20% 21

Do $2.40 pfd 54 55 ’ .
Asbestos Corp Ltd 33 38%
Atlas Steel Ltd 17% 18%
Bank of Montréal 46 46%
Bank Nov Scot 56 57%
Banque Can Natl 40 40' .
Bathurst Pow 61 61»%

Do B 38 38%,
Bell Tell of Can 50 50%
Brazilian Tract 7% 7 ’. -i
B P% Bank Note 27 ’... 29
B A Oil 285a 29

Do 5dc Pfd 
Do 5%pc Pfd 

General Bakeries Ltd 
Gen Dynamic Corp 
G Motors Corp 
G Steel Wares Ltd 

Do 5pc Pfd 
Goodyear T and R 4pc Pfd 52%

Offre Dem.
110% Ill
111 112

8 8*%
56*', 57
44% 45
9% 11

101% 103:;i
i 52% 54

Rendement des valeurs
Cours fournis par L.-|. Forget 
& Cie, 469 rue St-François- 

Xavier.

Brit Elect 4pc Pfd 95%
Do 4% pc Pfd 105%
Do 4% pc Pfd 51%
Do 4%pc PId 52%
Do 5pc Pfd

Brit Col Forest Prod 14%
Brit Col Power Corp 32%
Brit Col Telephone 48%
Bruck Mills Ltd A 14%

Do B 475
Bruldlug Products 42
Bullolo Gold Dredging 510
Bnrrard Dry Dock A 7%
Calgary Pow 5pc P
Can Cement Co 333i

Do $1.30 Pfd 31
Can Fdry and Forgings A 26
Can Iron Foundr Lad 32
Can North Power 14
Can Saguenay 4.40pc P 104
Can Steamshrlp Lines 30

Do 5pc Pfd 13%
Van Wire and Cagle B
Cdn Bank of Commerce 44%
Cdn Breweries Ltd 29%

Do $1.25 pfd
Cdn Bronze Co Ltd

Do Pfd 105
C Canners Ltd 36
O ar and Found 17 30

Do A 30
C Celanese Ltd 22

Do 1.00 Pfd '.»(»%
Do 1.75 pfd 38%

C Chem and Cell 10%
C Converters A 350

D oB 4.00
• Cottons Ltd 17

Do Pfd 10
C Firbanks-Morse 23

Do Pfd 125
C Hydrocarbons Ltd 7%
O Industries (1954) 21%

Do 7 Va pc Pfd 95
C Lecomotive Co 20%
C OH Companies 20

Do 4pc Pfd
Do 5pc Pfd ioi%
Do Wte 7

O Pacific Railway 3i>;
C Petroflna Ltd Pfd 24%
C Vickers Ltd 31%
C West nat Gas Pr 19
Cockshutt Farm Equip 7%
coghlln co Ltd B J 17%
Combined Enterprises 9%
Cons Mining and Smelt 34
cons Textile Mills Ltd
Consumers Gins Co Ltd 30%
Corby Dlst Ltd A A 18*,

D oB 17%
Crown Cork and Ecal Co 43%
Davis I, eather Co A 10

Do B 305
Distillers corp Seagrams 43* j
Dom Bridge Co 20
Dom Coal Co fipc Pfd 7
I> Corset, co Ltd 11%
D Da id lea Ltd 7 * i

Do 5pc Pfd 17%
D Foundries and Steel 27 Va

Do 4% pc Pfd 104
D Ginas Co 37%

Do pfd 17%
D Steel and Coni corp 16%
D Stores Ltd 35
D Tar and Chemical Co 11%

Do Pfd 23%
D Textile Co 8%

Do Pfd 142
Donohue Brothers 32
I>ow Brewery Ltd 30
Du Pont of Can Secur 26%

Do 7% pc Pfd
Kost Koot power
Wddy Paper Co Ltd A tm%
Electrolux Corp
Famous Players corp 24
Foundation Co of can 23%
Fraser Companies Ltd 32%
Gatineau Power Co 31

Great Lakes Paper 
Holt Renfrew Ltd 
Howard Smith Paper M 

Do $2 Pfd
Hudson Bay M and Smelt 
Husky Oil and Refining 
Imperial Bank 
Imperial Oil Ltd 
Imp Tobacco Co 

Do 6pc Pfd 
Ind Acceptance Corp 

Do 4%pc Pfd 
38%, ilnglis Co Ltd John

! Inland Cement Co Pfd 
lut Bronze Powders Ltd 

i Do 6pc Pfd 
Int Nickel Co of Can 

Do 7pc Pfd 
Dd $5.00 p.v. Pfd 

Int Paper Co 
Int Petroleum Co Ltd 
Int Pov/er Co Ltd 
Int Utilities Corp 
Intcrprovlncinl Pipe Line 
Jamaicq Publ Ser Ltd 

Po pfd 
Ijabatt John 
Lung and Cons Ltd J A 
Laura. Secord Candy Ltd 
Laurentide Acept A 

Do B
Do Warants 

Lewis Bros Ltd 
Lindsav Co Ltd C W 

Do pfd
Lower St Lawrence Pow 
MacKinnon Struct Steel 

Do Pfd
MacMilan and Bloedel B 
Mailman Corp Ltd 

Do Pfd
Do cum. conv. priority 

Massey Hnrris-P’ergusdu 
Do 4%pc Pfd 

McColl Frontenac Oil 
Mitchell and Co Ptd J S 
Mitchell Robert Cl A 

Do B
Molson’s Brcwerly Ltd A 

Do B
Mil Locomotive Works 
Morgan mid Co Ltd H

107
52
53 
53%
15
32%
49
16

44 
550

9
105%
34
31%
30
32%
16

104*2
34
14
90
45 
29% 
30% 
30

106

23

38%
10%

40%
65
39%
52%
65%

48
37
11%
7%

54%

16%

21
74%

135
6%

104'-.
27%

197
39
25%
24

106%
223.

11%

9
35

150
22%

40%

40%
53
66

845
50%

Abltibl 
Aluminium 
Asbestos 

inc. extra 
Bathurst A
B. C. Power 
Br. Am Oil 
Bell Tel 
Bldg Prod
C and D Sugar
C. P. R.
C Steam 
Can Bronze 
C. Celansft

39%

98

io

39 
23 
96
25 

9
106*2 108 
41% 42

35 
16% 

400
26% 261;
26 26*2

37% C Westing 
11% Icons. Glass 
7% Con. Paper 

54% j Inc. extra. 
104*2 |Crown Cork 

12% Diet. Seag 
17% D. Glass 
7% inc. extra 

22’., D. Tar new 
75% Fam Play 

136% inc. extra 
Found Co 

105% IGrt. Lakes 
271 b Gypsum 

200 1 Imperial Oil
Imp Tob 

inc. extra 
Int. Nickel 
Int Paper 
Int Paper 
Labatt 
MacL. Pap.

inc. extra 
Massey-Hnrris 
McColl F 
R. Mitchell 
Molson ’’A” 

Inc. extra 
Molson "B" 

inc. extra 
Nat S Car 
Ogilvie Fir 
Ont. Steel 
Penmans 
Powell Ri\\ 

Inc. extra 
Que Power 
St. Lar Corp 
Shawlnlgan 
Steel of c 

Inc. extra 
Southam 
Walker H. 
Zellers

39% | 
23 !

23%
14
19%
11%
21

245
10

24%.
44

17*4 
22’ ,

18
12
25

22
98
22%
20%
93

8
31%
25
31%
'7:’;
17%
93,

34%
7

31
18'',
17%
50
10

305
43%
20%

12%

19
28

37%
17%
17
35%
H%

9
145
32%

99
350
69%
16
24%
24
32*2
32

4o 4% pc Pfd 105% 106
Nat Drug and Chem Co 14

Do pfd I.!3 4 14
Nnt Steel Car Corp 29 29
Niagara Wire W’vlng Co 43 44
Norand a Mines Ltd 50 50
N’thwestren Utilities pfd 96
Ogilvie Flour Mills 50 51

Do Pfd 164
Ontario Steel Products 28

Do Pfd 133%
Page Herscy Tubes Ltd 76 77
Penmans Ltd 52% 53

Do Pfd 117
Placer Develop ment Ltd 34 38
Powell River Co Ltd 53 53
Power Corp of Canada 54% 55
Price Bros and Co Ltd 50% 51

Do 4pc Pfd 101 102
Provincial Transport Co 11% 
Quebec Power Co 29
Rolland Poper Co 53

Do pfd
Royal Bank of Canada 
Royallte Oil Co Ltd 

Do 5% pc Pfd 
St, Irfiwrence corp 
St Lawrence Flour Pfd 
Shawlnlgan W and Power 

Do 4pc A Pfd 
Do 4’...pc B Pfd 

Sberwln Wiliams Co •
Do Pfd

sicks’ Breweries Ltd 
Simon and Sons Ltd H 
Simpsons Ltd 
Southam Co Ltd 
Southern Can Power 
Standard Brands Incorp 
Steel Co of Canada 
Supertest Pete 5pc Pfd 
Thrift Stores Ltd 
Toronto Dominion Bank 
Triad Oil Co Ltd 
Tucket Tob Pfd 
Untd Steel Coni 
VIau Ltd
Wa basso Cotton Co 
Walker Gooder and Worts 70 
Western Leaseholds Ltd 550 
West Kootney P and L P 
Weston Ltd George 127

Do 4%pc Pcd 104*;
Winnipeg and central Gas it3, 
Zeller’s Ltd 25

Do4%pe Pfd 51%

56*;
12%
30
75%

65
513;

5%
48

23*,
10
17%
42
46%

51
104

585
150
IS3;
59%
14%

11
291.. 
57 n, 4 

ino 
57%. 
13*4 
34 
76'’i 

135 
66 
52

48 G 
150 

29 
102 

17%

47
40
52

40
43%

600

15%
i4% 
71 

625 
175 
130 
106 

12% 
25* i
53

.1.50
2.20
1.00
1.25
3.00
1.00 

.35
2.00 
1.80 
1.00 
1.50 
1 00 
1.25 

. 0 
2.00 
1.50 
1.00 
1.25 
2.90 
1.70 

.80 
1.42 

.40
1.50 
1.60

.80
1.60
2.00

.90

.40

.50
2.60
3.00
3.00
1.00 
2.00
2.50

.6d
1.00
1.00

.80
1.00

.80
1.00
1.50 
1.00 
1.00
3.00 
1.20 
1.50 
1.20
2.00 
1.20 
1.20 
1.50 
1.60 
3.Of)

.90

Cockshutt Farm 4%’s 1965 
Columbia Celln 4%’s 1965 100 101
Credit Foncier S’s 1965 103% 105
Credit Fonder 4%’a 1970 101 102*..
Dom. Stores S’s 1972 103 104*r

• • Dom Tar 5’s 1967 103*% 104*
29 2% Dom Tar 5’s 1969 103»% 104»;

102 5 480 'Dom. Textiles 3%’s 1959 98 “ 100
18*, 3*.%

'i Donohue Brothers 5’s 1967 102» a 103» 
lii. '71; Dow Brewery 3»i’3 1963 97% 99%
no an Dryden Paper 43;’a 1974 103 104%.
-- ~ Dunlop Tires 5’s 1972 1 03»; 103

T. Eaton Realty 5's 1973 104*?. 106
F. R. Eddy 4’s 1974 99»% 100%
Federal Grain Co 4’s 1964 93 100
Gen Steel Wares 3%’c 1970 95 07
G Motors Ac 4%’s 1969 103»; 105
Qunnar Mines 5’s 1960 100 102
How Smith 4» .’s 1061 102 104
Imperial Oil 3’s 1969 94 95
Imo Tob 3’s 1970 93»% 95Va
Ind Acc 5Vi’s 1974 104 105»%

Oo 4%’s 1974 102*% 104
Massey-Harris 5’s 1967 103 105

Do S's 1966 93 95
McColl Front 3's 1971 92»% 94»%
Maple Leal M 33%’s 1963 97 99
N S Steel & Coal 4’s 1957 97 99
J A Ogilvy’s 4’s 1967 97 99
Page H Tubes 3%’s 1965 96 % 98»%
Pembina Plje 5’s 1972 100 102
Price Bros 3»Vs 1966 98 100

'16 Reitman’s 5-70 100"l 102*%
12 fpt ■ * Russ Ondust 4" Vs 1938 102 104

296 135 4 iSaskat P Line 5’s 1972 102 104
121 • ini: St Lawr Corp 5*« 1972 104 105»%

Rft iSteinbergs 5%’s 1972 102»% 104
Steel of Can 2Vs 1965 9 4 96
Simpson 4%’s 1972 104 105
Simpsons Scars 4r;’s 1973 1 04 1 05*'.
Trad Fin 5%’s 1968 103»% 104%

Do 4%’s 1967 (ex.) 10 102

UTILITES PUBLIQUES

Bell Tel 3’s 1977 92 93
Do 3*%’s 1973 9£ 97
Do 4*%’s 1967 105 106%

BC Elect 3% 1967 95»; 96»%
Do 4 %’• 1968 99% 101
Do 3 Vs 1980 96»% 98
Oo 3»%’8 1975 96 97*%
Do 4Vi’s 197» 104»% 106

BC Tel 4%’8 1971 102 103
Gatineau Power 3%’s 1970 9 6 93

810
35
13
40
30
73
45

225
215

59
15
29

206
160

85
74

271
51

33

7
9
4V,

10
73
10

69
45
24

5
2%

117
135
60
41

175
23

PRIX DES VOLAILLES 
Montréal

COMPTABLES AGREES
BELANGER & DAHME J. Arthur Deschamps

Comptables agréés 

10 ouest, rue St-Jacques 

BE. 3475

Chartré. Samson, 
Beauvais, Bélair 

& Cie
PAUL GONTH1ER

Associe t titre particulier 
Comptables agrée*

Comptable agréé

1411 Crescent, Montréal 2» 
HA. 7812

V I A U & ROBIN
Comptables agréé»

R.-LIONEL ROBIN. CJL 
LÜCIFJ^-D. VHAD, OJi. 
JACQUES-B. CHADILLON. OJL

YO. 0642

lontreai. Quebrr. Kourn. Rimouskl. 4926 ay Verdun, VERDUN 
Val-d’Or-Amoa.

xécution de travaux de pavage. 
Les électeurs propriétaires l’a­
vaient approuvé lors d'un referen­
dum tenu le 3 août dernier.

Pour 1955, Danville a une éva­
luation imposable de $1,006,955. La 
dette consolidée nette du village 
toute encourue pour les services 
publics, s’élevait à $79,500 le 31 
décembre 1954. L'année dernière, 
la population de la municipalité 
était de quelque 2,550 âmes.

George Weston Ltd. 
se fusionnerait

Toronto, 21 (PC) — Selon le 
“Financial Post”, tout indique 
qu’il se produira une autre fusion 
importante de compagnies. Il s’a­
girait cette fois de George Wes­
ton Ltd. et Safeway Stores Inc., 
de San Francisco. Le journal sou­
ligne que des rumeurs circulent 
à l’effet que la compagnie George 
Weston fera une offre d’échange

Aux producteurs: VIVANTES:
POULETS: Moins de 3 25, 27;
3-4 25, 27; 4-5 28, 30; Plus de 5 
31, 35. POULES: Moins de 4 18,
20; 4-5 21, 22; Plus de 5 24, 25.
DINDONS: Moins de 18 37, 38;
Plus de 18 33, 34; Plus de 18 28.

ABATTUES ET EMBALLEES:
POULETS: Sp. Moins de 3 38:
3-4 36; 4-5 39, 41; Plus de 5 48,
51. POULES: Moins de 4 29; 4-5 j Harmonium 
31; Plus de 5 SS'/f:.

A: Moins de 3 35. 36; 3-4 35

Petites annonces du "Deifoir”
A VENDRE LOGEMENT A LOUER

CHAMBRE ET PENSION

dis t i ague c. 
31-10-55.

36; 4-5 38,40; Plus de 5 47, 50.
POULES Moins de 4 29; 4-5 31;
Plus de 5 33, SSM». DINDONS: Maplewood. Krande chambre avec rc-
Moins de 18 48; Plus de 1844; fi‘i? S-sict...........
Plus de 18 38.

B: Moins de 3 33, 34; 3-4 33, 34; CHAMBRE A I CHIER4-5 33, 34; Plus de 39, 42. POU L.MAM»Kfc A LOUER
LES: Moins de 4 27; 4-5 29; plus Pure Lafontaine, salon double, ehum- 
de 5 31 jbres, meublées ou non. maison tran-

r- Moins .in o io- 1(1- a c !U'dl'lc. références, appelez . olr ou Vv. Moins (1C «j d I»*, *7 O | miirrli lour • I.A l-fî470. Pas dViifants.

parfaite condition.,Parc Lafontaine, grand logement à 
3514, Maplewood. RE. 7-5383. 2-n-55'louer* avec ameublement à vendre,

permission de louer des chambres, 
appelez soir ou mardi jour: LA. 1-6470.

2-11-55.

T ransport-Camionnage
ROUSSILLE Transport* Déménage­
ment ville, campagne et longue dis­
tance. Spécialité: pianos, poêles, ré­
frigérateurs. VE. 3766. J N.O.
T-3569, Montréal.

2-11-55.

CHAMBRE ET PENSION 
DEMANDEES

chambre et

M11 11.
J.N.O.

Ecole de mcHcr

cuiteries à Toronto, Montréal et lente de la part du détaillant, et|f“ms9 
Edmonton, ainsi qu’une confise- les lots d'oeufs de l’Ouèst del 25 ana 
rie à Brantford, Ont. Elle possède, l’Ontario se sont vendus plus dif- chcrch

J.n.o.

165
20

80 47 le

35%
102
28%
38%
61»%
34
29 
50 
44 
21
31%
35
30 
23»% 
54 
30
36 
38 
46 
44% 
37», 
37», 
11% 
24
24 
23 
40% 
60
37%
U’i
11*,
75%

103
113
23
88
90
10
42
18
26
26
25 
25 
29%
50 
29 
52% 
54 
54 
29
76 
65
51 
51
77
71%
25*%

4.15
2.15 
2.60 
3.25 
4.85 
2.94 
2.94
4.00
4.01 
4.75 
4.75 
2.89
4.15
2.1

100

Lwr St Law Pow 3%’s 1965 96 98
MacLaren Que 3’s 1965 94»!. 9r>»;
Mexivan Lights 5’s 1975 85 " 87 ‘
North Que P 3%’s 1967 98 100
Nfli Light 5’s 1972 103*'. 105».',
Que Pow 3’s 1962 98% 100
St Maur Pow 3%’c 1970 
Shawln W&P 3’a 1961 

Do 3’s 1971 
Do 3*%’s 1970 

Winnipeg Elec 3%’s 1971 
Do 4’s 1971

IMMEUBLES
^'Alexander Bldg 1962 
^1 Hotel LaSalle 5’s 1965 

Morgan Props 3»;'s 1967
4.34 ---------------•_____
3.82
2.13] Banque
3.80 ! Bk

21; Plus de 5 31. POULES: Moins 
de 4 18; 4-5 21; Plus de 5 23.

La baisse du prix des oeufs a 
été assez drastique en fin de se- 

aux actiô'nnaircs' de'safcwav's'fo- "'aine et les grossistes continuent
rcs et pendra la direction de d’acheter avec beaucoup de pru- Etudiant distingué désire 
cette chaîne géante de super-inar* dcncc. Quoique le volume des ar- pension pour quoiqurs services cionv ;.- 
chés américains. rivages n’ait pas été beaucoupjd(iu«*' DcmamU® Monsieur

George Weston, dont le prési- P'us considérable que durant lcs|_' ' ” 
dent du conseil est M. W. Gar- semaines dernières, le prix élc 
field Weston et qui a son siège vé des oeufs de la catégorie A
social à Toronto, exploite des bis- a résulté en une demande plus apprenez a conddirk

quelques leçons, causeries et 
. Auto double conduite. Plus de 

ans au .service du public. Allons 
_________ _________ ________ ,_____ ____ chercher gratuitement Ecolo Fédé-

les filiales suivantes: Loblaw'ficilement. La demande pour les PLotc'au’isos® st'Ueuls
Groceterias Co. Ltd., au Canada, j oeufs de la catégorie A-Moyens „ ______________
et Loblaw Inc., aux Etats-Unis;jet de la Catégorie A-Petits était 
Weston Biscuit Co. Inc., à Pas- bonne et quelques lots de la ca- 
siac, N.^J.; Independent Biscuit tégorie A-Moyens ont été impor- 
Co. Ltd, à Calgary; Dr. Jackson tés des Etats-Unis vers la fin de 
Foods Ltd., à Montréal; McCor- la semaine dernière. Les oeufs 
mick’s Ltd., à Toronto; Newport.d’entrepôt continuent à s'écouler 
Cereal Co. Ltd, à Montréal; Pau- facilement.
lin Chambers Co. Ltd., à Winni- lcs arrivages de poulets et de 
peg; Weston Bakeries Ltd.; et poUies abbatus étaient suffisants 
Western Grocers Ltd., a Vinm- et se sont vendus régulièrement 
Pe*Y , à des prix presque inchangés. Le

On estime que les ventes con- prjx p0ur ]cs poulets de gril vi- 
solidees de la compagnie dopasse-|Van(s c( abattus a baissé étant 

$7.->0,000,000 cette année. En (]onnÿ une forte production et 
1954, les ventes consolidées de aussi des expéditeurs en dehors 
Safeway Stores se sont clevees a jjg ja prov.jnce offraient à des 
$1,814,000,000. Cette dermerc prjx pius bas j a p0Uie et ]e p0U. 
compagnie fait des affaires dans | |e(. vjvan^s (je foufe pesanteur sc 
l’Ouest canadien par rinterme-!„„n,,nion) micci o lin nri v nine
diaire de Canada Safeway Ltd.

Lisez
et faites lire 

"Le Devoir”

TARIF

Annonces classifiées 
“Le Devoir” - BEIair 3361 

434 Notre-Dame est
(Commandes prises jusqu'à 4h.. 

là veille de la publication).
ANNONCES ORDINAIRES — Ta­

rif minimum de 48c pour 4 lignes 
(24 mots).

Compter 6 mots à la ligne. Une 
partie de ligne compte pour une 
ligne en m i l i es Rbrév lattom. ini­
tiales comptent pour un mot; les 
mots composés pour autant de 
mots. Chaque nombre pour un 
mot. Ajouter 6 mots par Insertion 
pour indiquer lo numéro Ur la 
casr. Pour les réponses ’evant être 
expédiées par la poste, ajouter 5c.

GROS CARACTERES— Une ligne 
en caractère gothique 12 pointa 
(20 lettres ou espaces) équivaut a 
2 lignes.

Naissances, services, services i.nn»- 
vcrsalres. grand-messes, remercie­
ments pour condoléances, rtc.. 3 
cents lo mot: minimum $1.00

CARTES PROFESSIONNELLE S D’AFFAIRES

Inland Cement Co. 
double sa production

Edmonton, 18 — La compagnie! 
Inland Cement annonce qu’elle vaj 
doubler la capacité de sa manu­
facture de ciment; la première

I vendaient aussi à Un prix plus 
(bas en raison des arrivages consi- 
Idérables. Le marché de la dinde 
ja été tranquille et le prix de la 
J femelle est demeuré ferme tan­
dis que celui concernant le mâle 
la fléchi.

ASSURANCES
—|-

96 
9

K ___ ... ___________________________r-.- —
ss1.-!: .Wij la saison de construction de 1950

102

96>,i j partie sera terminée à temps pour
101
104

MacLeod C. C. Mines
Toronto, — Dans les neuf pre­

miers mois de l’année, la mine

DACTYLOGRAPHES

Horace Lahrecque
et Fils Lté«s

Courtiers d’assurances
Nous invitons les communautés 
religieuses u se prévaloir de nos 

vices particuliers.
1411, rue Crescent 

Téi. MArqnette 2383-2384

106
98
97 99

of Comm 
3.84 Bk. C. Nat 
6.481 Bk of Montreal 
6.66 Inr. extra 
3.48 Imperial Bk.
4.00 Bk of N. S.
3.32
2.38
2.40
4.26
3.42
5.80 
2.64
4.35 
2.25
2.80 
6.00 
2.38 
5.37 
3.08 
3.86
3.20
4.00 
5.02
2.00 
3.44 
2.30
2.21 
2.78 
4.10 
2.64 
1.83
2.35 
2.95 
3.90 
4.20 
3.52

Inc. extra 
Royal Bank 

Inc. extra

Abltibl p. n. 
An g. C. Tel 
Can. Bronze 
Cn. Cernent 
C. Steam n. 
C.F. Morse 
Dom. Glass 
Dom. Text 
Dupont p. 
Gat. Power 
Gen. Sti W. 
H. Smith p. 
Int. Accep 
Imp’l Tob 
Ogilvie Flr 
Penmans 
Sher. Wma 
So. C. Power 
Tuck’t Tob. 
W. Koot Pr.

1.20 
1.00 
1.20 
1.40 
1.20 
1.60 
1.80 
1.60 
1.80

Privilégiées
1.12% 
2.25
5.00 
1.30
.62%

6.00 
.70

7.00 
3.75
5.00
5.00
2.00
5.00 
•29.9c

7.00
6.00
7.00
6.00 
7.00 
7.00

Mine*
Con. Smelt 

inc. extra 
Dome
Hudson Bay 
Noranda

.80
1.55

.70
4.00
2.00

44%
39
45*4
43%
43
56%
53»%
58
58

26%
52%

105
31%
13

125
17»%

146
100
112%
102
52

107
7»%

168
117
150
154
150
174

34%
34*2
15*2
63*2
50

2.70
2.57
2.53
3.0?
2.50
2.80
3.38
2.75
2.75

et 1 agrandissement se fera a r<v MacLeod-Cockshult a eu une pro- 
latiyement peu de frais. Lan pro-j(|UC(ion de lingots de $1,733,546 et 
chain, la capacité sera de 900,000 |a reçU une aide fédérale de $68,433, 
barils par annee. La premiere au regard de $1,620,928 et $202,672 
partie coûtera $8,000,000 et la com- respectivement dans la même pé- 
pagme dépensera $4,000,000 de plus,riode de 1954. La production du 
pour porter la capacité à 1,800,-1 troisième trimestre s’est élevée à 
000 barils. ^OO.HG contre $488,383 Tan dernier.

MINES HORS-LISTE
C. E. LESLIE g. CO., Membres 

Montreal Stock Exchange — Canadian Stock Exchange

■V**»»»-*»*

Etablie en 1929
276, ouest, rue St-Jacques, .Montréal

‘Tout pour le bureau”
Dactylographes, ma­
chines à additionner. 
ü écrire les chèques, 
filières, pupitres, ar­
moires. chaises, etc.,

Canada Dactylographe Inc. 
44 o., rue St-Jacques, Montréal 
Tél.: BE. 3491 R.-T. Armand

Royal - Remington - Under wood -
L. O. Smith, 
Corona süen- 
cieuee, régulier 
et portatif. — 
Protecteurs de 
chèques, du­
plicateurs. cal­
culateurs r t. 
machines A ad­
ditionner. Ven­

te et service. Echange, locution, 
achat.

N. MARTINEAU

4.25 
4.30 
4.76 
4.10 
4.80 
4.80 
4.00 
4.80 
3.75
8.90 __

| Singer
4167 
4.00 
4.17 
5.12 
4.66 
3
4.66 
4.23

5
5

25 
5

26

2.32
4.50
4.51 
6.30 
4.00

Moyennes hebc^madaires sur les 
Bourses Canadienne et de Montréal

flaXplcl donnant les cours des moyennes hebdoma-
cours de ta a c?.nadlenne et de Montréal, durant le
cours de la semaine dermere avec comparaisons;

Fermeture vendredi 
Il y a 1 semaine 
Il y a 1 mois 
H y a 1 an
Changement de la semaine
Sommet de la semaine
Bas de la semaine
1955 Haut
1955 Bas
1954 Haut
1954 Bas

7banq Kbit ZOInd 30co lOpap48.05 130.2 278.0 228.7 1239.84
47.01 129.4 277.0 227.8 1375.15
49.00 137.0 289.1 244.4 1471.68
45.16 114.0 220.3 184.9 1023.89

% 1.04 -{0.8 4-1.0 -1-0.9 —15.31
48.0» 130.4 278.9 229.2 1382.79
46.97 129.3 277.8 228.5 1359.84
53.01 141.8 302.2 247.5 1390.49
46.31 117.7 243.2 201.5 1139.92
47.09 119.4 251.5 207.5 1183.35
36.13 02.4 182.0 153.4 767.09

15o»
73.42 
74.33
76.42 
60.23

—0.91 
74.40
73.42 
84.03
67.43 
70.36 
48.69

Abeta 
Aconic 
Ad nor 
Anthonian 
Belmont 
Bluegras 
Calmet Cont ?. 
Chess 63

10
Cont Copper 33 
Dawmac 150 
Derogan 8 
East Asb 95 
Flu Bar 100 
Fundy Bay 22 
Garland 
Glecona 3 
Goldmaque 7 
lmp Min 20 
Independ 12 
Int’l Aab 9

Offre Dem.
12 16

27
7

30
4

73
13
36

200
11

105

24
30

4
9

21
15
11

Offre Dem.
Kamlac 
Kenbay 
Kenmac 
Lake Nord 
Lassie 
Lorie New 
Lun Echo 
Mackelnr — 
Main Oka 25 
Montgomery A 
Montgary 210 
Nat’l Mal 12 
New Mal 3 
New Augur 6 
New Pen 6 
Nipiron 35
Norbeau 80 
Oklend 7
Ont Nick N 10 
Pascalls 11 
Power Ur 10

9
13
25

130
5
6

80

11
16
35

140
8
8

85
25
28

6
220

14 
4 
8 
8

37
90

8
12
13
15

Offre Dem.
Que Beryl __ 22
Que Oka 55 60
Qucdon 13 16
Quejo 6 8
Rainville 75 85
Rand Mai 6 8
Redeem 5 8
Roy mont 15 20
St Lawr 75 80
St-Mlchacls 63 08
Scott Chib 8 9
Shefofrd C _ 16
South Bach 8 11
Starlight 20 24
Titanium 70 75
Trs Dom 8 11
Uran King 8 —
Utd Metals 28 3b
Wesley 22 24
Ww Leys 19 20
Young Dave 7 9
Provincial 5 7

AVOCAT'

JACQUES DECARY
AVOCAT

de l’étude légale 
DECARY, BILODEAU 

& BRUNET

Suite 509,
Immeuble Transportation 
132 ouest, rue St-Jacques 

Tel.: HA. 2180-2189 Montréal

& Fils
1019, RUB BLKUKY 

(Entre Vitré et Lagauchctière) 
UN. 1-2607

LAITERIE
RA 7-5258 - 25f)9 Holt. Rosemont

LAITERIE

jÿemgsè
Laiterie canadienne-f ran çalM 
A. PATENAUDE. propriétaire

BREVETS D'INVENTION MEDECINS

Int. Petroleum Co.
Toronto, 27. — Dans les neuf 

premiers mois de l’année, Interna­
tional Petroleum Company a réa­
lisé un bénéfice net estimatif de 
$24,600,000 ou $1.69 par action, en 
comparaison de $18,000,000 ou $1.24 
par action dans la même période 
de l’an dernier; le bénéfice net du 
troisième trimestre est estimé à 
$8,500,000 ou 59 cents par action, 
contre $6,700,000 ou 46 cents par 
action cn 1954.

AVIS
Avis est. par les présentes, donne 

qu’un contrat signé le 27 octobre 
1955 sous les termes duquel toutes :es 
créances présentes et futures de Syn­
dicat St. Henri Inc. furent vendues 
a la Banque Canadienne de Com­
merce, fut enregistré le 27 octobre 
1955 au Bureau d’Enregtstrement, Di­
vision d’Enreglstrement de Montréal, 
sous le numéro 1166584.

Montréal, Qué., le 27 octobre 1955.
La Banque Canadienne 

de Commerce, 
par J.-A. LUSIGNAN.

e>cr/is<pz
'ALBERT FOURNIER

'’PaOCUBFUPJcBJfenTSJIMHÎlM
r934 STï CATHERINE ÎH MONTRÉAL

Electricité médicale - Rayons X
Dr Maxime Brisebois

L.G.M.C. F.R.C.Sc.
De la Faculté de Médecine de Pa­
ris. Maladies générales endocri­
niennes, urinaires, digestives, cir­
culatoires.
FR. 5252 816 Sherbrooke est

Les 10 industriels et les 10 mines 
et pétroles, les plus achalandés

Canadienne et de Montréal, durant le cours de la semaine dernière:
INDUSTRIELS

Dominion Textile 
Massey-Harris 
Brazilian Traction 
B.C. Forest 
Abitibi P and P 
Cdn. Breweries 
Dlst Seagrams 
Bell Telephone 
Cons Paper 
Brown co

actions
29.954
16,785
15,312
12.611
10.166
8.874
7.130
6.640
6.280
6.020

MINES * PETROLES
New Vinray 
Fontana 
Cdn Lithium 
Keyboycon 
Red Crest 
Virginia
Que Chlbougamau 
Wendell 
Weatvillo 
Kontiki

actiom
292.250
229.003
210.003 
156,000 
145,700
84.000 
84.500 
83.800
83.000 
78.300

AVIS AUX ENTREPRENEURS
Des soumissions cachetées à l’adresse du sous­

signé dans des enveloppes fournies à cet effet par 
l’Administration de la Vole Maritime du St-Lnurent 
it portant l’Indication :

‘SOUMISSION POUR L’EXCAVATION D’UN CAN AT. ENTRE 
LES STATIONS 752—00 ET 900—00 ET LA CONSTRUCTION 
D’UNE DIGUE ENTRE LES STATIONS 710-00 ET 900- 00. SEC­
TION DE LACHINE, LA VOIE MARITIME DU ST-LAURENT” 

seront reçues par l’Administration de la Vole Maritime du Saint- 
Laurent, Chambre 1225, Edifice temporaire. 2. rue Wellington. 
Ottawa. Jusqu’à 12 h. 30 de l’aprés-midl (H.N.E.) le MARDI 22 
NOVEMBRE 1955.

On peut obtenir les plans, prescriptions et cahier des charges, 
formules de soumission, conditions relatives à la main-d’oeuvre 
et formules de contrat, en s’adressant au bureau de l’Ingénieur en 
chef, L Administration de la Vole Maritime du Saint-Laurent. Cham­
bre 605, 685 rue Cathcart, Montréal (Québec), ou au Secrétaire, 
L Administration de la Vole Maritime du Saint-Laurent, Chambre 
1225, Edifice temporaire, 2, rue Wellington. Ottawa, sur dépôt cie 
la somme de cent dollars ($100.00) dont un montant do soixante- 
quinze dollars ($75.00) seulement sera retourné sur renvoi cn bon 
état des documente cl-dessus énumérés, dans les trente Jours de 
la date fixée pour l’envol des soumissions. Si les documents ne sont 
pas retournés dans ladite limite de temps, le dépôt sera confisqué.

Le dépôt de soumission d’un montant représentant au moins 
cinq pour cent (5%) du montant total de la soumission, doit etre 
fait conformément aux prescriptions.

L’Administration ne s’engage aucunement à accepter la nlus 
basse soumission ou toute autre.

Raymond-J. BERIAULT,
. ... . Secrétaire

I. Administration de la Vole Maritime du Sftlnt-Lnurent 
Ottawa, le 27 octobre 1955.

Brevets d’invention
MARQUES DE COMMERCE 

DESSINS de FABRIQUE 
en tou* paya.

Marion & Marion
Raymond-A.. Roblo et 

Alfred Bast.lcn
1510, rnc Brtimmond, 

MONTREAL

Dr. C. Melillo
gradué d’Europa

Maladies genlto-urinaires, peau, 
sang, glandes. Désordres sexuels, 
nerveux, impotence, complexe 
d’infériorité, anxiété, dépression, 
bégaiement, alcoolisme, ulcères, 
spasmes, circoncision, rhumatis­
me, obésité.

151 ouest. Sherbrooke - OA. 0356

assurances

-ïAssortmetsurh He

Sanbenarbr
MONTREAL,
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cJJiéâtre - (3imema - ©eaiix-^yxrts
CAPITOL: House of Itomhoo, 10.25, UK: “L’Annonce faite 

12.40. 2.55. 5.10. 7.20, 9.35. Pa
PRINCESS : "The Scarlet Coat'*, 10.15 tie 

12.35. 2.50. 5.10, 7.30. 9.45.
PALACE: Lady and the Tramp, 10.45, tes : 5 et 12 nôv i 1 1.00. 3.15, 5.30. 7.45. 10.00.

A Pva AAllClftfi !c Pre,nier Quatuor du composi- meilleurs orchestres des Etats- plusieurs concerts à deuxA rro iVUJiîCa ^e0 UniS et d’EUr0Pe et a P^P^avec son mari.
! Le deuxième concert de la sai en Premiere audition à Montréal. --------------------—---- --------------------------------------------------
™n,dhJai S«dété PrK° Musicau’ di' Le Quatuor Paganini, dont le 
•. ^"hof.’ric GHn0\0mbre prjChain' nom vient du fait que ses mem- 
Rify^nritnn au bres j°uent quatre instruments
rin rAhi2n’nm^r<JUe^ C ^e^0llr fabriqués par Stradivarius et qui 

1 ***1 r a Mane*’ de du célébré Quatuor Pagamm et 0nt été en la nossessinn rie Nienln
Paul Claudel, avec les Jongleurs de la remarouablc nianiste fron “nl "n la Püss.ess‘on.ue
de 1a Montagne iSoirées : 5. ti, ^ic„ r.,h, r-üe-w tC lra.n'pagamni, a joue plusieurs fois
12 et 13 nov. ; matinées etudiaa- S.31?6, Lasadesus, épousé de aux concerts de la société. Ses
tes : s et 12 nov., iKobert Casadesus. .membres sont Henri Temianka,

premier violon; Gustave Rosseels,

pianos

Propos sur le cinéma: Jean Epstein
Un article inédit de jean QUEVAL

Jean Epstein a consacré sa vie sentiment commun de ce groupe —1T45 '315"“"i";)' 
de créateur à l'exploration des (à la nuance près qu’il y intègre “Spy Chasers”,’ il 35, 1.55. 4.15. Henry Moore; programii.c hui uumpienura une
ressources de son moyen d’ex- la conjugaison du son et de l’i- ■ .... Gal v!frv-Xw;> pointures d0 Surze7 «oeuvre de Mozart, le Quatuor en?1
pression, il est un écrivain de mage, écrivant bien des années d En,maus’ CaleT?e A^ni“ i.efort: peintures et lni bémoi majeur, K. 493, pour1®
distinction, et son dernier livre, apres le parlant: mais même là “Faites-moi confiance”, 10.17, 1.44. dessins de Dorothy Ruddick. fA piano, violon, alto et violoncelle nnnnîc cno „
posthume: Esprit de cinéma, selon ce que l’école fût devenue. 511. 8-38. partir du 31 octobre : uthogra- -jnsi nue le Quatuor en ré ma * i o ui-Sfu* Prcn\lel8, concertscomposé d’essais épars rassem- on peut en être assuré, si sa pri- theatres I , E^.,et “u,plures dd ^ jéur! Op 76 No 5 de Sa^dn efeifhfn^riH946U le°a^uJr

Ellp a inilp avpr* Inc r........a • ’ ^ _aiU01

ORPHËÎJM:~Betrây’ciT’\Vomen”, 10.25, M(ls#e „„ Re?ux™ «ulptures de! CeS artistes ont préparé Un Prcm‘cr vi°,Ion’ Rosseelsl
Henry Moore; programme qui comprendra une's?,eond. '•olon, Charles Foidart,

oeuvre de Mozart, le Quatuor en , et Lucien Laporte, violoncel-

cuiupuse u casais epai.^ la.SSCI U- Ull peut cil eue assure, SI sa pri- THEATRES
blés par sa soeur Marie mérite mauté s’était maintenue) quand Hfr .majesty’s “Tea d
une attention particulière. Sous | il écrit: "Le thème ne doit être ‘ th'y” de Robert Anderson y na' 
un aspect décousu, et un peu; qu’un prétexte à cinématogra-“Nuit des hommes” do a n. 
irritant parfois, il s’y trouve la phie. à enregistrer des harmo- ‘'.Th.f?d"re._‘;,,,<'r_the dcs al-

Lewis.i jciu. tu :\U a oe jiayan cl \Vashin“ton en 1046 le oiioti.a,-''i,"dnd"ü^ensPCinttlrcs de Go°-de Mozart’ Elle a joué avec ^.Paganini s’est acJuis'uneH-éputa-
flalene L'Aetuelle: récentes huiles de ------------------------------- —_____ _ jtion enviable aussi bien en Amé-

Noei Laioie. . Irique qu’en Europe. En 1953. l'en-, - nque qu en Europe. En 1953 l’en-Hall du YAV.C.A., peintures de CTiris- Cher: Morgan (salon des Antiquités) semble -lecomnlissait unn itnr>^o 
tins Coleman, (en novembre, ”Ga- peintures de Gustave Vidal accomplissait une impor-
ri fi en ne anno rnllo.. »>« .1 „—:  ■ ... ■>.  , tunio T ni i r*r, r»n „ »... : i _

(III dSjjL-Li. ucvuurtu, un peu i iju un pieiCAlL* H ClIlflIiaiOgra
irritant parfois, il s’y trouve la phie. à enregistrer des harmo- ïumeUes” de courteiine ,..............
réflexion philosophique, OU pa- nies de mouvements, que voient THEATRE-CLUB* “Le Barrari»” Coleman, (en novembre. - Ga- pointures do Gustave Vidal. 'ra-philosophique. et aussi une et qu’entendent les appareils de Marcel ‘Subé! Iiarra,:e de ^rmmcl^de‘j^x'Be^!15 dcs <:a,<;riP "Arj et ^ M225, Mclrose» a euroPeenne 9^* le
manière de confession indirecte prise de vues et de sons. De MOS.NTMa™N'AL! ^ œime P Payées de L’hc-]J peintre.^XU'S,t **** ““ S0,Xanta,nc de
sur l’aventurp osthétirmo H’nn mômp mip le nluç xtrai lo rtlnt- » T»r' a m- - ^ ^ — France et du Canada de Michel, figuratifs de Montréal. », / .” - ---------- - - - — Casadesus est reconnue
.lliaiiii.il vuiiitooiwu 111U11 XTUIU p* lot uc vuea t. L UC MMI.S. ue
sur l’aventure esthétique d’un même que le plus vrai et le plus arcade:' "“Nina” d'André nmissin kootand
créateur de films. Avant d’en profond sujet de tout film ne salle des pèlerins de l’oratoi-'a L’Echour*: peintures de a.a. oW

..................... ................... .... .........   , »• »» •-..-...x, '1 “ 1' ‘ -> il L l ix; piua

créateur de films. Avant d’en profond sujet de tout film ne 
dire plus, précisons que l’ou- peut être que le cinéma”. Mais 
vrage est illustré de quelques aucun créateur ne s’est heureu- 
bellcs photographies et complé-1 sement, jamais intégralement 
té par une filmographie exhaus-i soumis à ses propres théorèmes, 
tive. de même que le sort de toutes

“Dès maintenant, le cinémato- ; les écoles n’est que de donner 
graphe permet, comme aucun un point d’appui à des artistes 
autre moyen de penser des vie-; qui suivent ensuite leur voie in- 
toires sur cette réalité secrète : dividuelle. Ainsi Jean Epstein 
où toutes les apparences ont me parait avoir graduellement 
leurs racines non encore vues”, renoncé aux calligrammes éso- 
Ainsi pense Jean Epstein, pour tériques vers lesquels la rccher- 
qui le cinéma met à jour “un che du cinéma pur a dévoyé 
«space-temps hétérogène” — no- certaines recherches cinémato- 
tamment par l’usage du ralenti graphiques. En fait, son oeuvre 
et de l’accéléré — et donc une a tendu vers un dépouillement

CoIIèRi» Jean de Brébeuf : 40 gouaches 
par Maurice Raymond. comme une excellente interprète

Par respect pour la mémoire 

de notre président.

Monsieur Horace-A. Renaud
notre usine et nos bureaux seront fermés 

mercredi matin jusqu'à midi.

». .'iiiiuii.it:, .a .-ion siaue uiume,1 icusemeni l image, de se satis- 
jusqu’aux vagues de la mer; l’ac- faire d’un simple directeur, de^ 
céléré transmet le règne mirfé- travailler à hauteur d’homme et
rai en règne végétal. On con­
naît ces victoires grâce au ciné­
ma scientifique. 11 n’est pas in­
différent qu’elles soient ratio­
nalisées par un cinéaste de fic­
tion. “La quatrième dimension, 
qui paraissait un mystère de­
vient, écrit-il. par les procédés

de permettre au spectateur la 
saine accommodation du récit.

C’est pourquoi, entre les treh-i 
te-six films qu’il a. réalisés — 
les principaux et les plus ambi­
tieux à l’époque du muet, car 
l’introduction du parlant a cessé! 
son élan — certains nous tou-;d • t * w N. L- VIV O X.C.L 1 U1II.-Ï JlUUà IUU-

u ralenti et de 1 accéléré, une client encore, notamment ceux 
notion aussi banale que celle des Qui portent témoignage sur sa 
trois dimensions. Le cinéma est; Pass'°n pour la mer bretonne, 
actuellement le seul instrument!et» parmi eux, Finis Terrae et 
qui enregistre l’événement dans ! le Tempestaire. Je rie sais trop 
vn système à quatre références”. : Quelle place ultime lui assigne- 
Jean Epstein croit que toute phi-; ront les historiens du cinéma, 
losophie et toutes croyances po- 1,8 ne pourront que rendre hom 
pulaires, en seront à la longue mage à la gloire qu’il connut 
durablement affectées. Nous en- auprès des spécialistes. Mais il 
trenons dans l’ère de ce qu’il est- délicat de prétendre saine- 
nomme le post-cartésianisme, "jent situer aujourd’hui plu
une ère qui s’écarterait du “ra­
tionalisme classique” et donne­
rait une identité mathématique 
au mystère ultime.

C est la pratique même de son 
art qui a conduit Jean Epstein à 
ces spéculations, et si l’on éprou

sieurs des films — la Belle‘Ni- 
vernaise. Coeur fidèle, l’Auber­
ge^ rouge, etc. — auxquels lui- 
meme, en leur temps, accorda 
du prix. Certains de ces ouvra­
ges. ainsi qu’il le laisse claire­
ment entendre dans Esprit du, ------ vi. ai i nu eprou- cmcnuic uaiis esprit du

vc de la surprise à voir un ci- Cinéma, sont victimes de la dé- 
ncaste conclure de ses ouvrages gradation matérielle des copies 
a la relativité d’Einstein, c’est et aussi sans doute des modes 

re la“te d’avoir modifié; du temps. C’est surtout dans la 
- iiisamment nos catégories, Hiesure où il s’est occupé de tra- 
3 au te de vivre selon le siècle. iva>ller à hauteur d’homme et 
Lui-meme s est d’abord défini de montrer la réalité immèmo- 
loob” entree dans le cinéma, en riale du pêcheur et de la mer 

CamI?.e lln, disciple d’Abel Par exemple, qu’il subsistera, en; 
t aaf6’ de.Marcel l’Herbier et de tant que créateur de films, à 
T^rrfro r UC- T cHés ici dans mon avis. Ainsi ai-je admiré, 
a ordre de mente selon lequel il , comme s’il avait été réalisé la! 
ms classe lui-meme — c’est-à-di- veilie. Finis Terrae à Lausianne i 
re comme un disciple de l’école i voici quatre ans 
îrançaise dite d’avant-garde. Je| L’effort de recherche de Jean, 
pense quit définit assez bien le Epsteiu a notamment porté l’u-l

sage du ralenti et de l’accéléré | 
— la Chute de la maison Usher I 
est un film entièrement tourné' 
en ralenti pour mettre l’atmos- 
phere en valeur — et ce sont! 
ces recherches qui. peut-on croi-i 
re, l’ont conduit aux spéculations1 
sur la relativité.

J««n QUEVAL 
--------------o-------------- -
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Sélecttofi Je 
programmes

La gazette 
artistique

... CKAC
*.05—Via Ip bon vent ,

Conseils, anecdotes et Editorial 
par Françoise Gaudct-Smet 

. „„ t’Bf7.00— Rcvnp l'actualité.
om !i?n.fidrntiS1' avcc Hlnguet.
9.00— Orchestre de Radio-Canada, dt- 

rection A. Fratz, Symphonie
tn.s ,Manfred de Tchaiko\v<kl.

—Ip f°nfl de votre pensée 
Animateur G. Pelletier. Invité’

1n M'ehel Pierre, du "Devoir”. '|
10.30—Conferenre de presse 1

Invité : René Levesque : an!- nvr\r,v

R-ÜF- Æ-" ^ 8A7.IS(Dlm*aPnch°."; S

r d C.niStn°Ven' « «“m-îî01 ron,i*nc'”. 15 10. 3.3»,1

CARNET MONDAIN

Tous les jours de 3h.30 à 4h. p.m.
les auditeurs transmettent leurs voeux 

de bonheur 
de santé 
de bon voyage 
de rétablissement

VOS DISQUES PREFERES

allons 
EUROPE

EPARGNONS

m
* ïi Sur un voyage d’Europe aller-

retour en première classe, par KLM, une famille 
de quatre peut épargner $1,020 ($760 en classe Tou­
riste) ! Le PLAN KLM de VOYAGE A 
JARIF FAMILIAL, effectif du 1er novembre 

au 31 mars, rend ces épargnes nossiblcs.
VOYEZ VOTRE AGENT UE VOYAGES, .terni 
de/hemln dr Frr ou bureau d. la KLM 
Limier dr l’Aviation Intf-rnationalr. Montréal.
CNhcrsIté !-: iii.
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Horizons sportifs Canadien annule à Détroit,
-  I DEBT cru 11 lEDE^aWftW^mWS !

à 2
(par BERT SOULIERS)

•»
l Tom Meany, le fameux rédacteur 
sportif attaché au magazine améri­
cain, Collier’s, était de passage dans 
5a métropole canadienne la semaine 
dernière. Le but de sa visite con­
sistait à rencontrer le grand Jean 
-•Béliveau, afin d’écrire un article 
"sur le jeune et habile joueur de cen­
tre des Canadiens. Tom Meany qui 
s déjà écrit un livre sur la vie du 
^regretté Babe Ruth et sur celle d’autres grandes 
“étoiles du baseball majeur, a eu l’occasion de voir les 
* Canadiens du gérant Toe Blake. C’était la première 

joute de hockey qu’il voyait depuis les cinq dernières 
années. Malheureusement pour lui, les Habitants 
ont subi pour la circonstance un revers de 4 à 1 
aux mains des Black Hawks de Chicago. Toutefois, 
Meany a eu cette consolation de voir le ‘‘Gros Bill” 
éviter le blanchissage au Bleu, Blanc, Rouge. ‘‘J’ai 
beaucoup entendu parler de Jean Béliveau comme 
joueur de hockey, mais c’est la première fois que 
je le vois en action,” de dire Tom Meany après la 
partie. Et bien que ne sois pas un expert en ma­
tière de hockey, je dois admettre sincèrement que 
Jean Béliveau m’a impressionné au cours de cette 
partie contre le Chicago. Rarement, j’ai vu un 
joueur de hockey manier aussi bien le bâton comme 
le fait ce joueurs du club Canadien,” d’ajouter Tom 
Meany. Mais lorsque vous êtes en présence de Mea­
ny, que ce soit dans l’enceinte du Forum ou ailleurs, 
le baseball devient vite le sujet de conversation. Car, 
c’est une fait reconnu parmi les rédacteurs sportifs 
que Meany est l’un des plus grandes autorités dans le 
aucunement été surpris de voir les Dodgers de Brook­
lyn vaincre les Yankees de New-York dans la der­
nière série mondiale. “Le meilleur club a tout 
simplement triomphé,” de prétendre notre interlo­
cuteur, “et les Bums, je crois, auraient gagné éga* 
lement même si les Yankees avaient aligné le volti­
geur JJickey Mantle.”

Curry et Olmstead enregistrent les buts du 
Bleu, Blanc, Rouge

DETROIT, 1AP) — Une seule partie a été disputée, hier soir, dans la Ligue de ho­
ckey Nationale alors que les Canadiens ont annulé 2 à 2 avec les Red Wings de Dé­
troit, devant une foule de 14.286 personnes, soit la foule la plus considérable à une par 

tie disputée dans le circuit Clarence Campbell cette saison.
Ce sont des buts comptés par 

Floyd Curry et Bert Olmstead en 
l'espace de 40 secondes dans la 
période finale qui ont permis 
aux Habitants d’annuler. Par sui­
te de ce verdict, les Canadiens ont 
porté à quatre points leur avance 
en 1ère position sur les clubs 
Rangers, Boston et Chicago gui 
sont sur un pied d'égalité en 
deuxième position.

Hockey
HIER 

Ligue Nationale :
Canadien 2 ; Detroit 2 
(Seule joute au calendrier)

Ligue Américaine :
Pittsburgh 2 ; Buffalo 0.
Hershey 4 : Providence 2.

Ligue du Québec :
Royal 5 ; Shawinican 2. 
Chicoutimi 5 ; Quebec 2.

SAMEDI 
Ligue Nationale :

Canadien 2 ; Détroit 1.
Boston 1 ; New-York. 0 
Toronto 2 : Chicago 0.

Ligue Américain :
Buffalo 8 ; Springfield 2. 
Providence 6 ; Hersney 3. 
Pittsburgh 1 ; Cleveland 1.

Ce soir, aucune joute au calendrier.

Classement

Tom Meany a également fait 
les éloges de Wally Alston, le 
gérant des champions du mon­
de. “Ce n'est pas le type spec­
taculaire comme Léo Durocher, 
mais il connaît son baseball 
sous tous ses aspects. Puis, 
c’est un véritable gentilhomme 
qui sait se gagner l’amitié de 
tous”, de poursuivre Tom Mea­
ny. Ce dernier croit que les 
Bums gagneront de nouveau le 
championnat dans la Ligue Na­
tionale l’été prochain, en au­
tant que les blessés ne se fas­
sent pas trop nombreux au 
sein de l’équipe. 11 ajoute que 
leur champ intérieur est de 
toute première force et que le 
champ extérieur est l’un des 
meilleurs dans le circuit War­
ren Giles au point de vue dé­
fensif. Selon Meany, Roy Cam- 
panella devrait connaitre une 
autre fructueuse saison au 
marbre. F.t si les Karl Spooner. 
Johnny Hoffax et Johnny Po- 
dres — trois lanceurs gauchers 
— peuvent triompher réguliè­
rement au monticule, le Brook­
lyn terminera la prochaine 
course au championnat au pre­
mier rang.

Profitant de son séjour dans 
la métropole canadienne, Tom 
Meany a assisté à la joute en­
tre les Alouettes et les Tigers- 
Cats d’Hamilton, disputée au 
stade Molson. C’était la premiè- 
ré fois qu'il était témoin du jeu 
de football canadien. Meany fut

vre Meany, me rapelle beau­
coup le quart-arrière Otto Gra­
ham, des Browns de Cleveland. 
11 peut faire des passes courtes 
mais précises et de plus c’est 
un rapide coureur. Etcheverry 
serait une grande vedette dans 
ia Ligue Nationale des Etats- 
Unis”. Et selon Tom Meany, 
le football canadien est plus ex­
citant que celui joué aux Etats- 
Unis.

Le jeune Claude Provost a 
causé une favorable impression 
aux nombreux amateurs de hoc­
key qui l’ont vu faire ses dé­
buts dans l’uniforme des Cana­
diens, de la Ligue de hockey 
Nationale, samedi soir contre 
les Red Wings de Détroit. Il 
est rapide et solide sur patins. 
Il ne semble pas craindre l’op­
position. Jouant avec Jean Béli­
veau et Bert Olmstead, Claude 
Provost, qui porte les couleurs 
des Cataractes de Shawinigan 
Falls et qui est actuellement le 
meilleur compteur dans la Li­
gue de hockey Professionnelle 
du Québec, avait cette lourde 
tâche de surveiller Ted Lind­
say, qui est sans contredit le 
meilleur ailier gauche dans le 
circuit Clarence Campbell. Mê­
me si Lindsay a réussi l’unique 
but des détenteurs de la coupe 
Stanley, Provost s’est admira­
blement bien acquitté de ses 
fonctions. Lue seule joute n’est 
pas suffisante pour porter un 
jugement final sur la valeur 
réelle d'un athlète, mais il n’y 
a pas l’ombre d'un doute que

j.
LIGUE

G. f\ N. P. 
NATIONLE 
fi 3 2 29Canadiens il

New-Yor 9 5 4 O 31
Chicago 11 4 5 2 23
Boston 9 4 3 2 14
Toronto 10 4 5 1 Ifi
Détroit 10 2 5 3 23

LIGUE DU QUEBEC 
J. G. P, N. P.

Shawinigan 10 7 2 l 36
Royal 9 6 1 2 29
Chicoutimi 3 4 3 1 27
Québec 9 2 7 0 19
Trots-Rlv. 10 2 g 0 13

LIGUE AMERICAINE

C. Pts.

17 14
26 10 
32 10
14 10 
2fi 9 
23 7

C. Pts.
16 13
23 14
17 9
35 4
32 4

J. G. P. N. P. C.
Providence 9 5 3 1 34 25
Pittsburgh 8 4 2 2 31 23
Buffalo 10 4 4 2 38 30
Cleveland 8 4 3 1 30 26
Springfield 9 3 6 0 23 45
Hershey 6 2 4 0 18 25

Jacques Plante a été très occu­
pé dans la cage du Tricolore, hier 
soir en effectuant 35 lancers soit 
jtrois de plus que le total de son 
rival, Glen Hall.

En amassant une assistance sur 
le but égalisateur, Jean Béliveau 
s’est installé en première posi­
tion chez les compteurs, un point 
en avant de Ron Murphy et Dave 
Creighton, des Rangers de New- 
York qui "sont sur un pied d’éga­
lité en seconde place.

Dans la première période. Bill 
Dineen a donné une avance d'un 
but aux Red Wings de Détroit. 
Après sept minutes de jeu, il dé­
joua Plante après avoir travaillé 
de concert avec Alex Delvecchio 
et Réal Chèvrefils. Au cours de 
cet engagement, l'arbitre Red Sto­
rey a imposé six punitions — tou­
tes des mineures — dont quatre 
aux Habitants du gérant Hector 
“Toe” Blake.

Plante fort occupé
Dans cet engagement initial, 

Plante dut effectuer une vingtai­
ne d’arrêts en comparaison de 
deux seulement pour son adver­
saire, la recrue Glen Hall.

Les détenteurs de la coupe 
Stanley ont porté le pointage 2 à 
0 dans la seconde reprise. Dick 
Gamble était au banc du péniten­
cier pour y purger une punition 
mineure, quand Alex Delvecchio 
logea le disque dans la forteresse 
des Habitants. Red Kelly et Gor­
die Howe ont chacun obtenu une 
assistance sur cc deuxième but 
des Red Wings de Détroit. Quatre 
punitions mineures, également 
partagées furent imposées au 
cours de cette seconde reprise.

; Les Canadiens ont attaqué fu­
rieusement dans le but de comp­
ter, mais Glen Hall fut magistral 
au possible. Il bloqua pas moins 
de 24 lancers, tandis que Plante 
dut effectuer quatre arrêts seule- 

iment dans sa forteresse.

Les Canadiens parvinrent à se­
couer la guigne dans la troisième 
et dernière période alors qu’ils 
comptèrent deux buts pour égali­
ser les chances 2 à 2.

Floyd Curry, aidé de Mosdell 
et Gamble, prit Hall en défaut 
après dix minutes et 53 secondes 
de jeu. puis 40 secondes plus 
tard. Bert Olmstead, assisté de 
Claude Provost et Jean Béliveau, 
trompa la vigilance de Glen Hall 
pour priver le Détroit d'une vic­
toire.

SOMMAIRE
Premier» période

1—Détroit : Dineen
(Delvecchio. Chévrefll*) T.32
PUNITIONS : Olmstead 9.47 ; Top- 

pazzlnl 9 47 : Bouchard 10.18 ; John­
son 11.10 ; M. Richard 13.40 ; Howe 

j.17,59.
Deuxième période 

j2—Détroit Delveccnlo
(Kelly. Howe) 8.21
PUNITIONS : Gamble 5 11 ; Lind­

say 6.43 ; Godfrey 11.48 : Talbot 15.21.
Troisième période 

,3—Canadien : Curry
(Mosdell. Gamble) 10.53

4—Canadien : Olmstead
(Provost. Béliveau» 11.33:
PUNITIONS : Chcvrsfils 5 30. 
ARRETS : Plante 20 4 1—35

Hall 2 24 6—32 '

Situation financière assez 
compliquée des Tigers

Détroit, (PA)

Autre victoire 
du Providence
Dans la Ligue de hockey Amé­

ricaine .samedi soir,. Providence 
a battu le Hershey 5 à 3; Pitts 
burgh a annulé avec le Cleveland 
1 à 1 et Buffalo a infligé un re­
vers de 8 à 2 au Sprngfield.

PROVIDENCE à HERSEY

Premièn. ppriodr
1— Providence: Lartv *

(Guidollnt Toppazzinll
2— Providence: Toppazzlnl 

Guidolin, Larlv et
3— Providence. Larlvée
4— Horsey: Fisher (K. Smith) ___ -,

Punitions: Bérard .19, Larlvée 4.28, 
Unlac 5.53, Roberston 3.14, Hein­
rich 12.15,

CHAMPIONS FETES — L’équipe de balle molle de la brasserie Dow, qui cette an­
née a remporté le championnat de la Province de Québec, fut l'objet d'une fête in­
time vendredi soir alors que l'on faisait la distribution de gilets aux joueurs de l’é­
quipe. Photographiés ci-dessus avec le trophée qui est l'cmblémc du championnat 
provincial de balle molle sont, de gauche à droite: ERNIE ROCHON, gérant d'affai­
res de l’équipe; M. PAUL BERTRAND, gérant des ventes de la brasserie Dow à 
Montréal et président de l'équipe; CILLES LECARE, lanceur-étoile du club; et 
STAN KALINAUSKAS, gérant de l'équipe.

6.58

7.45
1.23

15.04

2e période
5— Providence. McCreary

(Johansen) ‘ 2.54
6— Hersey; Kryzanowski

(O’Brien) 5.32
Punitions: Henderson 4.39. Fishex 
(mineure et mauvaise conduite) et 
McAvoy 9.35, Guidolin 11.16 et 16.21

3e période

ri. I i ' 1 1 *. , 1 «t IJdd J UIIIIJ1C U UII UUUtv. IIUCfort enchante du calibre de c,aude provost „'aurait pas de
rr>/-»rr»o I I TM*otirtno Horse I r\ I? i rr ______ ..... . 1football pratiqué dans le Big 
Four. Il a même ajouté que 
Sam Etcheverry, Hall Patter­
son et Pat Abbruzzi. tous trois 
des Alouettes, figureraient 
avec avantage dans la Ligue de 
football Nationale des Etats- 
Unis. “Et j’ose même affirmer 
que ces trois joueurs seraient 
des étoiles dans ie football pro­
fessionnel joué aux Etats- 
Unis”, de déclarer Tom Meany. 
“Sam Etcheverry, de poursui-

difficullc à figurer mieux que 
Dick Gamble.

Le jeune lanceur gaucher 
Johnny Podres, qui fut la gran­
de étoile des Dodgers de Brook­
lyn dans leur sensationnelle 
victoire sur les Yankees de 
New-York dans la dernière sé­
rie mondiale des Ligues Majeu­
res, esl de passage à Montréal 
aujourd’hui, à litre d’invité du 
sportsman Lew Hill... Le ma­
gistral triomphe des Alouettes

Un syndical Spike Briggs, le fils unique de 7_rBn'mpHC,‘T:aHvLp,i'zz'nl 
, - «session des feu Walter O. est encore confiant.a—Hcrsrv: Nicholson

ligers de Detroit mais il semble de pouvoir se porter acquereur mcinrichi 
bien que cc ne soit qu'une ques- du club et de l’imposant stadium 
lion de temps avant que cette qui porle le nom de la famille 
franchise de la ligue Américaine!Briggs, mais toutes sortes de tech- 
soit vendue à des intérêts ctran- nicalitcs et de complications léga- 
fiers. 1 les viendront nuire à ses projets.

La liste de ceux qui sont inté- T‘se-rs ^ ac'
ressés à acquérir les Tigers de la “'element exploitée par un fonds 
succession de feu Walter O. Briggs , cl,e,.q,1jl a etc erce apres la 
va s’allongeant de jour en jour. Lnggs, mais il
Un ries noms les plus en éviden-lj.^f5 .e”c_01.e .ctf definitivemen 
cc dans celte liste d’acheteurs l?1 r°n<Js soccupanl
cvcnutcls est celui d’un person- kj1 iPn ?c,s,ure
nage éminent de Détroit - Henry nrfiîPiniC 1 ” C ub dc bascba11 en 
Ford 11 •’[Permanence.

, Spike Briggs a déjà offert $3,-
------------------------------------------  000,000 pour l'achat de la frau-

ichise et du stadium mais son of-! 
jfre a élé rejetée. Certains sonl 
[d'avis que Spike ne pourra ja­
mais acquérir les Tigors étant 
donné qu’il est à la fois bénéfi­
ciaire de la succession et exécu­
teur testamentaire.

Si Briggs, fils, r.e peut repren-

La venue prochaine des Ice 
Capades 1956, au Forum

“C'est un véritable enchante-spectaclc offre tellement de eou- 
ment!”... Voilà cc qu’on a dit, leur, de gaieté, de comédie, de 
partout, depuis scs débuts eu divertissement de haute classe, le 
septembre dernier à New-York, de tout fourni par les plus grandes 
la magnifique édition 1956 des vedettes du patin au monde qu'on 
“Ice Capades” que les Montréalais] ne peut dire qu’une chose en ef- 
pourront applaudir au Forum du fet et c’est que le tout est un 
27 novembre au 4 décembre. Ce'véritable enchantement!

Football

16.10

sur le club Hamilton, samedi, 
prouve clairement que les por­
te-couleurs de l’instructeur 
Doug Walker n'auront pas trop 
de difficulté à l’emporter dans 
les séries éliminatoires du Big 
Four s’il n’y a pas de blessés
au sein de l’équipe. Dans la . . ... .. .
seconde moitié de la partie, les i . ,e c°ntrnic .ne 1 équipé, la
hommes de Cari Voyles n’é- ty,0le est ouverte a une lutte pour
taient plus de taille pour les 1 eecRiisUion des Tigers. Outre les
Montréalais... Il est grande- înterets Ford, il appert que d’au-

19.35
Punitions: Delelicc 6.40 et (majeu­
re) 7.55.
Asslutancp. 4.362.

PITTSBURGH à CLEVELAND

le période
Aucun but
Punitions: Durham .57. Cafery 4.23. 
Glover 6.21. Cushenan 8.49. Heaume 
11.06. Hurst et Glover (majeures) 
12.17, Farelli 15.16. Balley et Dur­
ham 19.17, Hurst et Cushenan 
(majeure) et Glover (suspendu 
pour la partie) 19.54.

2e période 
L—Pittsburgh: Solinger

(Caffery) 19 49
Punitions: Price 3.168, Hasarrd 4.45. 
Bailey et MacQueen (majeure et. 
mauvaise conduite» 8.10, Pogue 
1107. McLellan 14.55. Mathers et 
Farelli. (majeure) 18.05.

3e période 
2—Cleveland : Pogue

(Hildebrand. Horwath) 7.42
Punitions: Tlmgren 1.28. Kraft- 
check 3.48. Gordon mieure et mau­
vaise conduite) 10.59, Cushenan 
17.50.

Période supplémentaire
Aubun but
Punition : Rhéaume 3.51

BUFFALO à SPRINGFIELD

ment question que Spencer personnâges sont i__Bufialo: suiiiva
Harris devienne le prochain gé- inPresses a novomr nmrmtnirol

Buffalo annule
Buffalo (AP) — Dans une par­

tie régulière de la Ligue de hoc­
key Américaine, disputée ici hier, 
les Hornets de Pittsburgh ont an­
nulé 2 à 2 avec les Bisons de 
Buffalo.

Les deux clubs ne purent briser 
l'égalité dans la période supplé­
mentaire.

lo periods
Aucun but.
Punitions: Pilote 1.25. SClowinski 
et Caifery 2.26, Duff 5.45, Babando 
15.31

2e période
1— Buffalo. Conacher
2— Pittsburgh, Hassard

(Hanigan) 16.29
Punitions: Rcaumr 5.58, Sabourin 
(mineure et. mauvaise conduite » 
5.58, Babando 18.34. Wilson 19.40

3e période
3— Pittsburgh. Mathers

(Caffery, Tlmgren) 1.33
4— Buffalo, Blfiir

(Pilote. Babando) 19,59
Punitions: Hurst 5.25, SclisiRd 7.01. 
Mathers 7.55, Dewsbury 13.59.

Supplémentaire 
Aubun but
Punitions: Wilson et Price. 3.16. 
Hannlgan 7.15.
Atfilstance 6.232

3.41
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le période, . - . 11—oihaiww. oullivandevenir prorietaire (Siowinski. conarher) 3.14
, rant général des Royaux de ^«Tigers Qn relève les. noms 2-Buffaio^conachrr

Montréal, de la Ligue Interna- 'JL iL' ,, T,'™ F'T'V’T “im"’Dew.bu^j
! tionale, mais nous soutenons j„ s de Cleveland et des 10.17, Baasen 16.28.

qu’il y a dans Montréal même ®r0WPs St:Lo“,a :. a .Nall0"ai nérioH.
Brewing Ço.. de Detroit et de Bal- Springfield- VSn 
timoré ; James D. Noms, le ma-| (Boone. Lieen 7.58
gnat de la boxe et du hockey,U—Springfield: Schlnkel (McCord) 6.22 
dont le frère est le propriétaire 5~BA1,Tal°: S011*1®7'1(Wilson, Jankowski) 16.18des Red Wings de Detioil, dans'^g^jf^jr, conacher 
la Ligue Nationale de hockey. (Wharram) I6.34

Punitions: Conacher 2.13, Riche 
3.35. McCord 7.11. Boone et Pilote 
10.13, Pennell 18.38

un connaisseur en matière de 
baseball pour succéder au ma­
jor Guy Moreau... Le héros de 
la fin de semaine dans le mon­
de sportif a été sans contredit 
Ted Lindsay qui a abaissé le re­
cord de buts enregistrés par 
un ailier gauche dans les anna­
les de la Ligue Nationale. 
L'ex-record de 270 buts était 
détenu par le petit Aurèle Jo- 
liat, qui a connu une glorieuse 
carrière avec le Bleu, Blanc, 
Rouge. Lindsay est probable­
ment un joueur fort détesté de 
ses adversaires sur la glace, 
mais il faut néanmoins admet­
tre que c'est un excellent jou­
eur de hockey, un joueur agres­
sif au possible...

?p période 
i7—Buffalo: Wilson

(Scliszzi, Jankowski) 5.43
8—Buffalo: Siowinski

(Wharram. Dessbury) 12.37
'9—Buffalo. Babando

(Sullivan, Pennell) 13.56
! 10—Buffalo. Siowinski

(Wharram, Conacher) 15.23
Aucune punition 
Assistance: 3,832.

I Les critiques des principaux 
journaux de New-York, Pitts 
burgh, Philadelphie, Cleveland cl 

IWashington ont d’ailleurs été 
j unanimes à déclarer jusqu’ici 
'que les ‘'lee Capades” ont à[ 
nouveau réussi un véritable tour! 
de force”. Si l’on songe que lo 
producer et propriétaire des "C'a 

jpades”,' John H. Harris a dépen 
jsé près d'un million de dollars 
pour faire de la présente edi 
lion une présentation unique on 

Idevine que ces critiques ne sc 
trompent pas trop.

I Les costumes portés brillent de 
I mille éclats dans une série de 20 
numéros qui ne cessent d'émer 
veiller; on dirait un are-en-ciel 

! géant sur patins. La comédie of­
ferte est superbement présentée1 
et sait très bien dérider tandis! 
que la fantaisie marquée dans 
une dizaine d’autres numéros 
[réussit assez facilement à nous; 
[transporter dans un véritable pa 
; radis où. durant plus de deux heu 
ires il fait bon oublier scs tracas 
de tous les jours.

Les “Ice Capades” savent plai- 
jre à tous une fois de plus cm 
nous offrant tour à tour du bal­
let, de la danse ancienne et de 
la danse moderne, une musique 
fort agréable, des acrobates ft- 
liieux, des effets nouveaux et sur­
prenants, des jeux de lumière 

'étonnants et un conte de fée 
! absolument charmant, “Peler 
;Pan” mettant en vedette la ta­
lentueuse Donna Alwood et une 

itroupe nombreuse de plus de 150 
palincurs et patineuses experts. 
Pas surprenant alors que ce soil 
un véritable enchantement, pas; 
vrai?

SAMEDI
Big Four

Montréal 41. Hamilton 16 
Toronto 39. Hamilton 13 

Wpslern Union
Edmonton 30. Calgary 5 
SnBkiUchrwan 31. Winnipeg 13 

Intcrunivprsitairp
McGill 35. Wrstprn 17 
Queen’s 11, Varsity 10 

O.R.F.U
Sarnia 27, Beaches 0 z

HIER
QRFU Senior

Verdun 16, Lakcshore 0 
O.R.F.U

Trois-Rivières 6. Orfuns 5 
Sarnla 27, Toronto 0

CLASSEMENT
DIG FOUR 
.1. G. P. N. P. C. Pts.

i Mont réal 119 2 0 382 186 18
: Hamilton 117 4 0 243 187 14
Toronto 11 4 7 ft 215 292 8
Ottawa 11 2 9 0 138 318 4

INTElt UNI VER S IT A IRE
.L (i. P. N. P. C. PO.

Queen’s 5 4 1 0 84 52 8
1 Toronto 5 3 2 0 83 •17 fi
McGill 5221 79 9.5 3
Western 5 0 4 1 46 98 i

CONFEttF.NCK 1)10 1,’OUEST
1. G. P. N. P. C. Pts.

Erimpnton 16 14 2 0 286 117 28
Saskatchew 16 10 6 O 270 24.5 20
Winnipeg 16 7 9 O 210 195 M

[Col. Britan 16 5 11 0 211 330 10
1 Calgary 16 4 12 O 209 299 3

O.R.F.U. SENIOR 
.1. G. P. N. P. C, Pis.

Verdun 12 11 1 0 276 59 22
Lakeshore 12 9 3 0 294 33 18
Montréal 12 2 10 O 53 261 4
Tr-Rlvléres 12 2 10 0 25 275 4

O.R.F.U.
J. Ci. P. N P. C. Pis.

Kitchener 12 10 1 : 281 124 21
jSarnia 12 6 .5 1 240 182 13
Toronto 12 1 li 0 101 319 2

Les compteurs
Béliveau (Canadien) .. 
Murphy (Rangers) .. 
Creighton (Rangers) .
Howe (Détroit) ...........
Olmstead (Canadien) ..
Lindsay (Détroit.) .......
M. Richard (Canadien). 
Moore (Canadien) ... 
Harvey (Canadien) .. 
Delvecchio (Détroit)

B A Pts
3 10 13 
8 4 12
4 8 12
5 9 12 
4 6 10 
fi 3 9 
fi 3 9

fi 9 
9 9 
4 8

3 
0
4

rrovldonce 5 : Hershey 4.

Kapuskasing. (CP) — Les Cana­
diens junior de Montréal ont dé­
fait les Beavers de Kapuskasing 
par 9-3, samedi soir, dans une jou­
te hors concours.

"Showboat" Hall s'alignera 
avec les Globe-Trotters

■Hü
COMPLETS
sur mesures

Les amateurs de sport de Mont-, 
real seront, très heureux de fai­
re la connaissance de Robert 
“Showboat” Hall, la plus nouvel-1 
le vedette et grand comédien des 
Harlem globe-trotters, au Forum 
le 4 novembre prochain, quand 
les fameux joueurs noirs s’atta­
queront aux Shaps de Philadel­
phie. Il y aura alors programme 
double puisque dans la 1ère jou­
te les Generals do Washington 
feront face aux Whirwinds de 
Boston et il y aura enfin présen­
tation de numéros de variétés de 
premier choix de sorte qu’il de­
vrait y avoir foule comme c’esl 
d’ailleurs toujours le cas quand 
les globe-trotters y vont de leur 
visite annuelle, au Forum.

Hall est non seulement un fa­
meux joueur de ballon au panier, 
probablement même, le meilleur 
de toute l’équipe, mais il est de 
plus un fameux comédien cl de­
puis un an les milliers et milliers 
de gens qui ont applaudi les glo­
be-trotters à travers le monde ont 
été unanimes à lui reconnaître

une grande valeur comm athlè­
te et comme comédien. Il en sera 
à sa 1ère visite à Montréal.

Hall, a très bien appris son mé­
tier et il a travaillé ferme depuis 
cinq ans à se perfectionner com­
me as-joueur et comme as-comé- 
dien en vue du jour où il serait 
appelé à devenir la grande ve­
dette de l’extraordinaire équipe 
de Saperstcin.

Mesurant 6 pieds 2 pouces, Hall 
a pratiquement été élevé au Cen­
tre Sportif Brewster, à Détroit, 
soit au mémo endroit où les meil­
leures équipes des globe-trotters 
depuis 25 ans ont recruté leurs 
joueurs.

Il possède des mains énormes 
qui lui permettent de faire à peu 
près tout ce qu’il est possible 
de faire avec un ballon’et nul 
doute qu’il saura très bien diver­
tir l’assistance de façon élonnanle 
cl satisfaisante, vendredi soir le 
4 novembre, au Forum, quand les 
globe-trotters voudront offrir une 
autre exhibition de grand choix.

'‘Nom refusons de vous les laisser porter, .sans qu'ils soient parfaitement ajustés”.

souliers

Quality Street
Votre Meilleur Bon Pas !

Un soulisr qui reflète celle fameuse influence 
continentale par ses nouveaux modèles bien 
moulés, plus bas et si merveilleusement confor­
tables.
Le TRES HAUT DEGRE de nos souliers “Quality 
Slreet" en fait toute la différence.

B/EREDER/Z
AU GOUT DES CANADIENS

MONTRÉAL • KITCHENER

• Modèles à votre 
choix

Compte courant

Da«enais
TAILLEUR

1172 PLACE PHILLIPS 
UN. 6-6031

Heures d'affaires : fie 9 h. 8 fi h 
Ions les jours — Vendredi : de 

9 h. a 9 h.

Verdun finit en tête

1

La saison régulière dans le circuit de football O.R.F.U., senior, 
a pris fin hier alors que les Braves des Trois-Rivières ont battu le 
Montreal Orfuns, 6 à 5 et que les Stampeders de Verdun ont blan­
chi les Flyers de Lakeshore 16 à 0.

En vertu de ce triomphe le Verdun termine la saison en pre­
mière place. La partie décisive des éliminatoires sera disputée le 
dimanche, 6 novembre, à Ih. 30 entre Verdun et Lakeshore. Le 
vainqueur de cette ioute rencontrera les Panthères d'Hamilton 
dans la finale pour le championnat de Test du Canada.

Les étoiles du Verdun, hier, ont été Harry Haukkala avec un 
touché, un placement et un converti; Johnny Wright avec un tou­
ché et Jackie Paul avec deux simples.

Seulement.

Ouvrez un Compte Courant Libéral

* Tassel Tie
"LO-TOP"

STATIONNEMENT GRATUIT 
A 1215 PLACE PHILLIPS

388
RUE SAINTE-CATHERINE. A L'OUEST DE BLEURY
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Les Alouettes assurés de la première place
CAVALCADE 
SPORTIVE

par

Gérard “Garry” GOSSELIN

Le Canadien est en première position de la 
Ligne Nationale. Samedi soir il a battu de justesse 
les Red Wings de Détroit, installés en dernière posi­
tion. Mais les deux précédentes défaites du Trico­
lore aux mains des Black Hawks de Chicago et des 
Maple Leafs de Toronto ont alarmé certains de ses 
partisans. Avant d’attribuer ces revers à la fai­
blesse de tel ou tel joueur, il est plus simple d’ex­
pliquer ces échecs par l’amélioration des adversaires. 
Quant on voit un club. Détroit dans la cave du clas­
sement, il est plus facile de comprendre la situation. 
Quand on voit un club Détroit dans la cave du clas- 
comptés, il faut se rendre à l’évidence. On a réussi 
à mieux équilibrer la Ligue. Par voie de consé­
quence, on a assuré au spectateur de meilleures ren­
contres, plus contestées, plus serrées. Sans doute, 
les partisans du club ont remarqué qu’une couple 
de joueurs sur le club ont ralenti considérablement. ' 
On ne reste pas jeune éternellement. Et il faudra 
bien, un jour, que même d’anciennes étoiles accroc­
hent leurs patins. Heureusement, il y aura des jeu­
nes pour les remplacer. C’est le plus grave problè­
me du Canadien, celui de voir d’anciennes vedettes 
vieillir.

Û

Mais il no faudrait pas im­
puter ces défaites inévitables 
au gardien de buts. Jacques 
Plante reste un des meilleurs 
de la Ligue. Quand un club 
perd une partie par 2-1 ou par 
3-2, la faiblesse n’est pas dans 
les filets. Elle est à l'attaque. 
Quand un club de la puissan­
ce offensive du Canadien, qui 
aligne les trois meilleurs comp­
teurs et une foule d'autres va­
leureux joueurs, ne compte 
qu’une fois en soixante minu­
tes il est mauvais de faire por­
ter au gardien de buts la res­
ponsabilité de la défaite. Nous 
l’avons déjà dit. Nous le répé­
tons. Le Tricolore possède un 

îlub de champions. Mais il faut 
s'habituer à l’idée que les 
champions eux-mêmes ont des 
revers, qu’à l’occasion, ils doi­
vent être humiliés par un ' é- 
chec. Si on ne se rendait pas 
au Forum avec ,dans la tête, 
l'exigence d’un gain, si on était 
assez sportif pour ne demander 
à nos favoris qu’un bel effort, 
nous serions aussi satisfaits du 
spectacle de deux clubs se li­
vrant une lutte loyale, quel que 
soit le vainqueur. Il faut être 
bon perdant, s’incliner devant 
les efforts couronnés de succès 
des adversaires, qui, après tout, 
ont aussi droit à la victoire, et 
qui la méritent quand ils jouent 
mieux.

On reparle du problème de 
la télévision des joutes du Ca­
nadien. Puisque Radio-Canada 
est une entreprise gouverne­
mentale, donc une affaire qui 

intéresse tout le monde, parce 
que nous contribuons à a 
faire vivre de nos deniers et de 
nos impôts, nous avons tous le 
droit de lui faire savoir nos dé­
sirs. C’est évidemment le sen- i 
timent général que le specta­
cle du samedi soir qui nous pré­
sente à peine une période de la 
partie du Canadien est insuffi­
sant. Quand on sait que dans 
tous les foyers, d’un océan à 
l’autre, à chaque samedi, on at­
tend la soirée du hockey avec 
impatience, on n’arrive pas à 
comprendre pourquoi on ne 
laisse pas le hockey passer plus 
de temps à l’écran de nos appa­
reils. Si nous devons payer des 

millions, accepter des déficits 
que nous comblons, n’avons- 
nous pas le droit qu’on respecte 
nos goûts. Les employés, les di­
recteurs de Radio-Canada sont 
nos employés puisque nous 
payons leurs salaires et leurs 
cachets. Ne pouvons-nous faire 
sentir à cette institution que 
nous préférerions trois pério­
des de hockey, le samedi, à une 
foule de programmes insipides 
qu’on nous impose. Commandi- 1

taire ou non, la population exi­
ge un programme complet. 
Puisque le Forum ne peut ac­
commoder tous scs partisans. 
. u’est-ce qui empêche Radio- 
Canada de les satisfaire, puis­
que ce sont eux qui paient.

Quand les Alouettes tiraient 
de l’arrière, au cours de la 
partie de samedi contre les 
Tiger Cats de Hamilton, il est 
peu de partisans du club qui 
aient pardu leur confiance en 
la victoire. Comment se fait-il 
que depuis une couple d’an­
nées surtout le club local a 
inspiré cette confiance chez ses 
clients ? C’est que les Alouet­
tes sont presque invincibles 
dans la deuxième moitié d’une 
partie. Les autres clubs peuvent 
avoir de la classe, aligner 
d’aussi bons joueurs. Mais 
l’équipe de Doug Walker est 
dans une classe à part. Elle 
peut fournir un rendement de 
champions durant toute la par­
tie. Le dernier quart ne sur­
prend pas ses joueurs épuisés 
par les efforts fournis. Au con­
traire, il se produit au dernier 
quart un élan presque irrésis­
tible. C’est là qu’on reconnaît 
les vrais champions. Ils ne li­
mitent pas leur rendement à 
des éclairs éphémères d’habi­
leté- Avec une harmonie et une 
cohésion qui sont à la base de 
leurs succès, les Alouettes ne 
perdent jamais leurs moyens 
et continuent de jouer en cham­
pions pendant que l’adversaire 
se contente d’un opportunisme 
dicté par le caractère de briè­
veté dans leurs assauts vain­
queurs.

Une fois de plus, au Forum, 
hier, il y avait des amateurs de 
hockey par milliers. La Ligue 
du Québec, depuis une couple 
de dimanches, ne ressemble 
plus au parent pauvre du hoc­
key. Grâce aux équipes bien 
équilibrées et à la belle lutte 
que se livrent tous les clubs du 
circuit Slater, les clients du 
Forum, le dimanche après-midi, 
voient un calibre de jeu de 
grande classe. Il y a assez de 
vedettes pour faire oublier 
momentanément les grands 
joueurs du Canadien. Hier en­
core, certains amateurs de hoc­
key se sont pu à déclarer que 
sous certains aspects, les par­
ties de la Ligue du Québec 
sont plus intéressantes que cel­
les de la Ligue Nationale. C’est 
peut-être un peu fort, mais il 
faut admettre que le jeu est 
différent. Il y a sûrement plus 
d’action, dans le circuit Slater. 
Les jeunes qui en font partie 
ont une ambition à réaliser :

ABBRUZZI FONCE — Le courageux PAT ABBRUZZI, en possession du ballon, 
fonce vers l’ennemi. Le joueur portant le chandail No 85 est le Noir, J. C. CARO­
LINE. Cette photo a été prise, samedi, au stade Molson alors que les Alouettes ont 
facilement écrasé Hamilton, 41 à 16 pour s’assurer la 1ère place dans le Big Four.

Les Montrélcris écrasent Hamilton 41 à 16 devant 
22,849 personnes — Record de Pal— Touché sensationnel 

de Patterson — Deux majeurs pour Pat Abbruzzi
par Bert SOULIERE.

Les Alouettes de Montréal, habilement dirigés par Doug Walker, ont, pour une 
troisième fois dans leur histoire, terminé la saison régulière en première position dans 
le circuit de football Big Four. Les Montréalais ont accompli cet exploit digne d’éloges, 
samedi dernier, au stade Molson en écrasant leurs plus dangereux rivaux, les Trgers- 
Cats d Hamilton au compte de 41 à 16, devant une foule de 22,849 spectateurs. En ver­
tu. de cette victoire, les Alouettes ont maintenant un record de neuf victoires et deux dé­
faites en 1 1 parties disputées depuis le début de la course au championnat. Leur avance 
en 1ère position est de quatre points sur les Tigers-Cats d’Homilton. La saison réguliè­
re dans le Big Four prendre fin, samedi prochain, alors que les quatre clubs seront en lice. 
En ce qui concerne les Alouettes, ils se -rendront à Hamilton pour y rencontrer les 
joueurs de l’instructeur Cari Voyles.

Un placement d’une distance points pour s’assurer définitive-' 
ric 24 verges effectué par Steve , ment les honneurs de la partie.
Oncschuck réduisit l’avance du
Montréal à trois points. Quel- Pal brille
ques instants plus tard cepen- Quelques minutes seulement 
danl, les visiteurs dominaient étaient écoulées dans la partie, 
par 9 à 6, résultat d’un touché quand une passe de Sam Etche- 
dc Ron Howell et un converti de verry d'une distance d 38 verges 
Ray Truant. Howell accepta une lut prise par Joey Pal qui courut 
passe latérale de Johnny Fedo-iune distance de 20 verges envi- 
soff à la ligne de 30 verges du ron avant de traverser la ligne 
Hamilton pour ensuite s’échap- des buts ennemis pour le premier 
per seul en territoire ennemi et touché de la partie. Le converti 
pénétrer dans la zone des buts de Korchak porta le compte 6 à 0.

raison du club 
Falls par 5 à 2

; des Alouettes.
i Des simples consécutifs de 
j Tex Coulter et Bud Korchack 
I ont- porté le compte 9 à 8.

Touché de KusserowLe Royal a 
Shawinigan

Belle tenue de McNeil — André (orriveeu est en vedelle
(par Gerry GOSSELIN)

Devant 8,339 spectateurs, le Royal de l’instructeur Elmer Lach s’est amusé aux -, 
dépens des Cataractes de Shawinigan qu’il a défaits au compte de 5-2. Deux de ses buts Ic sMid^Pat Abbruzzi6 
ont ete comptés pendant qu'il avait un joueur au pénitencier et on ne saurait tenir Bob copia
Perreault responsable de la défaite de son club. La défense des visiteurs n’a pas fonc- P°“r u _____ laquclclu lulleu5ellluiu
Lionne comme a I habitude et il faut bien avouer que sans Claude Provost, son meilleur so qu,’il!classer leurs adversaires,
compteur et le meilleur de la Ligue, le Shawinigan manquait de puissance à l’offensive. 1 ........ ...

Gerry McNeil a encore été bril-12-0, avec l’aide de Guy Rousseau, fut brillant en exécutant 3 ar- 
lant dans ses filets et André Cor- Quand Jean-Paul Denis des visi- rets très difficiles. Les visiteurs 
{•.‘veau fut l'étoile des siens à leurs fut puni, Kelly Burnett dé- devinrent plus nerveux et se mé- 

offensive avec .deux buts et cleux joua Bob Perreault sur une pas-ritèrent deux punitions presque 
T,., j MaePherson fut sc de Corrivcau. Le gardien de simultanées. Et pendant

surveillants et réussir le majeur.
Le converti de Korchack donna 

une formidable avance de 35 à 16 
aux Alouettes. La partie était sur 
le point de se terminer, quand le 
Canadien Tom Moran attrappa 

C'est un simple de Cam Fraser !une passe de Joe Zaleski qui avait 
qui a donné le 10e point aux remPlacé Etcheverry pour comp- 
Tigers-Cats au début du deuxiè- ter 1® dernier touché des hostili- 
me engagement. Puis, lorsque *®5- De sixième converti de Bud 
J. C. Caroline échappa le ballon lKorell«ck compléta le pointage de 
à la ligne de 10 verges ries A- *a Par*ic, assurant une magistrale 
loucttes, le rapide Lou Kusserow vic’toirc de 41 à 16 pour les 
s’en empara rapidement pour Alouettes, 
réussir un touché, lequel lut con-| , ...
verti par Truant. 1 Le ralliement
AinMoit^tiV„itt'l/epl'iro1t rl les Puis le sensationnel ralliement 

inta?3/?nCi,ient 63 verges f|cs Alouettes clans l'engagement 
cfîL "i™1!;»?®..!1 AeulP0Ul' en; final donne une toute autre tour-

C est nu,.c à l’aspect de la joule. Evo- 
„„„ «r,. u|Ul ac' luant en véritables champions,

nom- cp fr3vnrSSen ^ ^'tclleve.rry les porte-couleurs de Walker at-
ou’auY h,.t=yennëmis arrsnquU-ii|t?quère-nt füricuscmcnt pour dé- 

à deux verges seule-1 
ment de son objectif. Le con­
verti de Korchack porla le eomp-L. , , 
te 16 à 14 pour les visiteurs. Horchck portèrent

Blue Bonnets 
Raceway

Ce soir à 8.00 
sam. et- dim. 1.30

Semaine prochaine
mer. et vend. 8.00 
sam. et dim. 1.30

VOTRE DELECTATIOR

Un touché compté par Pat Ab­
bruzzi, suivi d’un converti de 

le pointage, 
23 û 16. Le jeu reprit et quelques 

Solide défensive minutes plus tard. Joey Pal ac-
, , , , . icepta une passe de Sam Etche-

t est le placement d’une quin- verry, déjoua Ramsay et Truant 
zaïne de verges réussi d’un an-qui tentèrent de lui bloquer loi

assistances. Bud mi su uu vumveau. l.u gaïuiun «u siiuuiianees. c,i pendant que
UVà7 ™hC à-Sa li2nC bl®UC- buts dcs Cataraetes manqua de Dick Wray et Jean-Paul Denis . ..... ............- -tu.uu.um uu iui moquer ic

iar cette victoire impression-jugement sur le quatnere but du purgeaient leurs sentences Rav. gle «.'tHcile par Korchack qui a chemin et tarversa la liane riosi
nante, le club local s est approche Royal. André Corriveau s’était I.aplante déjoua Perreault sur Çf'1'm!{i aux Alouettes de pren-! buts du Hamilton après une cour-*
a un point des meneurs dans le échappé, alors que son club avait des passes de Corriveau et Bur- d,'e. avance 17 à 16 dans le|Se de 20 verges Grâce au conver-l
classement et il a fait monter la un joueur au pénitencier. Le gar- nett, sans comtper que le gar-! tl'01sleme quart. Au cours de lu de Korchack les Alouettes me-i
moyenne de buts comptes contrcidicn de buts du Shawinigan sor- dien de buts des visiteurs arrêta |cct engagement, les joueurs ne liaient par 29 à 16

ses filets, et André n’eut;plusieurs lancers venant de tous*eommiren,; Pas troP d'impruden- 
jqu’à le contourner avec élégance'les angles. Pendant plus d'une|ces- ,Les deux clubs firent preu- 

Avance rapid* pour donner un quatrième but à minute les Cataractes ne purent|Ve d'une solide défensive et il

Miche Perreault.

son club. 11 faut dire que la dé- même toucher à la rondelle. 
Le Royal ne tarda pas a pren- fense des visiteurs oublia com- 

dre une avance comfortable, plètement de protéger Bob Per- 
Apres que Bob Turner eut man- reault sur ces buts.
nüe w",tlretnlVfo ^ PCfndant Vers la fin de cette période, à 
que Walter Clune purgeait une Ia suite d,une màIée devant les
|“"n Jacquf,s Des' filets de Gerry McNeil, Connie
lauriers a passe la rondelle a sa groden compta pour les Catarac- 
hgne bleue a Andre Corriveau. !jes sur dcs passes de gidj gou 
Ce dernier s est rendu jusqu a|cijard Junior Langlois.

Dick Wray et Guy Rousseau 
commencèrent à se chamailler et 
pendant qu’ils se refroidissaient 
au banc des punitions, le jeu de­
vint plus monotone. Mais dès le 
retour des deux belligérants, 
Wray commença une attaque qui 
devait porter des fruits quand

en résulta un jeu vraiment con­
teste.

Joey Pal et Pat Abruzzi ont di­
rige l’offensive des Alouettes 
avec deux touchés chacun, tandis 
que Tom Moran et Hal Patterson 
ont réussi un majeur chacun. 
Buddi Korchak y est allé de six 
convertis, un placement et un

Patterson sensationnel

Au tour de Laplante
Bob Perreault à qui il n’a pas 
donné sa chance et il a compte le 
premier but de la partie. Deux 
minutes plus tard, au cours d’une Pendant une punition à Ron 
attaque massive du club local. Ingram, dès le début du cleuxiè- 
Léo Gravel a porté le compte à me engagement, Gerry McNeil

ilrwin Gross compta le deuxième Srou8e Pour un total de 10 points.
1m 14 r\T * 4 r* 111.-... rx.. 1. * 'T fry ( rviilf'^rt* o /-vIvfsitMi iim , - * Ibut des Cataraetes. Gilles Dubéi^ex Coulter a obtenu un simple- 
obtint aussi une assistance sur;R.on Howell et Lou Kusserow ont 
le jeu.

pas

Une longue passe de 47 verges 
effectuée par Etcheverry marqua 
le début d’un autre touché des 
Alouettes. Le sensationnel Hal 
Patterson bien que surveillé de­
puis deux joueurs du Hamilton, 
saisit de façon quasi-incroyable le 
ballon lancé par Etcheverry et se 
rendit derrière les buts des Ti­
gers-Cats pour le cinquième lou­
ché des vainqueurs. Les specta­
teurs n’en croyaient pas de leurs

au

Jimmie Moore a trois buis 
et Chicoutimi bat Québec

McNeil est sensationnel |calibre pour les Alouettes
r _ 'cours du quart final.Puis cc fut au tour du Royal T . , ,

de jouer à court de deux jou- , , J°u®ur5 (*e Voyles opt etc 
eurs. Pendant l’absence de Ron . a P31’*16 durant les trois pre-

obtenu un touché chacun pour les'i^eux due Patterson venait d al- 
visiteurs qui n’ont pas été deitrappcr -,e ba!!on pour ensultc

à la pensée 
de

tromper la vigilance de scs deux 

Ici et là.,

Pat Abbruzzi en était à scs 18c
Ingram et Barry Thornedycraft

' Compte Budgétaire Prolongé"

.

QUALITE

n’est pas un vain mot 
dans notre confection

SUR MESURE

(Uc fait notre succès 

et notre réputation !

$75
TERMES

Shawinigan augmenta la pression 
et McNeil fut à la hauteur de la 
situation.

Dans la chaleur des hostilités 
Léo Gravelle fut durement mis 
en échec dans un coin de la pa- 

! CHICOUTIMI (CP). — Jimmy d’égalité avec les Lions de Trois iHnoire, mais l’arbitre Charles 
Moore a compté trois buts et a | Rivières en dernière place. jDcziel oublia de décerner une 
obtenu une assistance pour con-i Lou Smrke a enregistré le cin-|punition, 
duire les Saguenéens de Chicou-;quième but du Chicoutimi sur „ . .
timi à une victoire de 52 contrcjune passe de George Roy au mi- BUT non alloue
les As de Québec, dans une joule;lieu de la deuxième période. j Walter Clune qui semble se 
de la Ligue Professionnelle du; Ray Poweil et Tcd Power ont;fajre une spécialité de mériter 
Québec disputée hier- obtenu les buts du Québec, l'un dcs punitions au commencement

Moore compta deux fois dans dans la deuxieme période et l'au-;des périodes, était au cachot 
jla deuxième période et une fois'tre dans la troisième. iquand Barry Thornedycraft logea
joans la troisième. Il avait pie-' première nériode une rondelle derrière le gardien
pare le jeu pour le but de Gregg ,_chlcoutjml , Hlcka de jjUjs de Shawinigan, mais le
HicKs dans le piomicr vin^t. (Moore, smrkej 13.30 but ne fut oas alloué le joueur

Par cette victoire, les Sague-U dans i a cage de
Perreault pour faire son lancer.

Les Cataractes tentèrent vaine­
ment de reprendre le terrain

miers quarts pour ainsi dire. Ils et 19e touchés de la saison pour 
eurent même cette distinction de ainsi porter à 95 son total de 
prendre l'avance dans le premier 1 Points... En comptant ses lie et; 
engagement qui prit fin 9 à 8. 12e touchés de la saison sur des;

La seconde reprise se termina'passes, Joey Pal a ainsi établi uni 
alors que les Tigers-Cats menaient!nonveau record dans les annales

néens ont consolidé leur emprisemlneure et mauvaise conLevandowskl 11.40, 14.54. 
Deuxième période 

Chicoutimi : Moore
ien troisième position du elassç- 
Iment. Ils devancent les As par!2 _
5 points, Québec est sur un pied :l_cmmuumV'; smu?,'0

(Roy)

7.02

accéder aux Majeures. C’est 
pour cela qu’ils travaillent sans 
relâche et il n'y a jamais un 
moment monotone. 11 est très 
rare qu'on s’y contente d’une 
partie nulle. C’est toujours une 
lutte à finir, et les gardiens de 
buts n'ont jamais le temps de 
chômer.

4— Québec : Powell 
(Karrys)

5— Chicoutimi : Moore 
(Campeau t
PUNITIONS : Hâve»; (5.12 

Troisièmr période 
ft—Chicoutimi : Moore 

(Smrke, Glande)
Monde 10.05.
7—Québec : Power 

( Achtymichuk )
PUNITIONS Locas. majeure et 

■mineure, 3.12 ; Ernst 3.12 ; Thtbcault 
15.32.

12.12

12.35
La-

12.42

, perdu, mais la défense du Royal 
il-26 j repoussa victorieusement tous les 

assauts des visiteur pendant que 
McNeil tenait bien le coup.

SOMMAIRE 
Première période

11—Royal : Corriveau 
(Deslaurlers)

12.24; 2—Royal : Gravelle 
(G. Rousseau)

3— Royal : Burnett 
(Corriveau)

4— Royal : Corriveau 
(Denis)

5— ShawlnlRan : Broden

2.24

4.17

0.31

le bal par 16 à 14.
On aurait cru alors que les vi­

siteurs avaient le “numéro” des 
hommes de Walker, mais non.

Ils continuèrent de figurer 
avantageusement dans le troisiè­
me quart, bien que les Alouettes 
réussirent à prendre l’avance, 17 
à 16. Toutefois, dans l’engage­
ment final, les Alouettes décidè­
rent de se mettre résolument à 
l’oeuvre. Dirigés par le quart- 
arrière Sam Etcheverry qui lan­
çait le ballon avec une précision 
remarquable, les Montréalais ef­
fectuèrent un ralliement de 24

(D. Bouchard, Langlois) J4.S5
PUNITIONS : Clune 1.27 : J.-P. 

son 10.03.
Denis 5.07 : I.aplante B.05 : MacPher- 

Deuxième période
6— Royal : Laplante

(Burnett, Corriveau) 6.19
7— ShawlnlRan : Grosse

(Wrsy. Dubé) 12.44 Alouettes, converti (Korchak).
PUNITIONS : Inuram 1.40 : Wray ; Alouettes, touché (Pal).

4 40 ; j.-P. Denis .7.10 ; G. Rousseau1 Alouettes, converti (Korchak). 
10.IR : Wray 10.18 ; Imuam 13.29 ; Alouettes, touché (Patterson'

du Big Four. L'ancien record de 
11 touchés sur des passes était 
détenu par Pfeiffer, du Toronto... 
Au cours de la partie, Etcheverry 
a complété 23 de ses 40 passes, 
et Zaleski. deux sur quatre... Les 
Alouettes ont réalisé des gains 
terrestres de 247 verges et aé­
riens de 412 verges en comparai-; 
son de 162 et 78 respectivement ! 
pour les joueurs du Hamilton..

PREMIER QUART
Alouettes, touché (Pal).
Alouettes, converti (Korchak). 
Hamilton, placement (Oncschuck). 
Hamilton, touché (Howoll).
Hamilton, converti (Trinmt),
Alouettes, rouge (Coulter).
Alouettes, rouge (Korchak).

DEUXIEME QL \KT 
Hamilton, rouge (Fraser).
Hamilton, touché (Kusserow). 
Hamilton, converti (Truant).
Alouettes, touché (Abruzzi).
Alouettes, converti (Korchak).

TROISIEME QUART 
Alouettes, placement (Korchak), 

QUATRIEME QUART 
Alouettes, touché (Abruzzi).

ORGf dERMÉE 
'Et ' ■

AUTRES GRAINS',

Thornedycraft 14.25
Troisième période 

Aucun but.
PUNITIONS : Chine 3.35 : Dick 

Bouchard 10.20 ; Doslauners 17.45.

Alouettes, converti (Korchak). 
Alouettes, touché (Moran).
Alouettes, converti (Korchak).

HAMILTON .......... 9 7 0 O — lfi.
ALOUETTES ........ 8 0 3 24 — 411

BRASSERIE 
>ES PLUS MODERNES,

Webster garde un bon souvenir de son séjour au Canada
'ûai

faciles

MON TAILLEUR

211 est, rue Ste-Catherine . . BE. 3538
• Mercerie de choix. • chapeaux Adam.

* Ouvert vendredi jusqu’à Oh. I‘.M.

New-York (C.P.) —Alex Web-| 
ster, un robuste gaillard de 210 
livres, porte aujourd’hui les cou­
leurs d’une grande équipe de 
football des Etats-Unis — les 
Giants de New-York — mais ii 
garde le meilleur des souvenirs 
de son séjour au Canada, sous 
les couleurs des Alouettes de 
Montréal.

Webster a dit qu’il n’a pas ou­
blie les Alouettes ni le football 
canadien, pas plus d’ailleurs, que 
les amateurs de football cana­
dien ne l’ont oublié.

La plus grande décision del 
Webster a été prise la’n dernier,! 
lorsqu’il a décidé d’abandonner 
les Alouettes alors qu’il était au 
sommet de sa popularité. Il ve­
nait justement d’établir un re-! 
cord du Big our pour le nombre 
de verges gagnées et en avait 
égalé un autre pour le nombre 
de touchés comptés en une sai­
son dans ce circuit.

Les deux records ont été abais­
ses, cette année, par l’homme 
qui a remplacé Webster, en l’oc­
currence un certain Pal Abruzzi.

“J’ai bien aimé Montréal. Ex­
ception faite rie ma ville nalaie, 
c’est la ville la plus hospitalière 
qu’il m’ait été donné de connai- 
trc. Où que j’allais, à Montréal, 
les gens étaient d une gentilles­
se extrême et poussaient tou­
jours l’amabilité jusqu'à entamer 
la conversation et me faire sen­
tir que j'étais bien chez moi.”

Même au cours de la saison 
d’entrainement, de rappeler 
Alex “vous aviez toujours de 1,- 
500 à 2,000 personnes dans les 
estrades. Vous ne voyez pas ça à 
New-York".

La raison pour laquelle le jeu­
ne demi-arrière du New-Jersey a 
pris la décision de jouer pour les 
Giants est qu’il voulait être 
plus près de chez lui. Sa mère 
était malade et son épouse et son 
fils devaient demeurer à la mai­
son, à Kearney, New-Jersey, 
pour prendre soin de Mme Web­
ster. Alex est le seul soutien de 
sa mère. Cette dernière est de­
venue veuve alors qu’Alex n'a­
vait que 11 ans et elle peina 
pour lui faire poursuivre scs clu-

! des. Aujourd'hui, Alex lui en est 
i reconnaissant et le moins qu’il 
! puisse faire, selon lui, est de 
bien prendre soin d’elle.

Bons amis
Webster demeure à Kearny, 

une cite de 40,000 âmes à une de­
mi-heure de New-York. Lorsque 
les Giants lui firent une offre 
l’an dernier, il soumit son problè­
me à la direction des Alouettes, 
qui détenait une option sur ses 
services et aurait “pu me rendre 
la vie très difficile”, de rappeler 
Webster.

L’instructeur Doug Walker, des 
Alouettes, comprit cependant le 
problème et on lui permit gra­
cieusement de signer un contrat 
avec les Giants. “Nous nous som­
mes tous quittés en bons amis”, 

[a déclaré Alex.
| Le grand bonhomme de six 
pieds et trois pouces n’a pas en­
core fracasse de records dans la 
Ligue Nationale mais Jim Lee 
Howell, l'instructeur des Giants, 
est d’avis que Webster est son 

Imeilleur demi-arrière.

Excellent là aussi

Il et au premier rang dans la 
ligue pour le nombres de passes 
attrapées, a gagné plus de terrain 

(que n'importe quel autre joueur 
ules Giants et se trouve actuelle 
ment au 12e rang, dans la ligue 
de 12 clubs, pour le terrain gagne.

! Webster est encore d’avis que 
jle football canadien, à plus d’un 
point de vue, est beaucoup plus 
jdur et plus rude que le football 
'américain, surtout à cause du 
[manque relatif de “bloquage” 
'permis par les règlements cam-

I “Je ne me suis jamais senti 
[aussi fatigué qu’après une partie 
iavcc les Alouettes”, de rappeler 
Alex. “Ici, cependant, la routine 
est plus épuisante. Il vous faut 
pratiquer tous les jours, sauf le 
lundi, il vous faut absorber do 
[longues conférences et écouter de 
longs rapports des éclaireurs. El 

[il vous faut hitler contre 33 des 
meilleurs joueurs du monde pour 
vous tailler une place au sein de 
ll’équipe, au debul de la saison-”

Les jeunes Canadiens

Abordant la qucslioçi de la va­
leur des joueurs canadiens, Webs­
ter est d’avis que les “jeunes qui 
poussent sont réellement de cali­
bre supérieur.”

“Ce qu'il manque aux jeunes 
Canadiens," d'expliquer Webster, 
“c’est un plus grand nombre de 
cliniques sur le football au sta­
de de high school. Si on leur in­
culquait des notions plus préci­
ses à ce stade, les jeunes Cana­
diens auraient réellement une 
chance de faire concurrence aux 
meilleurs américains,” de décla­
rer Webster.

Webster a déclaré qu’il comp­
te encore jouer professionnel une 
couple d’années. Entretemps, il 
lui faut trouver du travail supplé­
mentaire au cours de la saison 
morte pour subvenir aux besoins 
de sa famille grandissante. Loui­
se, son épouse de 23 ans, attend 
un autre enfant pour tenir com­
pagnie au petit Jimmy, âgé de 
deux ans.

L’&AGE 

D’HOUBLON ^ 
SANS GRAIN, ’

------- ■#---------

ET LA TECHNIQUE

QWà

a\e
PRi

UNE BIÈRE 
VRAIMENT DOUCE!

Vous ne pouvez 
vous tromper, 
si vous voulez 
ce qu’il y a de mieux
at££srDO(/C£f
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Canadien bat difficilement le Détroit 2 à 1
« —

Autre blanchissage pour 
Terry Sawchuck, du Boston

*"• NEW-YORK (PC) — Terry Saw- dans les deux dernières périodes.
. chuk a enregistré samedi soir son mais l'agile Sawchuk fut impéné 
^troisième blanchissage de la saison trahie. Les Rangers retirèrent 
‘alors que les Bruins de Boston ont Worsicy des filets dans la dernière 
défait les Rangers de New-York minute de jeu pour tenter d'obtenir 
par 1-0. une joute nulle.

Une foule de 13,509 amateurs a‘ Vie Stasiuk du Boston et Andv 
vu les Rangers perdre sa première Bathgate du New-York reçurent 

■'partie au Madison Square Garden deux majeures et une punition de 
après trois victoires consécutives mauvaise conduite chacun pour 
fiur leur propre glace. s'étre battus dans la première pé-

Orval Tessier, un centre reWue riode. durant laquelle l'arbitre Cor­
ne 22 ans obtenu du Royal de Mi^t-[don Fevreau imposa 15 punitions, 
réal. a enregistré le but de la vie- Fevreau. un ancien arbitre de l'On- 
toire alors qu'il ne restait que 50 tario Hockey Association, en était 

, secondes de jeu dans la première à sa première apparition au Madi- 
période. Tessier reçut une passe SOn Square Garden comme officiel 
parfaite de Marcel Bonin près de de la ligue Nationale, 
la bande et se rendit devant lesj
buts pour décocher un puissant Sommaire
lancer d'une distance de 15 pieds. Première période: 1. Boston.
Le cerbère des Rangers. Lome Tessier ' Bonin i 19:10.
Worsley, qui a repoussé 24 lancers; Punitions: Gardner!:40. Prenti- 
durant la joute, n eut aucune chan- ce 1:54, Stasiuk et Bathgate ma- 

;; ce sur ce jeu. i jeures2:43, Howells : 18, Labine]
, , . , .j. 5:56, Boivin 7:43. Stasiuk et Bath-
sawenuk brine gale majeures et mauvaises con-

Sawchuk, qui en est à sa duites 8:36, Evans 10:17, Flaman
• première saison avec les Bruinsj J-:25. Armstrong 13:38, Gadsby

après avoir passé cinq ans avec l»:17-
Detroit, a affiché une brillante te-| Deuxième période: Aucun but. 
nue en bloquant 36 lancers. Il n’a Punitions: Armstrong 10:22, Mc- 
alloué que 14 butse en neuf joutes kenney et Popein 16:29. 
pour une moyenne de moins de Troisième période Aucun but 
deux. Punition Armstrong 1033.

, Les Rangers, qui avaient, compté i Arrêts
“31 buts dans leurs huit premières Sawchuk .................. 8 15 13—36;

joutes, ont multiplié les attaques! Worsley .................. 7 9 8—24

A la joute Canadien et Détroit au Forum samedi

PRYSTAI plonge tête première dans la cage de PLANTE

Toronto blanchit Chicago, 2-0
«• TORONTO 'PU' — Les Black Sloan brisa la glace à 18:41 de 
fiawks de Chicago ont combattu la deuxieme reprise pour donner 

chances égales durant 30 minutes l'avance au Toronto, avec un lan- 
Contre les Maple Leafs de Toronto, cer de 5 pieds décoché près de la 
samedi soir, puis ont faibli dans bande.
fc deuxième moitié de la joute pour Les Leafs portèrent le comptei 
perdre par 2-0 devant 1,905 ama- -0 vers le milieu de la dernière! 
feurs. période, quand la recrue Billy

C'était le premier blanchissage-Harris compta dans une mêlée de­
le Harry Lumley cette saison et la yant les buts du Chicago. Le 
'défense des Leafs lui a fourni une joueur de défense Allan Stanley des 
Bonne protection. Lumley a re- Hawks était alors au pénitencier, 
poussé un total de 14 lancers dans- Retour de Tim Horton 
Jës deux premières périodes, puis La défense du Toronto fut ren- 
:ti se reposa dans le dernier vingt forcé par la présence de Tim Hor- 
âlors qu'il n'eut qu'un seul arrêt ton, qui est revenu au jeu après1 
a effectuer. une absence datant du 12 mars
£ Cette victoire a laissé les Leafs dernier. 11 s'était alors fracturé; 
en cinquième place, mais ils se une jambe et la mâchoire dans une! 
ÿont rapprochés à un point seule- collision à pleine vitesse avec Bill 
ment de la deuxième place détenue Gadsby des Rangers.
3Jar trois clubs. I , Harry Watson, Ed Sandford et
«•Aucun but ne fut compté dans la Glen Skov ont été particulièrement 
IJremière période. Le centre Tod efficaces à l'offensive pour Chi- 
•«, cago.
'Z ........ L’arbitre Jerry Olinski a imposé

, i , i. r sept punitions mineurs, dont quatre’Triple égalité “
Première période: Aucun but. 
Punition: Migay 6:19.
Deuxième période: 1. Toronto,

; Brabant, du club Coeur, ainsi Sloan (Armstrong, Duff 18:41. 
que F. Lauzon et Larivée, du Punitions: Migay 7:09, Morrison 
club Carreau, sont sur un pied 15:02, Watson 15:25, Mickoski 19:19. 
d'égalité en 1ère place chez les Troisième période: 2. Toronto,! 
compteurs de la Ligue de hockey Harris (Sloan, Smith 10:15. 
des As avec chacun huit points. Punitions; Stanley 9:03, Mortson

11:06.
CLASSEMENT Rolling.................... 9 9 17-35

p. g. p. n. pp pc pts Lumley .................... 8 6 1_15

2 2 0 0 14 7 4 _____________________

mmm

m

.

Moore et Olmstead comptent les buts - Record de

F Lindsay — Provost figure bien - Joute monotone
par Bert SOULIERES

Les Red Wings ont célébré pauvrement leur première visite sur la glace du Forum, 
cette saison dans la Ligue de hockey Nationale en subissant un revers de 2 à 1 aux mains 
des Canadiens, samedi soir, au Forum, devant une foule de 13,802 amateurs de hockey. 
Et pour une autre fois, ces deux clubs se sont livré une partie très peu excitante, au 
cours de laquelle le jeu tut maintes fois décousu. Néanmoins, les Habitants ont triomphe 
et cette victoire a permis oux porte-couleurs de l'instructeur Toe Blake d'augmenter à 
trois points leur avance en première position dans le classement du circuit Clarence 
Campbell. Les clubs New-York. Chicago et Boston se partagent les honneurs de la secon­
de position, suivis des Maple Leafs de Toronto et, enfin, des détenteurs de la coupe Stan­
ley- ♦

L’agressif Bcrt Olmstead etlifs décochés par Provost et le en se frayant un chemin jusqu à 
Dickie Moore ont été les comp- "Gros Bill ". 11 restait moins de la rage du Detroit, 
leurs des Canadiens. Maurice quatre minutes de jeu dans la par la suite, les Red Wings 
Richard, Jean BcMvcau, Doug seconde reprise, lorsque les Bed icntèrcnt d’égaliser à nouveau le 
Harvey et Olmstead ont chacun Wings égalisèrent les chances, compte, mais la défense des < a- 
fourni une assistance. Pour 1 à 1. nadiens brisa maintes fois leurs
Harvey, c'était sa 8e de la sai- C'est au cours d'une mêlée de- attaques. Les Canadiens qui 
son. Le point amassé par le vant la forteresse du Canadien avaient subi la défaite dans leurs 
"Gros Bill lui a permis de re- que Ted Lindsay réussit à trom- deux joutes précédentes se re­
joindre Bon Murphy et Dave per la vigilance de Jacques Plan- plièrent sur la défensive pour 
Creighton, des Kangcrs. en pre- le. après avoir été aide dans sa protéger leur maigre avance et 
mière position chez les comp- lâche par Warren Godfrey et leurs efforts dans re genre de 
leurs. Ils ont chacun 12 points; Norm Ullman. travail furent fructueux,
le total de Béliveau étant formé But vjef0rjeux sommaire
de trois buts et neuf assistances. rn-mière périmir

Comme il arrive fréquemment Les Canadiens mirent à profit Aucun but 
et, trop souvent malheureuse- une punition mineure imposée à TOSi hS'° Hiiim"nPYn'"à 8 ,7, Pr°’ 
ment, quand les Canadiens en Réal Chevrefils après six minu- ' liruxirmi- période
viennent aux prises avec leurs tes de jeu dans la période finale t Mnnuéal oimes’end

iCîoclfrpy. Ulmmani 
PUNITIONS : St-.Laurent

éternels rivaux de la Ville des pour enregistrer le but devant ,
Automobiles, la mise en échec décider de la victoire. Ted I.ind
est serrée et il en résulte un Jeu say venait de perdre possession
désorganisé, rendant ainsi
spectacle monotone. Ce fut une re, déjoua Glen Hall, assiste de \a—MontréaV ■’Moore
partie de ce genre ouc les Ha- Béliveau et Olmstead. ("est

16.26 
10.42

e de son bâton, quand Dickie Moo-, 1626

JOHNSON est étendu sur la glace après avoir enlevé le disque à Prystai

en 1ère place

Carreaux
Pique
Coeur
Trèfle

92 1 1 0 12 
2 1 1 0 10 11 

2 0 2 0 fi 15 Contre Costa
LES COMPTEURS

i* Brabant, Coeur 
J F. Laubon, Car.
'» Larivée. Car.
,2 Hébert, Coeur
— Masson, Pique 
£ J. Lauzon, Car.
— Brisebois. Pique 
'Z' Hotte, Car.
!«■■■ Martin, Trèfle 
Z M. Pitre. Pique 
g Cantin, Coeur 
£ Blanchette, Coeur 
2 Fortier, Car.
S Lapierre. Car.
2 Wilkie, Pique 
Z'. Breton, Pique

New-York, (AP) — Le boxeur 
Joe Lopes, de Sacramento, a été 

b a pts choisi Pour remplacer Flash 
5 3 g G1 orde contre Carmelo Costa, de 

g Brooklyn, dans un match qui sc- 
^ ta disputé, le 11 novembre pro- 
7 chain, au Madison Square Garden.

Yamamoto gagne
g i Singapore, (AP) _ Mitsuo Ya- 

mamolo, ISBVè. le premier boxeur 
4 japonais à se battre, ici, depuis 
4 les 17 dernières années, a défait 
A Nai Somkiat. 122’/2, par déci-

:.S*ï Mtfïm
— *

■ v isS -i:< ijv-r *■ V, . -'V •;*
Le paletot unique au Canada!

3 sion, dans un combat 
3 rounds, disputé, ici hier.
3. ___________ :_______

de 10
m...... . ..

BOB COLDHAM (No 2) vient prêter main forte à GLEN HALL
(Photos “Le Devoir”)

GARDIENS DE BUTS
p. be. bl. Moy

£ Moisan, Car. 3 9 0 3.00
«i Miller. Pique 2 9 0 4.50 Ezra Deen, un cheval de cinq
3 Gingrâs, Coeur 2 14 0 7 00 ans appartenant à J. C. Cameron

Faubert, Trèfle 1 10 0 10.00 <ie Smith Falls- venu à Blue Bon-
nets avec un impressionnant re-

-----------•----------- icord obtenu à Saratoga, a fait
"iw | , r . . montre d’une grande prédilection
-WarneKe UGiniSSIOnilC pm,r "nc pis,e détrempée hier a-

près-midi lorsqu'il a gagné les
* Cincinnati (AP) _ Lon War- (ic'.,x ePrcuvcs ,<lc l’Amble Invi-
meke, de Carlisle, Arkansas, vient (al ion. principale course de la 
ifle donner sa démission comme .l°l',',lec-, .
arbitre de la Ligue Nationale. 11 Ra-V ^ne ^ a ■ e favori des à l’intention de se lancer dans Pancurs. a casse au depart et
les affaires. Ancien lanceur de a traîne a 1 arriéré tout le long
Chicago et de St-Louis de 1930 < c .a. c(Hn!('lc- Le gagnant a cou- 
à 1945, il officiait comme arbi-; ver ‘ <(.n]1, ?„cn ^ 1 a
ire depuis 1949. Il avait aupara-! rapporte $9.40 pour $2.
Tant été arbitre pendant trois T Heureuse gagnante 
ans dans la Ligue de la Côte du La soiree de samedi fut un suc- 
Pacifique. ces colossal. Quelque 10,000 per-
* ' sonnes y compris 3,400 dames qui
»-----------------------------------------avaient bravé une température plu­

tôt froide, ont assisté à un pro- 
gramme fort intéressant et au ti

U FORMULE DE LA VERITABLE rage d'une magnifique automobi­
le de luxe offerte comme prix de 
présence. Le tirage fut applaudi 
par la foule, pour le soin apporté 
par la direction afin que tout 
marche dans l'ordre et l’heureuse 
gagnante fut madame Arthur E- 

, mard, 2381 Jolicocur à Ville-E-

Ezra Deen triomphe dans l'amble Invitation

} (NMitrisan

I UttOMAC \

Solution
CHOUtp

mard.
contre 

le» troublai

ou FOIE 
»‘S REINS 
«>« “VESSIE 
URINAIRES 
DIGESTIFS

MèR«|.*ou< 4ii (««••«m 

■ «'•••••• tvloiiao
SCHOUM »• b»vH«e

RESULTATS H HIER

1c COURSE
Rradv Dalt’ 5..»0 3..i0 '.î.fiO
Mrgant.lc 8.00 4.30
Loij Lou Todd 2.80

Temps: 2.20
2e COURSE

Sunday Beau 7.60 3.70 3.00
Rose Jester 4.60 3.00
Stop Watch 2.90

Temps: '2.16 
Pnil-double: 13.30

3e COURSE

13.30 6.10 4.00 Boy. Eligible: Averhills Joe.
11.80 •'j.90 6e (’ourse — C Amble — $350

4.40 Lady Normby, Tardai. Chief Bden, Gerrv Toppazzini venait de fail- 
; Adeline Key, Ambassador Scott. Flo- ,• -*i tâche en voulant locer le Irence Harmonv. Bilv F.. Urban Hano ‘‘F a ia iacne en voulant loger le

I m* rir vniu iver- Eligible : ptstoi Tass. disque dans un coin desert des
rmirîoirS n Trnt 7e course — cc Amble — moo filets de Plante, lorsque le trio

. Royal Widower. Junior Ned. Blue Rid- i &Tucer 1 f°rmé dc Provost» Béliveau et
.0 4 50 ?fr;1,Elsl'’,,G" Ante Up, Amae Dorothy p sparky g. GtobnVouVr. Olmstead se lança à l’assaut.

4 60 onler'THy,>Cï.leCSmn' E l8lbles; Aprll k Course — B et BB Amble — *450 Hall rill(. alnr„ - oUr
Rose. Jerry Can Elwyn rax Rrooke Terrvwill AHvnmte Ttir- 11311 aU.C a,0,s se ?U1

2e course _ n Amble - *460 nfth0ut, o.N u., '.iwk Brook, virTory passer sur des lancers consecu-1 Jerry Suc. Ensign Grattan. Single Llttl Larrv
nkv Grattan Goodwill Mirkcv. Sc- I 9(, Cmt„B _ „„ Amh|, _ j-pg,-----------------------------------------------------------------------

Temps :2.11.2 F.ddieRpa
6e COURSE Honor's Lady

Miss Mary Van 8.10 4.10 2.90 True Goose
Miss E'/.ra 4.50 3.70 Temps: 2.20.4
Bill Bars 4.00' Quinella: $167.10

Temps: 2.27 
Quinella: 20.45

7e COURSE
Silver Spoon 8.80 4.'
Express Hanover 4.50
Walter G. Grattan 

Temps: 2.16.4
Se COURSE

Ezra Deen 3.90 3.70 3.20 j Smoky Grattan, Goodwill Mickey. Se

iRAliveau. Olmestead) 8 07
bitants et les" hommes de Jim Moore qui' compta le but victo-(1|ve^N}J|^NS : Chèvreltls s.50 ; Bé- 

j Skinner se sont disputée samedi l ieux mais c'est Jean Béliveau arrêts : mui a » 7 ■ :i2 
: soir. qui fit la grosse part du travail ’ Plante n s a — t»

Au cours de la partie, l’arbi- —-----------------------------------------------
tre Jack Mehlenbacher a imposé 
sept punitions, dont une de 10 
minutes pour mauvaise conduite 
à Bert Olmstead.

I L’instructeur Toe Blakc a eu 
recours aux services de Claude 
Provost dans cette joute. Le 
jeune et habile ailier droit des 

.Cataractes dc Shawinigan Faits 
semblait parfaitement bien a 
l’aise en jouant en compagnie 
de Jean Béliveau et Bert Olm- 

' stead. Provost avait cette ta- 
I chc dc surveiller Ted Lindsay.

11 s'est bien tiré d’affaires, me­
me si Lindsay a réussi Punique 
but des visiteurs pour priver 
Jacques Plante de son 4e blan­
chissage dc la saison, 

i Possédant un physique impo­
sant et un solide et rapide coup 
de patin Claude Provost a sûre­
ment l'étoffe nécessaire pour 

| évoluer régulièrement dans la 
Ligue Nationale.

Le hut dc Tod Lindsay lui a 
permis d'établir un nouveau re­
cord de buts par un ailier gauche 
dans l'histoire de la Ligue Na­
tionale. En 12 saisons avec les 
Red Wings, Lindsay a compté 271 
buts, soit un de plus que l’ancien 

.record que détenait Aurèle Jo- 
liat.

Au cours de la partie. Glen 
Hall, le cerbère-recrue du Détroit 
a du bloquer 24 lancers en compa­
raison de 19 pour Jacques Plante.

Jackie Lcelair n'a presque pas 
joué pour les Canadiens, tandis 
que le petit Henri (Pocket Roc­
ket) Richard a été utilisé sur dif­
férentes lignes. Don Marshall eh 
Dick Gamble ont tous deux joué 
pour le Tricolore, mais ils n’ont 

) jpas trop bien figuré. Aucun but 
ne fut compté dans la première 
période, marquée de trois senten­
ces mineures, dont deux aux vi­
siteurs.

Olmstead compte
La recrue Larry Hillman, puni 

dans la première minute de la 
■ période initiale, était encore au 
■cachot lorsque débuta le deuxiè- 

j jme engagement. Et c'est, alors 
j 'que les Habitants réussirent à

Jlprndre l'avance dans le pointage.
;Bert Olmstead travailla de con­
cert avec Maurice Richard et 
Doug Harvey pour faire allumer 
la lumière rouge derrière la forte­
resse des Red Wings.

Les Canadiens et les Red Wings 
déclenchèrent plusieurs attaques, 
mais rien d'excitant. Ils man­
quaient de cohésion dans leurs 
jeux d’ensemble et l’étroite mise 
en échec effectuée dans les deux 
camps rendait le jeu décousu.

panda

avecC?
’4éi

pour plus de douceur

: ;■ ■ ■’:-■

5'00 :yfn t^lnK, Amos Polntcl'' Brady Direct, Abhedale Ace. J.W.
6.40 j Eligible : Bell s Echo. Pick. Follow Jim. Goodwill Johnnie,

je course — I> Amble — S40O cardinal Sallv. Trickle Grattan. Max-
Eligible: Niles C.

Buy SUti* Pat.
MacBingen 

Temps: 2.13
9e COURSE Princes Glow. Our Lsw, Irish Lane. m.llpnn_

Mighty Tarr 9.40 5.00 4.00 Mistletoe W.. Wee Ginger.. Little Cap- y
Carroll Hanover 4.60 3.00 1 tain, Prompt Guy, Argyel Lee. Eligi-,

3.80jble: Nikle Dillon. LES PRONOSTICS
icnips. j.mi ( 4ft COURSE __ DD Trot __ $400. CE SOIR

SAMEDI ! Dandy Vic, Ruth Riddell, Hllcrest'
1e COURSE Adam. Malva Hanover, Miss Caretaker'1—Blue Ridge, Elsie G.. Junior Ned.

Niles C. Grattan 9.00 4.80 3.30 IDalntv, Brownstone. Mr York, Mary’s!2—Single Lee, Goodwill Mickey, Sena-
Toddlee Grattan 5.60 4.80 Boy. Eligible: My Majesty. tor Bars.
Wiliam s Sister 6.30 5e Course — DD Amble — $400 3—Mistletoe W., Wee Ginger, Princes*

Temps: 2.15.1 George Rambler. Just Red, Herbie Di- Glow.
2e COURSE ! reel. Ridgetown, Mo Lass. Ginger 4—Dandy Vic. Ruth Riddell. Mr York.

Duchess of Marabil 14.60 7.30 5.10 ! Chips Bele . Valdo Abbe, Peter V. 5—Mo Lass. Just Red. Ridgetown.
Peter Alden 5.90 3.90 ! Eligible: Carroll Cash 6—Swing Up. Llteaire. Nedson.
Clever Crumbrook 3.10 6c course — C Trot — $400. '7—The Great Remus, Captain X., Jac-

Temps: 2.18 Nedson. Rebella Me, Swing Up. Prin- kle Grattan Jatch
Part-double: 50.75 Ice Britton. Llteaire. Main Castle. Bif- 8—Mtmzy Song, Caesar Scot, Mat's

3r COURSE • ty Sue. Feed Bill. Eligible: Reawyn Pride.
Dusty Brook C 5.50 3.50 2.60 7e Course — C Amble — $100. 9—Shelton Key, Flashy Hsl R., Chips-
Rohlii Lee 4.50 3.00 Kitty Honeydew. Captain X.. Ima, towe Boy.
Just Teddy 3.10 Flngo. Worthy Pal. Millie. Grattan. Le meilleur: The Great Remus.

Temps: 2.14.3 .tackle Grattan Patch. Bonnie Creed, DEMAIN
te COURSE The Great Remus. Eligible: Billy F.. 1 Bokar. Maryland Silver. Silver Krv.

Goodwill Johnnie 6.20 3.50 2.80 Florence Harmony. 2—George Cash, Lassie Girl, Duke
Peanuts Purdee 4.70 3.60 Re Course — R Trot — Stoo. Spender.
Mr Taw 3.40 Great Hanover. P.C. Rose. King Fit/. 3 Dr Green. Bonnie Baker, Beulah ,

Temps: 2.14 Mimey Song, Wilis Elkington. Efefcti- Abbe
Quinella: 7 8(k | ve St Charles, Mat’s Pride, Ceasar 4—Our Charm. Kayreross, peter Alden '

5e COURSE Scott. , 5—Robert Havens, Bell’s Echo, Tarr’s t
Quern Eton 11.00 5.80 4.60 9r Course — DD Amble — $100 Choice.
Altonna 7.00 5.50 Flashy Hal R.. Chlpatowr Boy. Hot 6 aTrdal. Lady Norm by. Chief Eden.
Abbednle 7.80 Circles. Shelton Key. So Merry Lee,: 7—Lady Guy Abbe, Mereeth. Beatty

Temps.2.22 H 1-16 mille) Leon Baker. Ezra's Girl. June Elgin. Roy.

SEULEMENT

Miss Valleyfleld 
Miss Doris Van 
Brady Signal 

I Temps: 2.29 
1 Quinella: 18.70

6e COURSE Eligible: Trickle Grattan.
True Silver 18.20 10.50 7.20 INSCRITS DE DEMAIN
Julia's Boy 12.80 7 40 le Course — D Trot — $250
Bell Boy G.. 5.90 Captain Z, Winged Volo, Briar Song.

Temps: 2.33 «1 1-16 mille) Bokar, Jersey Boy. Maryland Bllver,
Septième course Bonbrette, Silver Key. Eligible: Ab-

| Carroll Cash 17.50 6.20 4.20 sand.

4e COURSE Pastime Girl
ice I ARfADATfllDCC DADICICKIC Brlncess Decca. 7.50 4.70 3.30 Buth H. KyerLÉ5 LABORATOIRES PARISIENS cardinal chief 6.80 t.10 Temps: 2.09.2
r_ . . . • I Scotty H 8.6(1 3* COURSK
Cn vanté rinm. tnwtcs lea nhnrmaclea Temps: 2.25.1 U!Iitc Majesty 8.80

, Aucnt su ransils 5c COURSK Maraath
PORFRT SL PII Ç i Ezra Dccn 9.10 5.00 3.30! Sparky G..

' * r,u:> ! Peter Brooke 3rd 6.60 3.20, Temps.: 2 12
»689 ru» Boyer, Moutréal - UR. 2368 MacBlgcn 6.50 10c COURSE

21.00 5.60 4.201 Lusty Worthy 5.00 3 50 2e Course — D Amble — $250
3.10 2.601 Pistol Tas 6.90 Chi Lee, B.E. Hal. Lassie Girl. Mr

4.90 Temps: 2.11.2 Normby. Jimmy J., Mighty Johnny,
8e COURSE Duke Spencr, George Cash.' Eligibles:

I Signal Abbe 37.20 15.40 5.90 Royal Girl, Dabloom.

8— Turnabout. Torrywill. Cax Brook.
9— Folow Jim, Trickle Grattan, Bra­

dy Direct.
Iy* meilleur: Robert Havens.

Aux Jeux Olympiques
Cortina d'Ampezzo, Italie, CAP) 
Le comité olympique chargé 

des Jeux d'hiver, a annoncé que7.80 -1 iin ,7a Coursa — Il Ambla — S750
3.40 Sold Flnito, Dd Oraan Wca Bulclila, , rn . .

noimta n:\kar. Mr Norway, Raulnh mi- (a Turquie et la Hongrie partlCI- 
iia. ouy Grntuu, Miidrad chips. Eiigi- peront dans les prochains Jeux 

5.70 -l.tio ble: GliiRrr Braad. Olvinninues
4.10 3 00 la fokrsa — Il M DD Trot — *300 '-iiyinpiques.

6.10 nail’s Erho, April Chips. Tnrr’s ciiolca.
Robert Havan», Dllon Tha Graat. Rip- .............. --

(pllhK Water». Wiliams Sister, Ruths, maintenant 37 pays
Le total d’inscriptions groupe

2— JOUTES —2
BOSTON WHIRLWINDS 

vs
WASHINGTON GENERALS 

PHILADELPHIA SPHAS

GLOBETROTTERS
VENDREDI SOIR

4 NOVEMBRE
Billets maintenant en vente 

3.00, 2.75, 2.25, 2.00, 1.50, 1.00

FORUM

Si doux, si chaud, si 
riche. .. voilà la beauté de 

ce fameux paletot 
maintenant enrichi de 

cashmere importé. 
Confectionné dans les 

modèles 195(5 à devant 
droit,ou croisé, dans six 

nouvelles teintes. 
Court, long et régulier.

compte courant! 
26 semaines pour payer

le nouveau

MC-LOOK
le plus élancé 
et le plus élégant im
qui soit! '*

Il suffit de porter le 
nouveau M*G*LOQK pour 
que, soudainement, tous 
les autres complets vous 
paraissent démodés. C’est 
le modèle préféré des 
personalités du cinéma et 
de la télévision. Disponible 
dans les plus nouveaux tons 
foncés, unis ou poivrés.

,

compte courant!
Ÿ 26 semaines pour payer

; •

I

créâtions distinctives pour hommes
OUEST. KDE STE-CATHÉRINE

JUSTE A fOUEST OE BIEURY
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Les mots crossés du "Devoir"
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12. m ~n l'i inran

4 DZDi □□□□□□HD
56 □□□□□□□□P'7 □user □□
„________□□□□□□□□□□□■

^ TTTiBnnmnBn
HORIZONTALEMENT ! 6—Forme verbale du latin —

„ „. , , , Sans escompte
1— Développement heureux des 7—Attachée — Pied de vigne

affaires. 8—Vulnérable chez Achille —
2— Convoler a nouveau — Etcn- Métal  Lui

duc d'eau souvent calme. „ .... . ______. ... f3— Supprimées - Ait de la va- -^lle f,st souve,lt t,0P ei tlle
lour> 10—Voyelles souvent accolées —

4— —Discute sans fin Relative au raisin
5— Qui n'a plus vingt ans — Il—Au monde — Souvent mau-

Métal de bijoutier — Fleuve vais pour les récoltes 
italien. 12—A moi — Déesse de la chasse

VERTICALEMENT
1— Multiplication des êtres.
2— Insuccès — Principe de vie
3— Faire des oeuvres de chirur­

gien — Article — Négation
4— Ils explorent les gouffres 

souterrains
5— A du poids — Ancienne ca-, 

pitale de l’Assyrie
6— Article arabe — Souvent 

changeante — Période inver­
sée

7— Vague travail d'imagination 
— Titre légal de l’or

8— Pays à pétrole — Enlèvera
9— Annonce la fin de la messe 

— Hurlement — Commence 
par une fête

10—Va souvent avec lui — Au 
monde — Céréale 

12—Sa fourrure est recherchée — 
Sous le joug russe

A l'Université 
de Montréal

Les relations 
communautaires

Aujourd'hui, le 31 octobre, 
l’Extension de l'enseignement de 
l’Université de Montréal verra la 
reprise de séminaires en rela­
tions communautaires qui avaient 
rassemblé, par les années pas­
sées, des citoyens représentant 
les principaux groupes ethni­
ques de la métropole. Cette fois- 
ci des avocats sont invités à dis-

Problème de vendredi
Horizontalement. — 1. Garga­

rismes. — 2. Ameuter; U: O. — 
3. Rôle; Trianon. — 4. Cris; Ou; 
O. — 5. Ote Supprime. — 6. Ni; 
Facteur; N. — 7. N; Architecte.
— 8. Irma; Eou; Ere. — 9. Eu; 
Ns; NI; Ui. — 10. Rincer; Après.
— 11. Environne; Ro. — 12. Se; 
St: Etui; T.

Verticalement. — 1. Gararcon- 
nières. — 2. Amortir; Ruine. — 
3. Relie; Am; Nv. — 4. Gués; 
Francis. — 5. At; Sac; Sert. — 
fi. Retouche: Ro. — 7. Irruption; 
Ne. — 8. S; I; Petulant. — 9. 
Mua; Rue; Peu. — 10. E: Noir­
ceur; I. — 11. S; O; M; Tirer. —I 
12. On; Ence; Sot.

Caft/Tfe.
Cfmùiutt, . 

r _ ptiooüïü

cuter entre eux des facteurs res­
ponsables de notre peu d’esprit 
civique et des moyens les plus 
indiqués à leurs yeux pour assu­
rer le dév-loppement de notre 
vie commo-autaire.

Ces séminaires ont connu un 
vif succès jusqu'à date grâce à 
leur formule originale de dis­
cussion libre. Ils ont permis aux 
participants à la fois de prendre 
conscience de certaines barriè­
res qui existent entre les grou­
pes et de découvrir ce qu’ils 
avaient en commun en tant que 
Montréalais. En conviant cette 
année des avocats, les organisa­
teurs de ces séances d’étude re­
connaissent la portée des aspects 
juridiques dans Dévolution cul­
turelle d’une société. Ils veulent 
également marquer l’importance 
du rôle que peuvent jouer les 
membres de cette profession 

idans les différents organismes 
! responsables de la vie commu­
nautaire. Les séances se pour­
suivront jusqu'au 16 novembre.

Les magasins qui ont payé 
l'amende ne seront 

pas remboursés
BILLETS SPECIAUX 

À PRIX RÉDUITS ) 
PAR TRAIN

EXPOSITION ROYALE 
AGRICOLE D’HIVER

Le président do comité exécutif, M. Pierre DesMarais a annon­
cé que le comité avait accepté un rapport du contentieux 
à Teffet d'abandonner les poursuites contre les magasins contre 
qui des actions avaient été prises en vertu du règlement municipal 
régissant la fermeture des établissements de commerce les jours 
de fêtes.

On sait que la Cour Suprême a déclaré ce règlement, qui Terorto du 1 1 lO ..n.. 
avait ete adopté le 2 novembre 1951, invalide. -------------U 11 au 19 ItOV.

Quant aux propriétaires de magasins qui ont payé l'amende, 
ils ne seront pas remboursés car de l'avis du contentieux ils 
ont confessé jugement du fait qu'ils ont payé leurs amendes.

V.6S

WfcV

J.A.DÉSY L*
MONTRÉAL

PROCES D'IMPOT
WINNIPE GfPC) — C’est jeudi 

qu'a débuté le procès du président 
G. F. Jonasson de la Keystone 
Fisheries Ltd, de Winnipeg, sous 
l'accusation d'avoir fraudé l’impôt 
de $26.500 entre 1946 et 1952. Un 
agent du Revenu a affirmé qu’un 
détective de la Gendarmerie royale 
a découvert en sa compagnie un 
coffret et une serviette remplis de 
factures, dans la demeure de l’ac­

cusé, au cours d’une descente ef­
fectuée en 1953.

GUERRE VOULUE
ALTAMOUNT (PA)—Une vieille 

fille de 64 ans avait déclaré avant 
sa mort qu’elle ne ferait pas de 
testament parce que son avocat lui 
avait dit que tous ses parents se

chicaneraient ainsi pour sa fortune. 
“Qu’ils se chicanent”, avait-elle 
répondu à son avocat. Et c'est en 
réalité ce qu'ils font, car Mlle 
Frances Moffitt a laissé une for 
tune évaluée à près d’un demi 
million lorsqu’elle est morte le If 
septembre dernier.

TARIF SIMPLE PLUS LA MOITIÉ
POUR L'ALLES ET LE RETOUR j

Valables pour l'aller—4a 10 aa
13 nurembre inclusivement.

Retour—Départ de Toronto jue- 
qu’à minait le 20 novembre.

D« Montréal

La semaine à RADIO-SACRE-COEUR (31 oct. au 5 nov. 1955)
LUNDI : Refuge des pécheurs, par le P. Antonio Dragon si- 

(Lit. de la S.V.)
MARDI : La Toussaint, par le P. René Garceau, s.j.
MERCREDI : La Liturgie et la Mort, par le P. Fernand 

Bedard, s.j.
JEUDI ; La belle mort, par le P. Directeur de R.-S.-C. 
VENDREDI : Nos morts, par le P- Rosaire Legault, s.j. 
SAMEDI : Jeunes et vieux, par le P. Emile Muller, s.j.

$20.05 $17.55
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PACIFIQUE CANADIEN 
CANADIEN NATIONAL

OUVERTS CE SOIR JUSQU’A 9H.30 - fermés demain
voyez ces spéciaux imbattables

venez épargner... 
amenez les enfants en congé H «te la famille canadienne

X
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.59
3 paires 1.75
NYLONS
Irr. de 1.35 et 1.50. Coulure 
foncée. Itciige rosé, beige me­
dium. beige neutre.
# NYLON 60 jauge 15 deniers, 
e NYLON 51 jauge 15 deniers.

DUPUIS — REZ-DE-CHAUSSEE•••••••
5.99 prix ord. 8.00

V/fm DUPUIS — DEUXIEME
./ï'Æ

» «t
m

m

2.19
H

1 -ér
mm

GAINES "VOGUE"
Taille ordinaire. Genre fourreau, 
le dos “Lastex”, le devant formé 
de panneaux en tissu acétate. 
Aussi modèle à glissière dans le 
groupe. Tailles : P.M.G.

DUPUIS — DEUXIEME

Z/'s, Jyi*

W/, 1.294
50 x 50 
chacun»

•; - , ■ ■3

NAPPES FLEURIES
Jolies nappes de tous les jours. 
Texture coton serrée aux nuan­
ces pastelles bon teint sur fond 
blanc. Achetez-cn deux et da­
vantage...

DUPUIS — TROISIEME
PS-m•••••••

'SiïftSSuLWi

gsts
4.29 prix ord. 5.98

r/n COUVRE-LITS
<7 lavables, 

re bas
-• ■

rouvre-lits de coton 
Une aubaine Dupuis 
prix. 80 x 100 pouces. Motif con­
ventionnel, larges rayures en 
bleu, vert, rose, rouille vin sur 
fond blanc. Pour lit double.

DUPUIS TROISIEME
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FEUTRE VELOURS
Elégants chapeaux automne- 
hiver pour dames, jeunes filles : 
rouge - vert avocat - gris - noir 
- rose - beige - marine - bleu. 
Feutre velours de toute première 
qualité. Quelle chance, mesdames
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16.94 de 10 à 14 ans

prix ord. 4.00
POUR ADOLESCENTES
Tweed tout laine en gris - beige 
- cannelle - rouge. Chacun avec 
une épaisse et chaude doublure 
et une entre-doublure, col de 
fourrure agneau traité, attaches 
avec, pompons en fourrure, les 
manchettes en fourrure.
Prix ord. 29.98.

12.94 ord. 18.98

pour fillettes de 7 à 12 ans

VALEUR
EXCEPïiONNELLE

Manteaux d'hiver en tweed Inut 
laine gris, belge et autres, follet 
de fourrure (agneau traite). I.a 
(aille est resserrée d'un élastique 
au dos accordant plus d’ampleur. 
Avec poches et ceinture. Une 
doublure matelassée, surface acé­tate.

DUPUIS — TROISIEME 
STE-CATHERINE

TISSUS ord. 1.98
Chiptali, imprimé, uni - Taffetas Vclveroy - Taf­
fetas fantaisie - Taffetas antique - Tissu Jac­
quard - Importation des E.U. - Largeur 4.V’. 
Fond noir, marine, vin, rouge clair, olive, tur­
quoise, brun, bien pâle, rouille. — POUR TOI­
LETTES DES FETES.

DUPUIS — TROISIEME
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1.29
TAIES "PERCALE"

la paire — 42”
Coton estra fin au fini percale 
tellement aimé des ménagères 
avisées. Illane immaculé. Large 
ourlet à jour hien fini. Chaque 
l'aire enveloppée dans cclluloide.

DUPUIS — TROISIEME

1.99 ord. 2.98 23.95 pour 10 à 16 am

CHEMISES DE NUIT
Fn Jersey viscose pour d.imex et 
Jeunes filles. Larges hrefelles, 
haut en forme. Jolie garniture 
dentelle nyon, taille a bande 
amincissante, fllanc, bleu, rose, 
Jaune. Tailles petites, moyennes, 
grandes.

DUPUIS — DEUXIEME

CHAUDS PALETOTS
d’hiver en drap velours gris 
foncé, marine, beige ou coco. 
Poches appliquées et une chaude 
doublure pour le confort. Dos 
droit uni.
Qualités supérieures 26.95 à 55.95.
DUPUIS RI-:/,-DK-UH AU.' i.SKK

15.00

»

POUR DAMES
— ga-Klégants costumes de SKI 

bardine haute qualité en noir, 

marine, gris. Le gilet et le pan­

talon sont doublés, parfait con­

fort, pour dames et jeunes filles. 

Tailles 10 à 20.

DUPUIS _ DEUXIEME

1.98
TRES SPORT
“Sanforized’* bleu marine ou 

brun, manches longues. Le col en 

pointe, se porte ouvert ou fermé, 

2 pochettes. Un vrai spécial à 

ne pas manquer chez. Dupuis.

AU REZ-DE-CHAUSSEE

LAINE 3 BRINS - ord. .35
lavable qui ne rétrécit pas. Copen - gris pâle - 

gris foncé - blanc - bleu pâle - jaune - vert 

irlandais • beige - marine - écarlate - noir • 

brun - rouille - vin.

DUPUIS — TROISIEME
Le peloton d’une once
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15.95 pour 6 10 an, 

PALETOTS D'HIVER
a devant droit, poches appli­
quées. Chacun est bien doublé. 
Le dos est. droit et uni. Coupe 
et. confection soignées dans ce 
beau tlrap velours : gris foncé. 
Qualités supérieures 22.95 à 25.95.

DUPUIH — REZ-DE-CHAUSSEE

6 À 10 ont

13.75
10 à 16 an»

16.95
15 . 20 ans 22.95
BLAZERS MARINE
Veston sport élégant, nouions 
ctilrve ou écaille grise. Doublure 
acétate.

DUPUIS — KL/-DL-C HAUSSEE

(ord. .79 à 1.00) .59
NOUVEAUX

IH

BIJOUX D'AUTOMNE toujours 
populaires avec brillants, pierres 
de couleur sur mêlai jaune or 
ou gris argent. Choix de colliers, 
broches, boucles et pendants 
d’oreilles.

DUPUIS _ REZ-DE-CHAUSSEE••••••••
pour les 5 fenêtres 1.69

CALFEUTRAGE
Ruban-Mastic qui adhère où on 
le pose sous la simple pression 
des doigts. Pour fenêtres et por­
tes condamnées pour l’hiver. 
“Mortitc” se pose à l’intérieur 
ou à l’extérieur. Imperméable.

DUPUIS — QUATRIEME

(ord. 1.69) 1.39
PELLES

Pour la neige qui viendra. Un 
spécial Dupuis à ce prix lundi. 
Acier solide, long manche en 
bois avec poignée en forme de 
“D” ; largeur de ia pelle 11”, 
hauteur 13".

DUPUIS — QUATRIEME

pinte 
ord. 1.65

1.39
gallon 

ord. 5.50

4.69
PEINTURE

SEMI-LUSTREE
four l'intérieur : murs, boise­
ries. Donne un fini salin lavable. 
Blanc seulement.

ord. .35 — le tube
DUPUIS — QUATRIEME

chopine (1.19) 

pinte (1.89) 

gallon (6.50)

"SUPER-LAC"
Un liquide à polir, lionne un 
Nm lustre qui dure jusqu’à qua- 
Irc fois plus longtemps.
DUPUIS QUATRIEME•••••••

1.89
chacun

RIDEAUX
Large» rideaux en marquisette 
acétate rayonne hlunr ou cham­
pagne, 60x81" ou 60 x 90”. Les 
côtés sont bordés et le bas avec 
large ourlet de 5 pouces. Texture 
souple. Confection soignée.

DUPUIS — CINQUIEME
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